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Wagner, après sa visite à Washington: 
la brèche faite au Québec sera élargie

WASHINGTON - La minis 
tra da la justica du Québac, M. 
Claude Wagner, a indiqué hitr 
à l'issue d'una rencontre avec 
l'attorney-general des Etats- 
Unis. M. Nicholas Katzenbach, 
que les informations recuailliat 
à ce jour au Québec permettant 
da faire la lien antre la crime 
organisé dans la province et le 
crime organisé aux Etats-Unis. 
Il a ajouté que las nouveaux 
renseignements qu'il avait 
•ransmit à ton collègue pour­

raient donner lieu i des arres­
tations aux Etats-Unis.

D'autres échanges d'informa 
tiens auront liau entra le minis­
tère québécois da la justica et 
la FBI, a-t-il précisé.

M. Wagner a dit que les évé­
nements survenus récemment 
au Québec avaient effectué une 
brèche qui sera élargie.

Le crime organisé ne connaît 
pat de frontières, utilisant la 
façade d'entreprises légitimes

pour faire son commerce illi­
cite. Il a dit qu'il s'attendait à 
d'autres arrestations au Qué­
bec.

M. Wagner a déclaré que des 
capitaux américains ont été in­
vestis dans les crimes qui ont 
jusqu'è ce jour conduit è la dé 
couverte de quatre cadavres, 
dans la région de Québec. Il a 
indiqué que les autorités poli 
cièret sont è la recherche de 
huit autres victimes possibles.

Le ministre s'est entretenu 
durant trois quarts d'heure 
avec M. Katzenbach, et tous 
deux ont qualifié de fructueu­
ses leurs discussions. Us ont 
révélé avoir abordé différants 
sujets, dont plusieurs ont trait 
au crime organisé.

La ministre a dit que la tra­
vail de la Gendarmerie royale, 
de la Sûreté provinciale et des 
corps policiers locaux a permis 
de recueillir de nouvelles don­
nées qu'il avait cru de son de­

voir de transmettre aux auto­
rités américainos.

M. Wagner a regagné immé­
diatement Montréal at il doit 
se rendre aujourd'hui è Qué­
bec pour la session spéciale de 
la Législature.

Outre sa rencontre avec M. 
Katzenbach, la seula activité 
de M. Wagner è Washington 
a été de se recueillir sur la 
tomba de l'ancien président 
Kennedy.

: loin d’être une menace, le 
capital étranger est “très utile”
M. Jean Lesage a affirmé hier soir que “l’opinion publique 

québécoise, et en particulier l'opinion publique canadienne-fran- 
çaise, loin de penser que le capital étranger est une menace, 
voit ce capital etranger investi au Canada comme une addition 
très utile aux projets que mènent les entreprises privées cana 
dicnnes et le secteur public, chacun dans leur champ respectif.’’

“Il sc peut qu’à une certaine époque, a déclare le premier 
ministre québécois, les Canadiens français se sentaient près 
d’être submergés par des investissements sur lesquels ils ne 
pouvaient exercer aucune influence.’’

Et nous avons été témoins dans le passé, a-t-il aioute, de 
fortes réactions émotives qui étaient l’expression de cette 
crainte ’

M. Lesage, qui parlait à l’inauguration rie la place Victoria, 
à Montréal, a noté que le gouvernement québécois avait élargi 
la participation des Canadiens français aux principales décisions 
industrielles et financières, en "offrant à la population cana- 
dicnnc-française des instruments économiques et sociaux essen­
tiels."

Et ainsi, "la population du Québec, a-t-il dit, est de moins 
en moins préoccupée par les conséquences des investissements 
étrangers.”

Il en résulte graduellement des “attitudes sobres et plus 
rationnelles à l’égard des bienfaits remarquables qu’apportent, 
à l’économie du Québec le capital, les techniques et le savoir- 
faire étrangers.”

M. lyésage a, d’autre part, énuméré quatre des principaux 
objectifs que poursuit le gouvernement québécois. En premier 
lieu, il était devenu “nécessaire de réorienter l’enseignement 
dans le Québec 1! faut, a dit M. Lesage, que d’ici peu d’années, 
le. marché du travail puisse être convenablement approvisionné 
en techniciens de toutes sortes et de tous les niveaux”.

“En second lieu, a-t-il ajouté, il convient d’améliorer la 
nature et les modalités de tout le système de protection qu’un 
Etat moderne accorde à ses citoyens. Nous approchons rapide­
ment d’une nouvelle ère où la sécurité de l’individu par rapport 
aux aléas de la vie et de son degré d’adaptation exigent i’orga 
nisation rie services qualitatifs, de réadaptation par exemple, 
ou de reclassement".

Le troisième objectif avait trait à la structure industrielle 
du Québec.

“Il faut, a dit M. Levage, que l’on facilite le développement 
et, le cas échéant, l’apparition d’activités economiques qui soient 
en même temps celles qui engendrent les revenus les plus éle­
vés et celles qui attirent à longue échéance une main-d’oeuvre 
importante ".

“Enfin, a poursuivi le premier ministre québécois, un qua­
trième objectif a trait au développement régional’’.

“Cette tâche est urgente, a-t-il insisté, ajoutant : une ré­
gion qui ne se développe pas convenablement et qui est mar­
quee par un sous-emploi chronique, qui ne participe pas, en 
somme, aux grands mouvements de l’économie nationale est 
une région qui, pour le trésor public, est terriblement coûteuse. 
Dans ce sens, le développement régional n’est pas seulement 
une mesure d’ordre social ; c’est aussi une mesure d’efficacité 
économique”.

M Lesage a affirmé encore que le gouvernement du Qué­
bec s’était placé dans une situation qui lui permet d’assumer 
ses responsabilités envers l’économie prise dans son ensemble, 
mais il n’envisage pas pour autant d’écarter la participation de 
1 entreprise privée dans le développement de l’économie".

M. Pearson termine aujourd’hui 
sa campagne dans les Maritimes

OTTAWA — Dernier jour 
de sa campagne dans les ma­
ritimes, le premier ministre, 
rentré des prairies jeudi, est 
attendu à Halifax cet après- 
midi et des partisans de toute 
la Nouvelle-Ecosse l’accueille­
ront ce soir dans le forum de 
la capitale.

En Alberta et en Saskatche­
wan M. Pearson a tenté de con­
vaincre ses auditoires qu’il 
leur faut se libérer de l’em­
prise conservatrice, et à Hum­
boldt, ses organisateurs ont été 
fort satisfaits de constater que 
près de 3.000 personnes s’é­
taient rendues l’entendre.

Diefenbaker : Pearson a 
fait voeu de silence

OTTAWA — Le chef de l'Opposition, M. Diefen­
baker, soutient que M. Pearson s'enferme dans un 
mutisme qui étonne chez un homme qui a pourtant 
lancé un appel au peuple, le 8 novembre.

Devant quelque 150 person­
nes, hier, à Ottawa. M. Diefen­
baker a dit croire que M. Pear­
son a tout simplement fait 
voeu rie silence, traduisant ain­
si les intentions du parti, si 
toutefois il est réélu, a-t-il dit.

“Comment M. Pearson peut- 
il faire voeu de silence et 
réclamer en même temps les 
suffrages des citoyens?” s'est 
demaftdé le leader conserva­
teur.

Il a dit ensuite que les libé­
raux ont obtenu la majorité, 
après les élections de 1963, 
grâce à des manipulations. 11 
faisait allusion a l’éphémère 
engagement des six députés 
créditistes vis-à-vis le parti li­
béral. Les libéraux, a-t-il dit, 
ont oublié qu’ils ont eu la ma­
jorité grâce aux “six hommes 
des cavernes”.

Voir pago 14 : Diefenbaker

Après cette tournée de deux 
jours M. Pearson a fait une 
brève escale et pris un peu de 
repos à Ottawa. Comme ail­
leurs dans les prairies, M. 
Pearson à Humboldt a rappelé 
à l’auditoire la nécessité pour 
les citoyens de la Saskatche­
wan d’être représentés dans le 
gouvernement aux communes.

En avril 63, les 17 députés 
de la province ont appuyé le 
parti conservateur. Le premier 
ministre libéral Thatcher et 
M. Pearson ont été ovationnés 
par la foule, el le premier mi­
nistre a laissé entrevoir la so­
lution prochaine du conflit qui

oppose les deux hommes sur 
les subventions pour l’exploi­
tation des gisements miniers.

La Saskatchewan attend 
beaucoup de ses gisements de 
potasse mais au terme de la 
loi actuelle le gouvernement 
d'Ottawa refuse d'accorder des 
concessions fiscales pour leur 
exploitation.

A Halifax, M. Pearson sera 
bien chez lui. Le comté a élu 
deux députés libéraux aux 
communes, après avoir voté 
contre lui durant les trois 
élections précédentes, brisant 
ainsi avec une tradition vieil­
le de 22 ans Malgré tout la 
Nouvelle-Ecosse a élu sept 
conservateurs, et cinq libé­
raux.

L'itinéraire de M. Pearson 
s'accélère à mesure que l’on 
s'approche du 8 novembre. 
Après la tournée de Halifax, 
le premier ministre entre­
prend celle du Sud-Ouest on­
tarien, une région à laquelle le 
parti attache une grande im­
portance. Bien qu'il ait com­
mencé sa campagne sur un 
rythme lent, l’avion nolise du 
premier ministre a déjà par­
couru 12.500 milles, la moitié 
de la circonférence du globe. 
La semaine prochaine égale­
ment M. Pearson doit se ren­
dre en Colombie-Britannique..

Préserver 
Montréal de 
la pègre.v.

L» premier ministre Jean 
Lesage a affirmé hier qu’il 
fallait poursuivre "la pègre 
jusque dans set retranche­
ments les plus cachés", afin 
de préserver la bonne renom­
mée de Montréal et de la pro­
vince.

M. Lesage a fait cette décla­
ration à l'extérieur de la Tour 
de la Bourse, Place Victoria, 
au court des cérémonies qui 
ont marqué l'inauguration du 
nouveau parquet de le Bourse. 
Il ne devait prendre la parole 
qu'au diner qui a clôturé cette 
journée mémorable, mais il a 
été invité è brûle-pourpoint è 
dire quleques mots par le maî­
tre de cérémonie, M. Paul 
Bienvenue, président de Place 
Victoria.

Le maire Jean Drapeau 
avait souligné que la Tour 
marquait un éclatant chaînon 
de plut dans la série da réali 
tâtions qui sont en voie de 
faire de Montréal une "gran­
de ville internationale". Il a 
chaudement félicité les hom­
mes d'affaires italiens qui ont 
conçu et réalisé ce prestigieux 
projet et qui ont prouvé qu'il 
y avait moyen de ne pas "di­
vorcer le beau du gigantes­
que". Il remercia enfin le gou­
vernement Lesage de sa pré­
cieuse collaboration en vue 
de faciliter l'expansion conti­
nue et toujours plut rapide 
de la métropole.

Pris un peu au dépourvu, le 
premier ministre dit qu'il avait 
l'habitude d'ètre invité ainsi 
è prononcer quelques mots, 
comme si on voulait lui faire 
prendre un "apéritif" avant 
d'entamer sa pièce de résis­
tance ...

Relevant les propos de M. 
Drapeau, M. Lesage fit obser­
ver que la collaboration dont 
il avait fait mention jouait 
dans les deux sens.

"La ville de Montréal, ajou­
ta-t-il en souriant, vient de 
nous rendre un fier service en 
dégageant son chef de police 
des engagements qu'il avait 
envers elle, permettant ainsi 
à M. J.-Adrien Robert d'accé­
der au poste de directeur gé­
néral de la Sûreté provincia­
le."

La présence de M. Robert è 
la sûreté et celle de son prin­
cipal adjoint comme chef de 
police de Montréal (M. Jean- 
Paul Gilbert) facilitera la lut­
te contre le crime, de dire le 
premier ministre.

M. Lesage ajouta que cette 
lutte était nécessaire en 
vue de préserver la bonne re­
nommée de Montréal et de la 
province. Nous voulons, dit-il,

Voir page 14 : Montréal

Il a cité les propos de M. 
Hellyer. ministre de la défen­
se. pour affirrrrer que les libé­
raux ont besoin de la majorité 
pour imposer des mesures im­
populaires. “Je demande au 
premier ministre de les sortir 
de ses tiroirs pour voir ce que 
c’est”, a dit le chef tory.

M. Diefenbaker a souligné 
que les libéraux ne se sont pas 
mal débrouillés sur le chapi­
tre des mesures impopulaires 
tout en étant minoritaires. 
“11 y a eu trop de trucs sous 
la table depuis deux ans et 
demi”.

Les libéraux n’ont rien dit 
durant la campagne électorale 
de 1963 sur la question du dra­
peau ou l’élévation de provin­
ces au rang d’Etats associés.

Au cours d’un meeting pré­
cédent dans le comté de Carie- 
ton, M Diefenbaker a affirmé 
que M. Pearson s’inquiète 
maintenant de savoir s’il pour­
ra obtenir une minorité, sans 
parler d’une majorité.

Il a en outre affirmé que le 
premier ministre n’a rien dit 
sur la question constitution­
nelle, mais que de toute fa­
çon “il ne discute jamais dp 
rien”. Le chef de l’opposition 
a ajouté que M. Pearson n’a 
oas répondu à une seule des 
questions qu’il lui a posées 
durant la campagne électorale, 
mais que le premier ministre 
devra répondre avant le jour 
du scrutin.

UCC : congrès de la consolidation
de notre envoyée spéciale, Evelyn DUMAS-GAGNON

QUEBEC — Le 41e congrès de l'Union catholique des culti­
vateurs, qui e pris fin hier soir, aura ètè le congrès de le conso­
lidation des politiques antérieures.

Commentant l'allure générale des débats, le président Lio­
nel Sorel (réélu par acclamation), a noté hier eu cours d'uno 
conférence de presse que l'en dernier le congrès avait fait "une 
récapitulation générale" des problèmes de l'agriculture et des 
solutions possibles, et qu'on ne pouvait s'attendre è des thèmes 
entièrement nouveaux cette année, alors que les délégués se 
sont attachés è préciser et adapter les politiques de la confédéra­
tion.

A cette même conférence de presse, un orgeniseteur sydi- 
cal de l'UCC, M. Jean-Marie Ceuet, a émis è titre personnel 
l'opinion que l'imminence d'élections fédérales e influé sur le 
ton des débets. Pour ne pas avoir l'air de "faire de la politique", 
beaucoup de délégués se sont montrés plus modérés qu'en temps 
ordinaire. M. Sorel partage cette impression.

Enfin, le nouveau premier vice-président de l'Union, M. 
Albert Allain, d'Amos, croit quo les difficultés exceptionnelles 
éprouvées par les cultivateurs eu cours de l'année è cause des 
intempéries ont amené les délégués è insister davantage sur les 
questions immédiates et concrètes plutôt que sur les politiques 
è long termo.

Rappelons, au chapitre des mesures concrètes, que le con­
grès a demandé mardi eu gouvernement provincial de déclarer 
sinistrés tous les comtés de le province, au lieu de 50 seulement, 
et mercredi au gouvernement fédéral d'adopter des correctifs 
è sa politique laitière pour la présente année, rétroactivement 
au premier mai.

Les deux ministres concernés, M. Alcide Courcy eu provin­
cial, et M. Maurice Sauvé au fédéral, ont répondu è ces requêtes 
mais M. Sorel e dit hier que la réponse n'est pas satisfaisante. 
M. Sorel a noté que M. Courcy, dans un télégramme eu congrès,

affirme que les enquêteurs du ministère étudient les dommages 
dans tous les comtés au moyen d'un échantillon eu hasard. Au 
lieu de nous diro tout simplement qu'il prend notre requête en 
sérieuse considération, il nous dit qu'on fait enquêta", commen­
te le président de l'UCC.

Quant è M. Sauvé, lors de son passage au congrès mercredi 
soir, il e dit aux dirigeants de l'UCC que la présente politique 
laitière fédérale e été adoptée per le parlement et qu'il serait 
indécent de la modifier per arrêté ministériel en pleine campa­
gne électorale, rapporte M. Sorel.

SYNDICALISME AGRICOLE

Aux dernières heures du congrès, les délégués ont entendu 
un rapport sur les démarches poursuivies per leurs dirigeants an 
vue d'obtenir une loi du syndicalisme agricole eu Québec. On 
se souvient que cet objectif avait été l'un des principaux thè­
mes du congrès de 1964.

Me Camille G. Moreau, directeur du service de l'organi­
sation générale à l'UCC, a expliqué qu'au cours de l'année 
le Confédération avait ajusté son tir è ce sujet. Elle a décidé 
de diviser son action sur deux voies :

Tout ce qui concerne la mise en marché ordonnée des 
produits par l’activité professionnelle des syndicats spécialisés, 
elle veut le voir couvert per le loi des marchés agricoles. 
Per contre, elle réclamera une loi distinct# du syndicalisme 
agricole dont les termes seront très simples, et qui prévoiere 
les modes de formation des syndicats, de cotisation ot d'affi­
liation. Cette deuxième loi remplacera pour les cultivateurs le 
loi des syndicats professionnels, dont ils se sont servis jusqu'è 
maintenant, et qui n'est plus actuelle notamment è cause 
de syndicats professionnels è un niveau qui pourrait être 
exorbitant pour les cultivateurs, étant donné le multiplicité 
dos syndicats spécialisés auxquels ils doivent adhérer pour 
couvrir l'onsemblo de leur production.

Voir pego 14: Le congrès de l'UCC
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Monté* dan* une calèche, le premier ministre |ean Lesage et le maire |ean Drapeau 
saluent joyeusement les centaines de personnes qui avaient momentanément laissé 
comptes et comptoirs, hier après-midi, pour suivre le défilé fort animé qui se ren­
dait de la rue St-François-Xavier à la Place Victoria, ou se sont déroulées les céré­
monies d’inauguration du nouveau parquet de la Bourse de Montréal et de la Bourse 
Canadienne. Nos informations en page 3. (Photo u n*»oir>

Début de la session spéciale
Le député Yves Gabias 
ne serait pas expulsé

par Marcel THIVIERGE
QUEBEC — La session spéciale de la Législature qui débute ce matin mar­

quera la rentrée officielle de M Yves Gabias à l’Assemblée législative On sait qu’au 
mois de juillet 1964. la ma|Orifé libérale expulsait de la Chambre le député U N da 
Trois Rivières pour une période de trois ans. à la suite d'accusations que M Gabias 
avait portées contre I ex-procureur général, M René Hamel Un comité de I Assem­
blée législative ayant jugé ces accusations non fondées, la Chambre décidait donc d# 
punir le dénonciateur.

répondant, les règlements 
prévoient qu’une telle condam­
nation doit être renouvelée au 
début de chaque nouvelle ses­
sion. et cela durant trois ans.

En janvier dernier, après un 
débat acerbe, la majorité libé­
rale maintenait sa sentence 
contre le député de Trois-Ri­
vières.

De nombreux ministres et 
députés libéraux n ont guère 
prisé ce geste qui avait un re­
lent rie vengeance.

Ces mêmes minisires et dé­
putes n'accepteront pas que la 
majorité ministérielle exige 
une fois de plus aujourd’hui 
l'expulsion de M Gabias

On sait que celle session 
spéciale est convoquée pour 
l'adoption d’une loi d’urgence 
ayant pour bu! de permettre 
la reprise le plus tôt possible 
du service des bacs-traversiers 
entre Québec et Lévis. Le mo­
ment serait donc très mal choi­
si de provoquer un débat inter­
minable sur le sort du député 
de Trois-Rivières.

Comme sa suspension doit 
se faire d’une session à l'au­
tre. le greffier de l’Assemblée 
législative a donc convoque 
en bonne et due forme M. Ga­
bias pour la réunion spéciale 
d'aujourd'hui.

M Gabias a déclaré qu’il ac­
ceptait celte invitation avec 
plaisir et qu’il occupera son 
fauteuil à l’Assemblée législa 
tive dès 10.30 heures, ce ma­
tin.

Le gouvernement ne lui cau­
sera pas d'ennui, d’autant plus 
qu’il tient à mettre fin à cçtte 
session le plus tôt possible, le 
premier ministre devant quil 
1er la capitale, lundi, pour un 
voyage en Europe qui le con

duira, entre autres, à Milan 
où il présidera à l’inaugura­
tion du bureau du Québec 
dans celle ville industriel!» 
d’Italie.

Dès ce matin, le député d» 
Trois-Rivières pourra donc, en 
toute liberté, reprendre sa cou­
tume d antan en posant au gou­
vernement les mille et un» 
questions qui ont habituelle­
ment le don de mettre à nu 
le caractère explosif du pre­
mier ministre.

Fin de la grève du 
Château Frontenac
QUEBEC — La grov» du Châtaau Frontenac qui durait de­

puis le ô septembre dernier a pris fin hier per le signature 
d'une convention collective d'une durée de trois ans.

Un porte-parole du Canadien Pacifique, qui est proprié­
taire de l'hôtel, e déclaré qu'il serait rouvert vers le 1er no­
vembre. Quelque 500 employés syndiqués qui sont affiliés è la 
Fraternité des cheminots, employés da transports at autraa ou­
vriers étaient affectés par l'arrêt da travail. On ne connait paa 
les termes de l'accord. Las syndiqués réclamaiant des hausse* 
de salaire de 15 pour cent alors qu* la compagnie offrait un* 
hausse horaire de S cents è compter du 1er septembre dernier 
et deux autres de trois cents devant entrer en vigueur les 1er 
septembre 1966 et 1967.

Le Château Frontenac, qui est habituellement bondé è cet­
te période-ci de l'année, peut accommoder quelque 1,000 per-

Le vol Gemini-VI, lundi, sera 
le plus difficile jamais tenté

WASHINGTON Le vol 
Gemini 6 que Walter Sehirra 
et Torn Stafford entrepren 
riront lundi matin sera le plus 
difficile jamais tente par les 
Etats Unis Telle est l’opinion 
officielle de la NASA Celle 
des experts est qu’il s’agira 
aussi de la plus dangereuse 
tentative spatiale américaine.

Ni les jumeaux James Mc- 
Divitt et Edward White de 
Gemini-4 ni leurs successeurs 
Gordon Cooper et Charles Con­
rad du vol suivant ne sont par­
venus à réaliser de rendez­

vous. qui avec le second étage 
de leur fusée porteuse, qui 
avec un petit satellite largue 
par Gemini-5. Celte fois Schir 
ra et -Stafford vont essayer non 
seulement de se rapprocher 
d’un véhicule Agena mis sur 
orbite 1 heure 41 minutes 
avant eux, mais ils tenteront 
aussi une manoeuvre d’accos­
tage et de verrouillage avec 
l’Agena.

Si tout se passe comme pré- 
vu au plan de vol le plus rom 
plexe et le plus flexible qu’ait 
jamais préparé la NASA, le

premier abordage se réaliser» 
au cours de la quatrième or­
bite Trois autres operation» 
analogues sont prévues si. évi­
demment. le devcrrouillage 
s’es! bien effectué La derniè­
re de celles-ci se terminera 
18h.3() après le lancement. 
Dans ce cas, les pilotes s'en­
dormiront de concert et on n» 
les réveillera qu’une heur» 
avant que l'allumage de leurs 
rétro fusées mette un terme à 
nn voyage alors limité à 24 
heures dan.» le ensmos.

Voir p»g» 14 : Gamin!
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Attribution des prix Nobel de physique et de chimie: trois Américains, un Japonais
STOCKHOLM — l.'Arartcmi* 

dp* «cirnct» du royaume de 
Suede a accorde hier se.* prix 
Nobel de physique et de 
chimie

I.e prix de physique • 
attribué conjointement au pro­
fesseur Sm-ltiro Tomonaga. de 
l'université de Tokyo, a,nsi 
qu'a deux savants américains, 
V1M .lulian Schwinger, de l'u- 
niveraitc Harvard, et Richard 
Feynman, de l’universite de 
Pasdena

Quant au prix Nobel de chi­
mie il a etc attribué au pro­
fesseur Robert Burns Wood­
ward, des Ktats-Unis.

F.n définitive c'est à des re­
cherches ayant trait à la struc­

ture de la matière que xont 
ailes, cette anpee encore, les 
prix Nobel de physique et de 
chimie.

Les physiciens Sin Itiro To- 
managa. Schwinger et Weyn- 
ham ont approfondi nos con­
naissances sur la structure de 
l'atome, plus précisément sur 
les forces qui existent à l'inté­
rieur du noyau de l’atome et 
la dynamique de ces particu­
les étranges dont l'une d'en­
tre elle* constitue peut-être la 
“brique" élémentaire de tout 
ledifice de la matière.

De son cote, le chimiste 
Woodward, à l’inverse des phy­
siciens qui démolissent la ma 
tière pour en connaître le mé-

EN LA PERSON NE DU P. EPHREM,

Un éminent spécialiste de la 

science médiévale est disparu

canisme. est parvenu à recons­
truire. cest-a-dire a synthéti­
ser, certaines molécules.

On peut noter également que 
le prix Nobel de la médecine 
1985 a été attribué à trois spe 
cialistes de la biologie molé­
culaire qui ont fait progresser 
nos connaissances dans les mé­
canismes de la cellule vivante.

C’est le nom du physicien 
japonais, qui vient en tête, et 
c est lui en fait qui a décou­
vert la méthode ayant permis 
par la suite à lui-même et aux 
deux Américains de repérer 
les marques infinitésimales de 
l'interaction entre les particu-

Après une carrière Intellectu­
elle de 40 ans, le perc Kpbrein 
I-ongprc franciscain, dont les 
traiaux lui avaient acquis une 
grande réputation de spécialiste 
des etude médiévales, est de­
code mardi 19 octobre a l’âge 
rie 75 an'

Il était originaire d't'pion 
'Ragot' dans le diocese de St- 
Hyacinthe ou ses parents s'é­
taient établis peu apres sa nais- 
sanee

l.e pore Kphrern l.ongpré a 
revêtu l'habit franciscain en 
1911, et fut ordonné prêtre a 
Québec en 1919 des main* de 
Mgr Paul Kugene Roy.

Knvoyè à Home, a l'Institut 
pontifical oriental, le P. 
Ephrem y obtint un doctorat 
en théologie Au terme de ses 
etudes, ses supérieurs l'en­
voyèrent donc au Collège St- 
Honaventure a Qilsracchi, près 
di Florence, Italie où un grou­
pe de savants franciscains s a 
donne aux éditions et a l'étude 
des auteurs franciscains du 
moyen âge. I.e jeune p 
Ephrem . y restera 18 ans 
(1920 1998). 'll y travailla d a 
bord a l'édition de la Somma 
théolegiqu» d'Alexandre de 
Haies, dont il fournit les in 
troductions doctrinales aux 
deux premiers volumes

En 1929, il doit s'occuper de 
Duns Scot, célèbre théologien 
franciscain de la fin du Xllle 
siècle, einule de saint Thomas 
d'Aquin Du mois fi août 1927 
jusqu’en 1998, a titre de pré­
fet de la Commission formée 
en vue de l'édition critique des 
oeuvres de Duns Scot, il par 
courut les bibliothèques des 
principaux pays d Europe: 
Angleterre, Italie, Espagne.

;ini
Autriche, ou il trouva le ma

Décès de 
Louis Lanouefle

Subitement, â Montréal, est dé 
cède M l.otns Danouettc époux 
de feu Berthè Jodoin. Il était 
âge rie 89 ans il mois. 11 laisse 
dans le deuil, sa lille Rita, épou 
«e rie I.aurent 1-alumière. rie I a 
val: ses fils Marcel, époux rie 
Holene St Onge Roger, epoux 
rie l.ena l.alumière. tous deux 
rie Dongiicuil. Hubert, époux rie 
Denise Gervais. rie Contrecoeur: 
.laïques époux rie Raymonde 
Yellc, de Montréal. Claude, 
époux rie I iinlle Per ras. rie 
Granby. Anrire rie Montréal; 
Jean Paul, frère du Sacré-Coeur 
nu Brésil; sa soeur Claire rie 
Montreal ainsi que rie nombreux 
petits enfants l a dépouille inor 
telle est exposée au 'alon Kran 
coeur, 169 rue St Charles ouest 
à Longtiruil. Des funérailles au 
font lieu en l’église St Pierre 
Apôtre rie l.nngiieuil, samedi le 
29 octobre a 9 00 a m l-a sépul 
turc a lieu au cimetière rie la 
Cèle ries Neiges â Montréal.

Nécrologie

ténel nécessaire a l'édition 
projetée

En 1998. la direction rie l’é 
riition ayant été dévolue a une 
nouvelle commission, le p 
Ephrem se fixait a Paris, ou 
il continuera ses travaux et 
études tbéologiques

Pendant une carrière intel 
lectuelle rie 40 ans. il collabo 
ra aux principales revues spé­
cialisées rie théologie et ri bis 
toire, aux dictionnaires ries 
sciences ecclésiastiques, ou ses 
articles lui valurent d'être rc 
gardé et reconnu comme le 
plus grand médiéviste modrr 
ne

l.a guerre interrompit pen 
riant quelques années l'activi- 
te studieuse du p. Ephrem 
Longpré. Pour échapper à la 
Gestapo, en France, il se ré­
fugia dans le maquis rie la 
résistance française rie décem­
bre 1940 à novembre 1944 11 
v gagna une décoration de 
la part du gouvernement an 
glais, mais y ruina presque sa 
santé.

Outre ses confrères francis­
cains, le p Ephrem laisse dans 
le deuil plusieurs frère', dont 
l'abhe Anselme Longpré, pré 
riicateiir, Montreal, et plu­
sieurs soeurs, dont Mère Marie- 
Crescent, ries Franciscaines 

Missionnaires de Marie, ac­
tuellement en Australie.

I n service funèbre sera cé­
lébré dans l'église conventuel­
le des Franciscains de Rose­
mont (5750. boni Rosemont, 
Montreal), samedi 23 octobre 
a 9 heures.

Monsieur .! Oscar Reeves, domi 
cille au 12985 rie la rue Beausc 
joui a Montréal est dérérié à 
Montreal le 20 octobre 1965 II 
était âgé de 6S ani né à Ottawa 
le 12 décembre 1899. 11 était 
officier retraite rie la Gendar­
merie royale du Canada depuis 
1945. et était lors rie son décès 
président de la firme Agence de 
Sécurité Reeves Idée. Il laisse 
dans le deuil, outre son frère 
Arthur, son épouse Marie Jean 
ne Lemieux, et les enfants sui­
vants Lionel, ingénieur surin 
tendant de la Division ries Ate 
lins rie la Cite rie Montréal et 
son épouse Gisèle Laernix; Ge­
rald. vice president de l'Agence 
rie Sécurité Reeves I téc et son 
épousé Suzanne Dufort, Paul, 
membre rie l'Etude Irlande, 
Pnére Reeves, Lacoste A t’a 
quette. et son épouse Agnes Mil 
let. Jacques, associe rie la firme 
ri architectes Ouellet. Reeves. 
Guité. Alain et son épouse Bar 
bara Robert on: Jacqueline, 
épousé du Dr Rodolphe Sirois; 
et Michèle Vermette Reeves 
épouse rie Robert (décédé en 
août 1965). il est expose au Sa 
Ion funéraire Arthur Dcslau 
riers, 790 boulevard Ste-Croix, â 
A ille St Laurent Vn service fu­
nèbre aura lieu lundi le 25 
octobre 1965 a 10 (X) heures 
a m dans l egltse rie la paroisse 
Notre Dame du Bel \inoiir. 7055 
rue Jean Bourdon, Montréal 
(Cartiervtlle) L'inhumation se 
fera au cimetière rie la Côte 
ries Neiges.

Décès de la 
RS Sl-Tharcicius

La R S St-Tharcicius, née 
Berthe Mousseau, ries Soeurs 
rie la Miséricorde, est dàcedée 
mercredi, le 20 octobre, à l'àge 
rie 71 ans, apres une longue 
maladie. Née à Montréal du 
mariage rie feu Joseph-Edouard 
Mousseau et rie feu Georgia 
na Dussault, elle entra au No­
viciat le 7 décembre 1918, oii 
elle revêtit le saint habit le 
8 septembre 1919. Prononçant 
ses premier voeux le 24 mai 
1921, elle fit sa profession per­
pétuelle le 24 mai 1924 Succes­
sivement attachée aux hôpitaux 
rie la Miséricorde rie Montreal. 
Misericordia Hospital of New 
York, Oak Park Hospital en 
Illinois. Flats t'ius, elle fut 
nommée rie 194fi a 1949 supe 
Heure a l'hôpital de la Miser! 
corde a Montréal, et rie 1949 à 
1952. 9e assistante generale du . 
Conseil a la Maison Mere En 
195,4 elle est nommée à l'hôpital 
Sancta Maria rie Los Angeles 
Californie, et en 1955 au bureau 
d'admission rie l’hôpital Ste 
Marie ries Trois-Rivières En 
1964 elle se retira à la Maison 
Mere a Cartierville jusqu'à au­
jourd'hui. date rie sa mort.

l,a dépouille mortelle est ex 
posée a la Maison Mere rie la 
Communauté à 12455 de la Mi­
séricorde a Cartierville, Les 
funérailles seront chantées cet 
après midi à 4 b 90, suivies rie 
l'inhumation au cimetière du 
même endroit.
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le* actives et le champ rie ra 
(Dations qui les entoure dans 
l'atome.

11 a été le premier à publier 
en 1943, pendant la guerre, en 
langue japonaise, le résultat 
de ses observations qui ne pu­
rent être portée a la connais 
sauce du monde occidental 
qu'en 1948 lorsqu'elles firent 
l'objet d’une publication en 
langue anglaise apres ia fin rie 
la guerre

I,es travaux du professeur 
Julian Schwinger ne vinrent 
que plus tard en 1948. et fu 
rent suivis de ceux du pro­
fesseur Feynman.

Comme cela arrive souvent 
dans la recherche scientifique, 
il s'agit bien d’un travail 
d équipe mais les membres 
de cette équipé récompensés 
ont travaillé dans ce cas parti­
culier aux antipodes du globe, 
profitant constamment des ré­
sultats acquis par chacun 
deux.

Commentant l'attribution du 
prix Nobel de chimie 1965 au 
professeur américain Robert 
Burns Woodward, le profes­
seur Rudberg de l’Acariémie 
suédoise des sciences a déclaré 
que "Woodward pouvait être

considéré comme un véritable 
“Magicien de la chimie orga­
nique’’.

Il a été le premier à réa­
liser entièrement la synthèse 
de la chlorophylle, et il a re­
créé des substances organi 
ques, notamment certains anti 
biotiques et anesthésiques, qui 
peuvent être considérées com­
me supérieures à ceiles que 
i on trouve à l'état naturel, en 
ce qu’il en a exclu certains 
principes nocifs qu'elles con­
tiennent.

C'est surtout dans le domai­
ne des antibiotiques et des

anesthésiques que les travaux 
du professeur Woodward peu­
vent éfre appelés à trouver 
d'importantes applications pra­
tiques : ils peuvent conduire à 
la réalisation rie produits nou 
veaux ou plus exactement 
peut-être renouvelés, i'idee 
fondamentale étant la même 
que pour les produits déjà 
existants.

Le professeur Sin-lliro Tomo- 
naga est le deuxième savant 
japonais à obtenir un prix No­
bel de physique : en 1949 le 
professeur Hideki Yukawa, de 
l'université de Tokyo égale­

ment. avait déjà obtenu cette 
distinction pour sa prediction 
de l'existence des mesons.

Les professeurs Schwinger et 
Feynmam sont les 24e et '25e 
Américains a recevoir le prix 
Nobel de physique, tandis que 
le professeur Woodward est le 
15e savant américain à obtenir 
un prix de chimie.

La remise des prix, qui s'élè­
vent cette année à 282 couron­
nes. sera faite !e 10 décembrn 
a Stockholm dans un déploie­
ment fastueux, en présence du 
roi Gustave VI Adolf de Sue­
de, de la famille royale et les 
savants suédois.

I \N(U KIT* SvibUmirti'. « Mont 
rAal, le 20 octobre 1905 a TAk* <1* 09 
ans. Il moU». cat tlécAde, M l.otilA 
I/AnoUftttr, Apoux «le feu Berthe Jo- j 
doln tm funérailles auront lieu 
samedi I-e convoi funèbre partira du 
salon Francoeur et Fila, no !<*3 
ouest rue Bl-Charlee. L.oi\kuouJI. 
pour a* rendre a l>Kliae St. - Pierre- 
ApAtra de Longueutl ou le service 
sera célébré a 9 heures F* de là 
nu nmeltère de !a CAte-def. Neiges. 
Heu de sépulture Parants et amla 
sont prie* d y aaslster aana autra 
invitation.

Subitement a A r ton - 
vale. !e J0 octobre i&ft.V est décède. 
M Roland Phaneuf iorganiste a .st- 
Léon da W tvn mount ». epoux de Mar­
celle David demeurant à 2715 Cu­
villier l*« funeraillea auront Heu 
samedi le M courant le convoi 
funèbre partira du salon Arthur 
üallalre Inc no JSIM nie Bellechasse. 
atiRla Ué avenu* Ronemont K Ph .K» 
pour m* rendre K l ègllse St-Léon 
dr West mount ou la service aéra 
célébré à 10 heure* Et de là au 
cimetière de la Oôte-de*-Nelge*. 
lieu de sépulture Parents et amla 
aunt prié» <Ty aaalatw aana autre 
invitation.

HUILE DOUVE VIERGE]

CARRIÈRES et PROFESSIONS
REPRÉSENTANT <E> DE VENTES

(Interviewer)
Personne serletixe et distinguée, honnête *f dynamique possédant 
voiture Parfaite education. Ce Iracail consiste a interviewer l’élite 
canadienne d’expression française.

Ecrire en mentionnant curriculum vitae à :

INSTITUT BIOGRAPHIQUE CANADIEN
680, Csliis-Lavallé*. Ch. 8, Québec.

DEMANDE D'EMPLOI
Homme âgé 45 ans. bilingue, formation r.ompts-ble 
et administrative, depuis 12 ans dans I assurance vie 
comme agent, assistant gérant et gérant, recherche 
emploi comme gérant, administrateur, relations pu­
bliques, etc

Ecrire à: Case 1417, Le Devoir

BIBLIOTHEQUE DE L'UNIVERSITE LAVAL
BIBLIOTHÉCAIRE DEMANDÉ

Salaire: $5,220, plus (selon les qualifications). 
Fonctions: Sous direction générale, être responsable 
du catalogue sur fiches des films et films fixes de 

la Cinémathèque,

Qualifications requises: Baccalauréat ès arts. Bache­
lier en bibliothéconomie. Vaste connaissance dans 
les domaines de l’art et du film. Intérêt manifeste 
pour la recherche approfondie Connaissance de l’an­
glais nécessaire. Sens de l’organisation et de la mé­
thode. Aptitude à diriger du personnel.

On «st prié d’écrir* à: Cas* 1418, La Devoir

ADMINISTRATEUR
Notre clirnl. une importante organisation d'expédition 
océanique dans l'est du Canada cherche un hnmme pour 
remplir son poste nouvellement rreé d'administrateur.
("est une situation au niveau de la direction et rie l'admi­
nistration qui commande une personne très expérimentée 
et eompélente dans re domaine
L'homme que notre client recherche rinit posséder les qua­
lifications suivantes :

a) être bilingue anglais et français
b) avoir une vaste connaissance de l'expédition 

océanique dans tous ses aspects internatio­
naux en ce qui concerne les ports canadiens 
en particulier.

c) doit être capable rie diriger, et être expéri­
mente en relations publiques.

ri) avoir rie l'expérience à traiter ries problèmes 
ouvriers.

Le siège social est situé à Montréal et ta situation comporte 
des voyages, principalement dans lest du Canada Nous 
offrons d'excellents tvencfices; depreciation d'auto et dépen­
ses.
Age : 95 à 50 ans.
lai categorie rie salaire ries candidats que nous recherchons 
pour cet emploi ne pourrait être moins rie $18,000.

Veuillez répondre confidentiellement à :

Urwick, Currie
Limited

C’onvelllers en atlminMration

630 ouest, boni. Dorchester, Montréal 2.

SECRETAIRE
Un» association nationale d'hommes d'effairet e besoin 
d'une secrétaire compétente. Les candidates devront pos­
séder un» bonne connaissance du français, de la dactylo­
graphie (machine à écrire électrique) et de le sténographie, 
ainsi qu'une connaissance courante de l'anglais.
Semaine de 35 heures, 5 jours.
Avantages sociaux courants.

Veuillez fane mire demande par écrit en précisant uotve 
âge, vos antécédents et le salaire désiré à .

CASE 1416, “LE DEVOIR’’

DIRECTEUR DES ACHATS
Bilingue

Directeur des achats pour magasin à rayons avec 
expérience dans les meubles, tapis, décoration, ra­
dios, stéréos, télévisions, cuisinières, réfrigérateurs, 
laveuses, sécheuses.
Le candidat doit posséder plusieurs années d'expé­
rience dans ce domaine et être parfait bilingue

Veuillez adresser votre curriculum vitae à :
DUPUIS FRÈRES LIMITÉE.
ê/% Mlle G. Bouvier,
865 est, rue Ste-Catherine, Mtl.

COMPTABLE AGREE
On recherche un comptable agréé ayant environ 

5 ans d’expérience en rétification pour prendre 

charge d'une équipe d'inspection. Salaire environ 

$8,000.00 par année plus bénéfices marginaux. 

Augmentations statutaires.

Pour rende«-vous, téléphoner à:

526 0421

SECRETAIRE BILINGUE
I POUR LABORATOIRES DE RECHERCHE

Qualités requises : Connaissance approfondie du français 
et de l'anglais.
Minimum rie 7 ans d'expérience. 
Aptitudes pour la terminologie techni­
que.

f Ce poste est permanent et comporte d'excellents avantages 
g sociaux et de très bonnes conditions rie travail. Les candi-

J dates sont priées de se présenter au :
Service du personnel,

LABORATOIRES AYERST
1025, boulevard Laurentien,
St-Laurent.

DIRECTEUR EXECUTIF

Lo Service canadien pour les étudiants et les stagiai­
res d'oufro mer, organisme bénévole d envergure 
nationale dont le bureau central est il Ottawe, cher­
che un directeur exécutif qui aurait pour fonctions 
de diriger les services et d'élaborer les programmes 
mis à la disposition des étudiants d'université à plein 
temps qui viennent de ( étranger pour étudier au 
Canada et des professeurs d'outre mer engagés dans 
des programmes de formation de courte durée au 
Canada

Traitement selon l'expérience. Le bilinguisme serait un 
avantage Les candidats devraient répondre par écrit en 
donnant tous les details sur leur expérience a :

SC E SO,
338 ouest, ru» Somerset,
Ottawe 4.

ASSISTANT DIRECTEUR DU PERSONNEL
pour un hôpital de la région de Montréal

Qualité* requise*: Avoir un B.A., ou l’équivalent. 
Connaissance minimum de l’anglais. •-w

Posséder un peu d'expérience dans le domaine 
de l'administration du personnel.

Prière de faire parvenir curriculum vilae 
et traitement désiré à :

CASE 1419, LE DEVOIR.

AUTOMATEC
_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ JNC.

RECHERCHE LES SERVICES D UN

INGÉNIEUR
ou d’un

TECHNICIEN
SPECIALISTE EN PROGRAMMA­
TION PAR LA METHODE “C.P.M.” 
OU “PERT”

(L'expérience en recherches 
opérationnelles serait un avantage.)

S V P. Faire parvenir curriculum vitae ou
resume à :
M René Dame. Directeur administratif 
4200 ouest, boul. Dorchester, Montreal

INGÉNIEUR
PROFESSIONNEL

La Compagnie DUMEZ CANADA LIMITÉE recher­
che les services d'un Ingénieur diplômé, bilingue, 
ayant un minimum de cinq ans d expérience dans 
les Travaux publics et le Bâtiment.

Les candidats devront faire parvenir leur curriculum 
vitae à :

Monsieur Maurice ROBY,

DUMEZ CANADA LIMITÉE,
3600, «venu# Barclay — luitt 405, 
Montré»! 26, P.O.

CHEF DE DIVISION
ACHATS RECHERCHE

$12,300 — $13,800
Direction des services de gestion 

minittère de la Production de défense 
OTTAWA

l.a Commission du servir* civil souhaite recevoir les demandes 
de diplômés universitaires specialises en administration des affai­
res, commerce, achats et ventes, science économique, etc.. O II les 
demandes de comptables professionnels qui occupent présentement 
des postes comportant gestion et surveillance et qui possèdent 
plusieurs années d'expérience dans des postes incluant des respon­
sabilités croissantes ainsi que des études prolongées cl complexes 
sur les prix de revient des denrées, l'estimation et l’analyse des 
achats et ventes, on exi„r Hex candidats un esprit analytique 
très développé et de l’habileté à résoudre les problèmes.
Ceux que ce genre d’emploi intéresse sont invités il faire leur 
demande Immédiatement en soumettant un résumé de leur 
instruction et de leurs états de service à la COMMISSION DU 
SERVICE CIVIL, OTTAWA 4 (ONTARIO).
Les demandes seront acceptées Jusqu’à ce qu’on ait trouvé un 
candidat compétent.

Veuille/ mentionner le numéro de concours 65-2293.

REAHSATEUR DE TEIEVISION
DEMANDE

Expérience requise 
Conditions avantageuses

Offre intéressante pour réalisateur, 
régisseur ambitieux ou scnpt-assistante

Ecrire en fournissant toutes les 
informations requises à :

DIRECTEUR DE LA PRODUCTION 
CKTM-TV

C.P. 277 
Trois-Rivières 

OU
Pour rendez-vous personnel et rencontre 

au cours de la journée.
COMMUNIQUEZ DIRECTEMENT:

M. FERNAND PAQUET
Dir. de la Production 
Hôtel Reine-Elisabeth 

Montréal 
Tel. 861-351 1 

LUNDI, 25 octobre 1965

CANADA
demande pour leur bureau de Montreal des

INGÉNIEURS

senior et intermédiaire, spécialisés en

STRUCTURE
MÉCANIQUE
ÉLECTRICITÉ
TUYAUTERIE

Pour participation à divers projets dans 
l'industrie lourde
Excellentes possibilités d’avancement du 
service d une compagnie progressive
Traitements compatibles au tarif fixe par 
la Corporation des Ingénieurs du Quebec.
Assurance-groupe, vie médicale et chirur­
gicale. et plan de retraite.
Toute demande d'emploi sera confidentiel­
le.
Un rendez-vous sera accordé immédiate­
ment aux personnes intéressées, sur ré­
ception de leur curriculum vitae adressé à:

KAISER CANADA,
4920, avenu* Western,
Montreal, 6.
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M. IOHNSON DEVANT LES ASSUREURS-VIE

Pour faire échec à la formule 
F-F, il suffirait d'un mot du 
Québec: M. Lesage le dira-t-il?

Il suffirait d'un mot du pre­
mier ministre M. Jean Lesage, 
pour bloquer la formule Kul- 
ton-Favreau d'amendement à 
la constitution, mais ce mot 
doit être exprimé avant les 
prochaines élections fédérales, 
car. advenant un gouvernement 
majoritaire fort, a Ottawa, 
après le 8 novembre, il sera 
beaucoup plus difficile pour

le Québec de négocier avec lui, 
a déclaré hier le chef de l'op­
position M. Daniel Johnson.

Qu'attend M lisage pour 
adresser à Ottawa le "mot du 
Québec” ? s'est demandé M. 
Johnson devant l'Association 
des assureurs-vie de la Rive 
Sud.

Rappelant qu'en ce moment- 
ci une lourde responsabilité

L'HABITANT
l ne salle à dîner exclusive dans 
une vieille maison canadienne de 
200 ans.

Ouvert à Tannée longue

OUVERT TOUS LES JOURS 
A Sh.10 P M..

(Excepté les lundis)

Licence complète • RESERVATIONS. COMPOSEZ 684-4398

9656 ouest, boul. Gouin, Pierrefonds, au bord de l'eau

MAISON CANADIENNE 
4 CHAMBRES

Construite par Jacques Denault Inc.
Pierre de taille naturelle et bardeaux d’aluminium.
2 salles de bains. 4 chambres à coucher. Salon à poutres 
apparentes. Cuisine équipée Plomberie de Crane. 
Parquets en chêne. Doubles fenêtres.
Moustiquaires en aluminium.
8.000 pi. ca. de terrain, terrassement complet.
Près du club de golf et tous services.
Prix: $19,900. Comptant $1.700. tous frais compris.
PARC LAURIER. CANDIAC • Appelez 659-5493

COURS DE LANGUES 
AU TÊLlPHONE

y jQ Avèc L'ÉCOLE

zj Educa-Phone
5174, Côte-des-Neiges — 342-1011

'Laboratoire de langues par téléphone"
(Vous concentrez mieux votre attention au téléphone)

Apprenez rapidement et de façon intelligente :

anglais, français, espagnol, italien, etc.
Chez vous — sans vous déplacer — avec nos professeurs 
spécialisés — manuels fournis — en employant la méthode 
Kduca-Phone : Voir-écoutcr-parler — Soyez intelligents: 
évitez les intempéries, le stationnement, le trafic, etc.

Conversation pratique — 2, 3 ou S laçons par semaine,
9. a.m. à 10 p.m. Horaire très souple pour compagnies

“Ecouter — Parler”

pèse sur les épaules du pre­
mier ministre, le chef de 
rilnion nationale a dit que le 
peuple avait clairement discer­
né les graves conséquences de 
ce document malgré le chara­
bia juridique dont il est enve­
loppe.

Accepter cette formule, ce 
serait ruiner d'avance tout ie 
travail entrepris par notre co­
mité parlementaire de la cons­
titution et par la commission 
Laurendeau-Dunton. selon M. 
Johnson, qui a précisé qu'il 
s'agissait la de la machine la 
plus ingénieuse qui ait encore 
été conçue pour construire un 
Canada unitaire sous les appa­
rences du fédéralisme.

Le chef de l’opposition a 
rappelé que selon cette for­
mule il faudrait l'unanimité 
des 11 gouvernements du pays 
pour changer quoi que ce soit 
aux pouvoirs des provinces. 
Alors que les provinces à ma­
jorité anglaise ont pris bien 
soin de se réserver une sou­
pape de sûreté avec la délé­
gation deé pouvoirs, le Quebec 
ne pourrait prévoir avec les 
amcndcmenls proposés aucune 
possibilité d'obtenir un statut 
particulier et n'aura aucune 
chance d'évoluer normalement 
vers une plus grande décen­
tralisation.

Il suffirait d'un mot du pre­
mier ministre Lesage pour 
bloquer cette formule, a rap­
pelé M. Johnson, qui faisait 
allusion à une déclaration de 
M. Pearson, laissant savoir ré­
cemment qu’il était prêt à la 
remettre en question, si le Qué­
bec en exprimait le désir. 
"Nous attendons un mot de 
Québec,” avait précisé M. 
Pearson.

Le pavillon du 
Québec à l'Expo

QUEBEC — Le ministre des 
travaux publics a adjugé un 
contrat de $334.687 à la firme 
A N Bail Compagnie Liée, de 
Montréal, pour la construction 
des fondations du pavillon du 
Québec à l'Expo 67. La plus 
haute soumission se chiffrait 

! à $449,560.
Le contrat dont l'exécution 

commencera ces jours pro­
chains comprend des travaux 
d'excavation, de coffrage, de 
pose d'acier d armature, de bé­
tonnage. etc. Il est à remar­
quer que la conduite de ees 

; travaux préliminaires ne ne- 
; eessite qu une dépense ap 

proximative de $.33.000 pour 
lâchât des matériaux tandis 
que plus de $300,000 seront 
appliqués au paiement de la 
main d'oeuvre.

ELECTEURS DE ST-HYACINTHE-BAGOT

Un groupe d'électeurs avaient promis à
M. THEOCENE RICARD, député conser­
vateur du comté, de lui rappeler en 
temps opportun qu'il fut le seul député 
de la Province de Québec à voter en 
faveur de l'amendement Montheith en 
décembre 1964, lors du débat sur le 
drapeau canadien. QU’ON SE LE DISE !

Annonce payée par L.M. Déelleta

Lavoie à son 
adversaire : 

et la pudeur?
Me Jean-Noël Lavoie a affir­

mé hier que ton adversaire 
manque de "pudeur” en affir­
mant que son équipe de l'Al­
liance démocratique n'est re­
liée à aucun parti politique 
provincial.

Le maire de Laval ajoute 
que 17 candidats sur 22 de 
l'équipe Tetreault sont "tota­
lement étiquetés comme défen­
seur» de l'Union nationale", 
ce qui, selon lui. est de nature 
à faire revivre "le spectre qui 
planait sur Québec avant 
I960'.

M. Lavoie souligne que, pour 
sa part, il ne renie pas son 
allégeance libérale, mais qu'il 
respecte celle de ses collè­
gues, dont plusieurs n'euraient 
aucune allégeance connue. 
"Nous ne nous appuyons sur 
aucun parti, dit-il, mais sur 
un programme bien défini : 
celui du regroupement muni­
cipal de Laval".

Pour sa part. Me Jacques 
Tetreault annonce qu'il ouvrira 
officiellement sa campagne 
électorale dimanche prochain, 
le 24 octobre, à l'école Le­
blanc, à Chomedey.

L'ancien maire de Pont-Viau 
qui brigue les suffrages à la 
mairie, sera entouré de ses 21 
candidats. Il exposera son pro­
gramme électoral. Il est no­
tamment engagé è "mettre un 
terme au règne des profiteurs, 
è enrayer la montée des taxes, 
à appliquer le plan directeur 
tracé par des urbanistes pour 
la nouvelle ville, à promouvoir 
l'expansion industrielle et 
commerciale de ville de La­
val".

Hier, M. Tetreault s'est dit 
étonné que M. Lavoie ait ins­
crit è son programme la sup­
pression du poste de péage à 
( entrée de l'autoroute des Lau- 
rentides, sur t'ile Jésus.

"C'est alors que mon adver­
saire était député du comté 
de Laval que le péage e été 
imposé, dit-il. Que faisait-il 
donc, ce jour-là ? Je ne vois 
nulle part qu'il s'y soit op­
posé".

M. Tétreault déclare enfin 
qu'il tentera d'obtenir l'aboli­
tion du péage et qu'il serait 
meux placé pour le faire "que 
celui qui l'a laissé imposer 
alors qu'il aurait pu l'empê­
cher".

Une cidrerie 
à La Salle

C'est dans la ville de LaSal­
le. en banlieue de Montreal, 
que la province de Quebec a 
décidé de construire une cidre­
rie de $6.000,000 La nouvelle 
a été annoncée par le maire de 
cette municipalité, M. Lionel 
Boyer.

Les Irai aux de construction, 
sur un terrain de 4,300,000 pieds 
carrés doivent commencer au 
début du mois de novembre.

La construction d une cidre­
rie d Etat découle directement 
de la décision prise par le gou­
vernement provincial de léga­
liser la vente du cidre au Que­
bec. La régie des alcools, après 
des années de négociations 
avec les producteurs, a accepté 
d'assurer elle-même le contrô­
le do la production et de la 
vente au détail de ce produit.

Le secrétaire de la province 
a autorisé le 19 septembre der­
nier. la constitution du “Syn­
dicat professionnel ries avocats 
de la fonction publique" et 
l avis à cet effet a paru dans 
la Gazette officielle mardi, a 
annoncé hier cet organisme.

Le syndicat a tenu une pre­
mière assemblée générale mar­
di soir et a élu ses dirigeants : 
Mes Robert Auclair. président: 
Gérald Bosse, vice-président

Le maire Jean Drapeau fait retentir le gong annonçant 
la fermeture des transactions boursières au vieil im­
meubles de la rue St-François-Xavier. (l*hoto Le Devoir)

Les avocats de la fonction 
publique se sont syndiqués

pour la région de Québec; 
Pierre Fortin, vice-président 
pour la région de Montréal: 
Jean Paul Fortin, secrétaire; 
Jean .Marie, trésorier.

Les autres membres du con­
seil syndical sont : Me Walter 
Guillery, de la région de Mont­
réal. ainsi que Mes Céline Tur­
cotte. James O'Reilly. Gaston 
Savard et Jean-Marie Dus­
sault, tous quatre de la re­
gion de Québec.

Le maire Laurin prédit un 
régime intermunicipal pour 
toute la région de Montréal
Un porte-parole des municipalités de banlieue de 

l'ile de Montréal a prédit hier soir “qu'avant peu de 
temps” un régime d’administration intermunicipale se­
rait créé dans la région métropolitaine de Montréal.

Bref, la CMM a été et demeure 
inefficace”.

Le maire Laurin a fait re­
marquer que les municipalités 
de banlieue ont propose l'éta­
blissement d'un conseil régio­
nal détenant des pouvoirs 
suffisants pour planifier les 
programmes à caractère régio­
nal, tels le transport en com­
mun en surface et le Metro, 
les grandes artères de com­
munication, et autres services 
intermunicipaux", dans un 
mémoire au comité Blier. le­
quel a été charge l'an dernier 
d'étudier les problèmes inter­
municipaux sur ITle de Mont­
real.

“A notre avis, a dit le mai­
re Laurin, la forme d adminis­
tration régionale que nous 
avons suggérée permettrait 
d'assurer la coordination que 
la CMM, de par sa nature mê­
me. a été incapable d'établir.

"La structure que nous pro­
posons et que nous sommes de 
termines a mettre sur pied dé­
tiendrait l'autorité nécessaire 
pour remplir son rôle effica­
cement

11 a dit que Montréal, de 
même que les municipalités 
de banlieue, reconnaissent la 
nécessité de créer une nouvel 
le structure régionale "fondée 
sur l'accord commun et l in- 
térèt mutuel".

Traitant de la composition 
du futur conseil regional, le 
president du CCT a fait remar 
quer que la population de ITle 
de Montréal approche les deux 
millions, les trois-cinquièmes 
de cette population habitant 
la ville de Montréal même.

“Si on desire sauvegarder 
les droits de la majorité, a-t- 
il dit. "il faudra prendre en 
considération l'importance de 
la population et de l'évalua­
tion municipale dans l’édifica­
tion d une structure adminis 
Irative métropolitaine.

"Par ailleurs, une minorité 
qui s'accroît de jour en jour 
détient également des droits 
qu'il faudra protéger".

Le maire Marcel Laurin de 
St-Laurent, président du Con­
seil de coordination intermuni­
cipale. a révélé que les pour­
parlers engagés depuis quel­
que temps entre la ville de 
Montréal et ses banlieues avoi­
sinantes ont progressé. Ces 
rencontres ont lieu dans une 
atmosphère de bonne volonté 
et de compréhension, a-t-il dit.

"Au lieu des récriminations 
habituelles qui caractérisaient 
il y a un an les relations entre 
la ville rie Montréal et les 
municipalités de banlieue, nn 
constate maintenant que nos 
efforts visant à une compré­
hension mutuelle sont sur le 
point rie porter ries fruits.

"Nous avons abordé nos pro­
blèmes avec réalisme et sang- 
froid. chaque partie était con­
sciente de sa responsabilité 
envers la communauté métro­
politaine de même qu'envers 
ses propres citoyens.

"Le résultat sera, à mon 
avis, qu'avant peu de temps, 
la région métropolitaine de 
Montréal pourra s'enorgueillir 
d'un système régional unique 
qui. tout en respectant le prin­
cipe du gouvernement local, 
reconnaitra les besoins et ser­
vira les intérêts de la collec­
tivité régionale "

Le maire Laurin parlait de­
vant l’Association des hom­
mes d'affaires de Saint-Laurcni 
(au Holiday Inn. sur Côte de 
Liesse).

Il a rapporté l'opinion dp 
Me Cari H. Goldenberg, expert 
municipal qui a étudié récem­
ment les relations intermuni- 
cipalcs de la région rie Toron­
to: les problèmes régionaux ne 
peuvent être résolus par la 
création d'un gouvernement 
métropolitain dont les pou­
voirs dépassent à peine ceux 
d'un comité d'étude

"L'histoire de la Corpora­
tion métropolitaine de Mont 
réal confirme l'opinion de 
Me Goldenberg". a dit le mai­
re Laurin. I^s réalisations de 
cet organisme . . . ont été pro­
portionnelles à son autorité.

Souffle de folie ou 
vent de jeunesse à 

lu Hour se de Montréal
par Gilles LESAGE

Un < ent de folie souffle sur l.e conducteur du p lit
la Bourse . . . char’ n la manie. semble-t-il.

Telle pouvait être la ré de se tortiller les moustaches
flexion d'un quidam pris hier chaque fois qu'il entrevoit une
après-midi dans l'engrenage jolie feintne Hier après-midi.
des ceremonies qui ont marqué il les ausculta san.s cesse il
le nouveau depart d’institu­
tions extrêmement scrienses 
et graves la Hour: e de Mont- 
real et la Bourse Canadienne. 
a l'occasion de la prise de pos­
session officielle de la Tour de 
la Bourse. Place Victoria.

Tout commença un peu 
avant l’heure de fermeture 
des cours de la Bourse au 
vieux parquet encombré et 
mélancolique de la rue Saint 
François Xavier. Probablement 
pour la premiere fois de son 
existence plus que cinquante 
noire l'antre sacré fut envahi 
par une horde d'invites, de 
photographes et de journalis­
tes. tous munis, comme il se 
doit, d’un "blue chip ”.

Livrés au tintamarre infer­
nal des “crieurs” et des télé 
phonisles — dont un profane 
se demande par quelle osmose 
obscure ils parviennent à se 
comprendre et à transmettre 
les ordres et les commandes 
tout en suivant les multiples 
fluctuations de valeurs aux 
noms sibyllins MM. Lesage. 
Drapeau. Kierans. liées se 
laissèrent bousculer à qui 
mieux mieux jusqu'à ce que le 
maire de Montréal fasse re 
tenln solennellement le gong 
qui chaque jour marque la fer­
meture du parquet

Cette fois, comme chaque 
jour depuis celui de juin 19(14 
où la Bourse de Montreal (fon­
dre en 1874) prenait posses­
sion de ses locaux de la rue 
St - François Xavier, suivit 
l'envoi des rubans et des car­
nets de notes, déjà inutiles

A l'exteneur. la garde d’hon 
neur et les tambours de Notre 
Dame-des-Neiges présentèrent 
le salut d'usage au premier 
ministre. Puis ce fut le dé­
marrage chamarré et insolite 
de toute cette bande de joy­
eux lurons vers la Place Vic­
toria.

Les principaux invités pri­
rent place dans d'extravagan­
tes voitures du début du siè­
cle. journalistes et "crieurs'' 
s'entassèrent dans le vieux 
"tramway" dont l'original a 
connu l'ère victorienne

Tambours et clairons atta­
quèrent joyeusement "Alouet 
te", repris en choeur par ces 
gens sérieux qui l'étaient un 
peu moins déjà.

J.a sévère rue Saint Jacques, 
toujours avertie au bon mo­
ment des "tuyaux", sc deparht 
comme par enchantement de 
son austérité alourdie par une 
fine pluie automnale

•4u moment où le convoi des 
"gros messieurs" s'engageait 
dans le couloir de la haute fi­
nance. de toutes les fenêtres 
descendirent des sarabandes 
de rubans télégraphiques, que 
res messieurs appellent des 
"ticker tapes", où s'inscrivent 
les bonnes et mauvaises for­
tunes.

Aux fenêtres des bureaux 
des courtiers, des banques et 
des empires financiers, des 
centaines d'employés au front 
généralement souc'eux sa­
luaient de la main, qui le pre­
mier ministre, qui MM Kie 
rams et Hces. qui ont leurs 
petites et grandes entrées 
dans les lourds bureaux capi­
tonnés. qui. un "cneur” recon 
nu au passage

"Ces "encanteurs" m'inspi 
rent le plus grand respect. Moi 
qui m'attendais à les voir s'é­
crouler de fatigue après qu’on 
m eut dit qu’ils hurlaient sans 
repos, chaque jour, de dix heu­
res de la matinée à trois heu­
res de l'après-midi, ce furent 
les plus expansifs et les plus 
exubérants de toute la fête. 
Un grave courtier à parapluie 
noir fit mine de les pourchas­
ser. en guise de représailles 
contre leurs sarcasmes ...

Demande de commutation de la 
peine de mort de Léopold Dion

QUEBEC — Dans un mémoi­
re remis aux autorités fédera- 

! les et rendu public hier par son 
auteur, Me Guy Bertrand, avo­
cat conseil de Léopold Dion. 

1 condamné à mort pour délit 
sexuel, réclame que la peine de 
mort prononcée contre ce der­
nier et qui est exécutoire le 3 
décembre prochain soit com­
muée en emprisonnement à 
perpétuité.

Dans son mémoire, qui com­
prend 28 pages. Me Bertrand 
réclame par ailleurs, après 

i avoir retracé l'histoire de Dion 
et les traits principaux des

meurtres de quatre garçonnets 
commis au printemps de 1963, 
la création "d'un organisme 
gouvernemental qui viendrait 
en aide aux familles des victi­
mes d'un meurtre.'’

-Léopold Dion, de Pont-Rouge, 
près de Québec, qui attend de 
purger sa sentence dans une 
cellule de la prison de Bor­
deaux. a été déclaré coupable à 
l'automne de 1963 du meurtre 
qualifié d'un des quatre garçon­
nets et la Couronne liait re 
meurtre aux trois autres com­
mis vers la même période dans 
des circonstances semblables.

"11 faut absolument, affirme 
Me Bertrand, que soit créé un 
organisme gouvernemental qui 
viendrait en aide aux familles 
des victimes d'un meurtre, par 
une compensation matérielle et 
pécuniaire, dans certains cas 
Cet organisme pourrait s'éten­
dre aux victimes des crimes, 
tels les vols et les délits crimi­
nels sérieux où les individus 
sont réellement lésés dans leurs 
droits et dans leur personne 

Le mémoire de Me Bertrand 
tend à démontrer que Léopold 
Dion n'était pas responsable, au 
sens de la médecine, des actes 
qu'il a commis.

CHALETS A VENDRE
Chalets à vendre ou à louer quatre saisons. 
Terrains cadastrés à vendre avec contrôle sur modèle 
de construction.
Le tout situe dans un pays merveilleux (Domaine 
Val Morin Enr.) à Val Morin.
Cafétéria, lac naturel, ski nautique, plage privée 
lac artificiel avec truites, piscine, golf, terrain de 
pratique, monte-pente, ski-doo et toboggan 
Terrain préparé pour stationnement de roulottes en 
permanence avec accès gratuit au centre récréatif, a 
$2.00 par jour, eau et électricité fournies

Rendez-vous compte par vous-méme en 
vous adressant à 

M. Rosaire St-Laurent,
proprièlairr.

à 2, 4ièm« avenue, à Val Morin, P.Q.
322-3449

y en avait partout, qu’il saluait 
d un gai coup de cloche.

E n t> ! r o n 2 .000 person nés 
avaient envahi la Place Vic­
toria pour assister aux cere­
monie: d'inauguration du ru­
tilant parijnct tout neuf, dont
on a vanté le modern i stme
éclatant.

Le* daines en élégante te
nue. dehors sous: la pluie qui
continuait, les graves mes-
sieur:î de la firm nce et des af-
faire' de Mont réal. de To-
ronto île \e f Yorl dltahf
et d itnlleurs. entendirent tour
à- tou r MM Paul Bicu renu. l.r-
sage et Drapeau évoquer lé-
tape importante e ce
jour : la plus ancienne des
Bour:ses du Canada devien t la
plus moderne du monde

Cette cérémonie fut agré­
mentée de la remise des pre­
miers exemplaire- de Mont­
réal l'Age d'or" aux principaux 
invites

Incidemment, ce volume de 
hue rappelle les progrès de 
Montréal depuis une décennie, 
c'est-à-dire depuis le début de 
’•’ère Drapeau II revenait au 
premier magistrat de mettre 
en marche, pour la premiere 
foi- les tableaux de cotes 
électroniques, qui s'animèrent 
et firent opparaitre les cours 
de: compagnies inscrites à la 
Bourse

Que M Clément, notre digne 
chroniqueur financier nr m'en 
veuille pas de traiter legere- 
ment d'aussi impressionnants 
événements : ses "primeurs" 
d hier matin en sont en grande 
partie responsables . ..

Je me reprends. Un vent de 
folle sur la Bourse ’ Non, un 
■souffle de jeunesse, de vi­
gueur. d'entrain et de franche 
gaieté. Pourquoi pas 7 Ce 
n'est pas si souvent que ces 
messieurs descendent dans la 
rue ...

Les plaques 66 
seront rouges
QUEBEC. — Lfs plaques 

d'immatriculation dos véhicu­
les-moteurs seront d'un rouge 
vif en 1966. dans le Québec 

Le ministère des transports 
et communications annonce 
que les chiffres et les lettres 
demeureront cependant de 
couleur blanche tout comme 
cette année

Les plaques de l'année 1963 
étaient de couleur bleue 

L an dernier le ministère a 
émis quelque 1.600.000 plaques 
et on s'attend que ce chiffra 
sera dépasse cette année 

Les automobilistes devront 
se rendre aux différents bu­
reaux du ministère a travers la 
province pour se procurer 
leurs nouvelles plaques.

L'envoi par la poste, chose 
qui se pratiquait depuis quel­
ques années, est suspendu pour 
1966. le système ayant donné 
lieu à plusieurs erreurs.

Le système sera rétabli des 
que le ministère aura mis au 
point une nouvelle formule 

l.a date-limite pour se pro­
curer les nouvelles plaques 
demeure le dernier jour de fé­
vrier. Elles seront omises à 
compter du 1er décembre.
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LE GRAND JEU DE LA POLITIQUE
par PIERRE SEVIGNY

I Le livre le plus discuté au Canada en ce moment
Avec un sens très vif de l'observation, souvent avec humour, l'ancien ministre de Diefenbaker nous raconte ses expériences heureuses et 
malheureuses. Ce fort volume de 350 pages se lit comme un roman. En vente partout à S3.50
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EDITORIAL lettres au DEVOIR

Les objectifs de l UCC et 
les cultivateurs marginaux

A l’omution ‘i* so® eonjfrè» annuel, 
cette semaine a (^iiél^ec. I l nion catholi­
que des cultivateurs a adopté comme ob­
jectif un revenu minimum de $5,000 
pour see membres et a réclamé la 
création d’une agence nationale des pro­
duits laitiers, l^a semaine dernière, lors 
d'une assemblée politique a Mistassini, 
M Maurice Sauvé exposait le program­
me agricole du parti littéral annonce 
quelques jours plus tôt par M Pearson 
et qui comporte la création d’une com­
mission canadienne du lait dont le rôle 
serait semblable a celui de la commis­
sion canadienne du blé.

la* ministre des forêts a aussi affir­
mé (pie l’objectif de la politique libérale 
est d’assurer aux cultivateurs la parité 
de revenu avec les travailleurs indus­
triels. Il a repris le sujet a Windsor ces 
jours derniers en précisant que le gou­
vernement viserait a leur assurer un 
revenu minimum de $4,000 a $1,500, soit 
l’équivalent des ouvriers spécialisés.

Enfin, devant le congrès de PUCC, 
mercredi, M. Sauvé a proposé trois 
moyens de promouvoir la prospérité en 
milieu rural; en plus de hausser les prix 
des produits, il estime qu’on doit procu 
ver aux cultivateurs marginaux la possi­
bilité d'acquénr des fermes plus ren­
tables ou oe trouver nu emploi ailleurs 
que dans l'agriculture, et aussi 'l’offrir 
sux ruraux les méme« possibilités d'épa­
nouissement qu’aux citadins.

•
téuaud on songe aux difficultés eco­

nomiques d’une forte proportion des cul­
tivateurs, notamment dans ie Québec, les 
buts que se propose l’IK’C peuvent pa 
raître difficiles à réaliser sauf a long 
terme; toutefois, des travaux récents 
permettent de croire que la politique an­
noncée par le ministre des forêts, et dé­
programmés poursuivis de façon métho­
dique dans le cadre de l’ARDA peuvent 
apporter des résultats notables et corn 
jrer asser. vite le climat de pauvreté qui 
sévit dans certaines régions rurales.

l.’ne enquête fort intéressante a été 
faite en 1903 sur des fermes de l'est du 
Canada. L’étude a porté sur tl43 fermes, 
dont 291 du Quéliec. Pour cela on avait 
choisi des régions marginales ; cinq en 
Ontario, dix au Québec, trois au Nou­
veau-Brunswick, autant en Nouvelle- 
Ecosse, et une dans l'ile du Prince 
Edouard, l/es constatations sont éloquen­
te*. l^e* fermes étudiées dans les vingt- 
deux innés ont été réparties en trois 
groupe* selon leurs revenus : moins de 
$2,500 ; de $2,500 a $4.999 et $5,000 et 
plus. Or dans ces régions marginales, la 
moitié «les cultivateurs n’ont ensemble 
(pie 20 pour cent de la production totale, 
alors que les deux tiers de la production 
proviennent du tiers supérieur des culti- 
v ateurs.

Plusieurs causes contribuent à rendre 
peu rentables près de la moitié des ferme* 
étudiées, notamment la superficie trop 
faible de* terres ou la pauvreté du sol. 
Mais on a constate aussi que les pro­
priétaires de ce* fermes déficientes ne 
sont pas vraiment des cultivateurs, ou 
ne le sont qu’à temps partiel. En effet, 
dan* ces vingt-deux zones de cinq pro­
vinces, près de la moitié du revenu des 
ferme.» à faible rendement, exactement 
47 pour cent, provenait d’emplois hors 
de la ferme et des paiements de sécurjté 
sociale. Par conséquent, la plupart de 
res cultivateurs ne seraient pas en me- 
*ure de continuer leur exploitation s’ils 
devaient compter uniquement sur le pro­
duit de leur activité agricole.

Lorsque M. Sauvé mentionne comme 
l'une de* solutions la migration de cer-

* itmmr

tains agriculteurs vers des fermes plu* 
rentables ou vers d’autres emplois, il ne 
s'agit donc pa* seulement d’un petit nom­
bre de gens isolé», mais d’une partie 
assez notable des gens actuellement clas­
sé* comme cultivateurs dans les région* 
marginales Cet aspect est d’une grande 
importance pour l'établissement d’une 
politique agricole; des mesures suscep­
tibles d'aider les agriculteurs les plus 
productifs peuvent améliorer le niveau 
de revenu et de vie de ces producteurs 
essentiels a la collectivité; mais si au 
contraire la politique agricole vise d’a­
bord a aider les producteurs marginaux, 
le» résultats risquent d’être décevants. 
En effet, d'après les renseignement.» re­
cueillis dans l’enquête citée plu» haut, 
même si l’on doublait le prix de ce que 
produit le petit cultivateur, ses difficul­
té» ne seraient pa.» résolues. Au con­
traire. il semble que les mesure.» visant 
a aider le cultivateur commercial se­
raient plus efficaces si elles n'étaient 
pas entravées par la présence des culti­
vateurs marginaux.

•
Il > aurait donc lieu d’envisager une 

dr. isbm du problème agricole en deux 
parties bien distinctes. D’une part, une 
politique agricole pouvant aider les cul­
tivateur* commerciaux a améliorer et 
augmenter leur production et leurs mé­
thodes d’exploitation, avec des crédit* 
appropriés, 1 agrandissement des fermes, 
une commission du lait, le soutien des 
prix. eiv. Et d’autre part, une politique de 
caractère social pour permettre aux cul­
tivateurs marginaux et à leurs enfants 
de s'orienter vers d’autres activités. On 
a suggéré, par exemole, un organisme 
d’Etat qui serait nécessairement provin­
cial a cause des juridictions, et dont le 
,ole serait d’acquérir les fermes non ren­
tables, soit en vue de les revendre ou de 
le* regrouper, ou encore de les affecter 
au tourisme ou fl d’autres fins appro­
priées.

Le* petit» cultivateur* recevraient 
ainsi une indemnité convenable pour 
leurs terres; de plus, il faudrait les for­
mer à d’autres tâches selon leurs apti­
tudes. sauf ceux qui sont proches de l’âge 
de la retraite et qui seraient aidés autre­
ment. La nécessité d’une intervention 
énergique de l’Etat apparaît davantage 
quand on examine certain» facteur» de 
l’insuccès de» cultivateurs marginaux, 
comme le manque de scolarité d’une for­
te proportion de ces exploitants et de 
leurs enfants; a cause de cela, ils ne peu­
vent émigrer directement vers les ville* 
car ils seraient en proie au chômage; i! 
leur faudrait passer par une période de 
formation.

Ces notes sommaires ne donnent 
qu'un aperçu bien incomplet de cette en­
quête révélatrice, ("est assez pour cons­
tater qu’une partie importante du problè­
me agricole relève d’une exigence ma­
jeure de la société moderne, qui est 
l’adaptation constante et la mobilité des 
travailleurs vers de* tâche» nouvelles, 
avec la notion de formation permanente 
qui s’impose aujourd’hui.

l'ne plus grande solidarité appnrait 
ainsi entre les diverses catégories de la 
population, non seulement parce qu'il 
faut empêcher que ces ruraux défavori­
sé» émigrent ver» de* tandis urbain*, 
mai* surtout parce que des analogie» *e 
dessinent entre l'agriculture et le* autres 
activités comme l’industrie et le* servi­
ce*. La notion de revenu minimum, fon­
dée sur une meilleure spécialisation, in­
téresse solidairement tous les secteurs de 
l’économie.

Paul S U moi.

La “debut’’ québécois de M. Roblin
Nous reviendron» un autre tour sur la fheme de 

‘Tumte nationale" qu’a cuposc mercredi à Trois Rivières 
M. Dutf Roblin et qui parait devenir le theme la plus 
important de le campagne électorale.

Qu'Il nous suffise, pour au 
lourd’hui, de nous étonner do* 
propos que te premier iriirustre 
du Manitoba a tenus au sujet 
de ta commission Lnurendea 
Dunton

ta création de la commis 
itou tut une erreur, trancha 
catégoriquement M Koblin 
"t 'x* romiHMason d’enqtséf#auc 
v« .tuirr nus O bnllanf rf nies-! 
mtof pour l'unité cnnodienn# 
«« p«u> que favoriser tea po 
a.'iona trtTémt.W ft arrre# 
0«# tenir ret esrtrdmtrtét font 
ralorr leurs point» de eue de 
.'Ouf la commusion, jouttsonf 
d’une emmerue publicité, peu 
riant que ter modéré* qui 
fortnent pourtost lu fré* ÿran 
de majorité ne dirent ncii
I e résultat nef c’est d’netirer 
le.s passion* qui dici.-euf le Ca­
nada'*. M Roblin aurait prêté 
i-e, quant à lui. uqe conférence 
eematitutionnelle où auraient 
siégé de* hommes politiques 
plutôt que des commissaire*

Ces propos, venant d un 
homme au*»t prestigieux que 
M Rohlm. noua étnnnem * plu- 
sieur» points de vue

H Sur le terrain des fan» 
Vt Hoblin erre aérieusement
II e*t faux que ta commission 
l.aurendeau-Ptinton ait servi 
surtout jusqu'à maintenant de 
tremplin pour le* extrémiste» 
Xu contraire les opinion» le* 
plu» diverses $’> sont expn 
tuées, tant dans les seances 
consultative* que dans les me 
moire» officie « et le» audien

ces régulière» On peut entre­
tenir des doute* légitime* 
quant i certaine» meihode» de 
travail adoptees par ta commis 
»uin mais il est injuste de con 
dure de quelques incident» 
;-olê» que tout le travail de 
la commission fut marqué pat 
l’Influence disproportionné» 
de» élément» extrémistes 

Jt Au plan de» principes, on 
comprend mat que M Roblin 
vquitl* réserver aux seuls hom­
mes politique» la discussion 
des grands problème» constitu 
tionnel» M Roblin voit un cer 
tain conflit entre un travail 
accompli par de» commissaire» 
ei un travail fait par de» boni 
me» politique» C'est mal ai 
tuer le problème \ son insu. 
VI Koblin crée une opposition 
non pas entre le* commtssai 
res et le» hommes politique» 
mais entre ceux ci et l'opinion 
publique qua tes commissaire» 
»ont charsic* de recueillir d'a 
nalyser et d apprécier t e pu 
blic a aussi son mot a dire 
dsns l etude de» grandes que» 
tmna couatitutionnetlea tu* 
qu'à preuve du contraire, une 
commission royale noua parait 
être le véhiculé d'expre»»ion 
le plus sùr et te plu» régulier 
pour 1 opinion publique de tou» 
le» milieux et de toutes le» 
parties du Canada

3 11 faudrait que M Roblin
précisât un peu ce» ‘-opinion» 
extrémistes qui ont paru, »e 
ion lui. prendre le dessus a la 
faveur du travail accompli

■BLOCS
NOTES

jusqu’à maintenant par la coin 
mission Laurendeau Dunton. Si 
M. Roblin grattait un peu dans 
cette direction, il découvrirait 
vite que certaines des opinions 
les plus irréductibles emegi» 
liées par la commission furent 
émises non pas par de» «xtre 
miatea reconnu», mais par de 
bons modéré» qui n’avaient ja 
mais eu l’occasion auparavant, 
d'expoaer tout haut leurs pre 
juges profonds Qu* la commis­
sion ait permis 4 ces senti 
ments de s exprimer, qu'elle en 
ait pria froidement la mesure 
cela nous semble sain. Cela 
nous semble une étape noce» 
salre du développement de la 
conscience canadienne. Que 
vis* M Roblin en tentant dr 
discréditer ce travail sous pré 
texte qu'il aurait surtout favo­
rise l'expression de vues extre 
mistes '

4 f'nfin v s t d vraiment 
opposition entre te moyen qu a 
choisi le gouvernement, c e.»l 
a diré I institution d une corn 
mission royale d'enquête, et ce 
lui que préconisé M Roblin 
e est 4-dire la tenue d une con 
fêrcnce constitutionnelle'’ 
X est il pas evident qu'il fau 
dra tôt ou tard en venir à une 
grande conference constitu 
tionnelle ou siégeront surtout 
des hommes politiques * Mai» 
la formation, comme étape 
préalable 4 cette éventuelle 
conférence d une commission 
royal* chargee d'étudier en

_________________ y
C’est (’temps que ça change . . .

EN UN AN DE POUVOIR

Le Labour a sur (ont cherché à 
c i ;rir la “respectabilité"

par àlain JACOB

l.ONDRKS 11 y a un an, 
le» électeurs britanniques en 
voyaient M. Harold Wilson a 
Downing Street. Au grand sou­
lagement de la nation, l'avène­
ment démontrait que le systè­
me du bipartisme n'avait pas 
perdu toute signification en 
Angleterre, qu’une allernance 
des deux grandes formations 

olitiques était encore po*si- 
le. que l'une d'elles ne de­

meure pas indéfini ment con 
damnée aux frustrations el k 
l’amertume de l’opposition, 
tandis qu'un défaut croissant 
d'imagination caractérisait d e 
ternel.» gouvernants

Aussitôt remportes, toute­
fois, la victoire du loiliour pa 
raissait compromise L'extré 
me étroitesse de sa majorité 
d’abord faisait douter que 
gouvernement travailliste put 
survivre aux aléas d'une seule 
session parlementaire

Ballotte* dans le remous 
d une crise monétaire héritée 
de »es prédécesseurs, la nou­
velle équipe semblait incapa­
ble ensuite de prendre le con- 
irole d une situation financière 
de plus en plus alarmante. 
Dans aucun domaine le pre 
mier ministre et ses collabo 
râleurs ne parvenaient à créer 
l'impression quUIs pouvaient

ou voulaient encore être 
les artisans du “changement." 
pour lequel ils avaient été élu»

("était déjà un grand succès 
dans ces conditions pour le 
gouvernement travailliste dà 
voir survécu. Mieux encore, il 
a réussi a s'imposer pour re­
nouveler dan» l'esprit des Bri­
tanniques les positions relate 
ves du Labour et du parti con­
servateur. La conquête du pou­
voir dans une société aussi 
policée et traditionaliste ne 
s'opère pas seulement par le 
décompte des voix un soir de 
consultation électorale Reste 
encore pour les nouveaux gou 
cernants à inrarner le pouvoir 
de manière assez convaincante 
pour ne pas paraître vêtus 
d'un habit emprunté et prêter 
le flanc aux sarcasmes des ex 
perts de ta veille

toute indépendance divers as­
pects de ce problème très coin 
plexe n est elle pas le moyen le 
plus sur d'assurer que la eon 
ference constitutionnelle pour 
ra être organisée a partir de 
données objectives recueillie» 
en dehors de toute polémique 
ou de toute préoccupation par 
tisane0 Nous sommes tout à 
fait favorable a la tenue d'une 
conférence constitutionnelle.
( elle-ci sera meme inevitable 
tot ou tard Mais avant d en 
venir là. il fallait passer par 
l'étape que représente la coin 
mission Laurendeau Dunton 
Pourquoi chercher 4 mêler ce» 
question» en mettant en oppo­
sition deux moyens qui loin de 
« exclure, se complètent ,

•
La maniera 

de M. Caouette
VI Real Caouette a dmim- 

1 autre soir, au réseau de trie 
vision de langue anglaise de 
Radio-Canada un exemple-type 
de la manière qui le caractérise 
souvent.

Invite à répéter ce qu il avait 
déjà dit antérieurement au su­
jet dr l'envoi de troupe.» cana­
dienne» au Vietnam, monsieur 
t aouetle a de nouveau affirmé 
que sur les instructions de 
Washington. M Pearson »e 
prepare, âpre* le scrutin du R 
novembre, a «-lablir la con» 
eription au Canada en vue de 
venir en aide aux troupes ame 
rieaines qui combattent au 
Vietnam

Aux journalistes qui lui de 
mandaient sur quoi il appuyait 
cet avance. M. Caouette a stm 
plement répondu qu'il tenait
se» renseignement* d'un haut

II a fallu de longs mois au 
cabinet forme par le Labour 
pour arriver à ce résultat 
Qu il y soit parvenu vient peut- 
etre des fautes répétées de 
l’opposition conservatrice, des 
flottements que t on sent dans 
scs rangs, en dépit du louable 
effort de renouvellement qur 
représentait au milieu de l'éte 
le remplacement de Sir Alec 
Douglas-llmne par M Edward 
Heath Quel meilleur témoigna 
ge au demeurant les tories 
pouvaient-ils donner de la réus 
site de M. Wilson que la nomi 
nation a leur tète d'un leader 
dont le style ressemblait au 
tant que possible à celui du 
premier ministre*«

Tactique parlementaire 
et crise de le livre

Le moins qu'on puisse due 
est que cette consécration du 
Labour comme "un parti du 
pouvoir" ne résulté pas d'une 
succession de réussites éclatan­
tes moins encore d'une rénova 
lion fondamentale de la société 
britannique et des méthodes de 
gouvernement Le pire grief qui 
lui soit aujourd'hui adresse est 
au contraire de s’être cantonne 
dans un gouvernement de ges 
lion, sans donner vie a cette 
"révolution technologique" que 
M Wilson annonçail en l%3 au 
congrès de Scarborough ni 
créer le sentiment de dynamis­
me que suggérait son program­
me Il y a quelque ironie à voir 
les conservateurs s'associer a 
ce concert de critique.» et repro 
cher aux travaillistes de ne pas 
avoir tenu leurs promesses élec­
torales

Assurément le Labour n'est 
pas un parti révolutionnaire, et 
personne n'attendait de son ac­
cession au pouvoir des boule­
versements considérables. Eût- 
il obtenu tes suffrages de la ma­
jorité des électeurs britanni­
ques dans le cas contraire'’

Il reste que M. Wilson et »es 
ministres se sont révélés moins 
audacieux et plus prudents en-

personnage du ministère des 
affaires extérieures. Le leader 
du Ralliement * catégorique 
ment refusé de donner plus 
de précisions.

Tout esprit cense conviendra 
qu'il s'agit là d'une façon tout 
à fait irresponsable de traiter 
des affaires publiques en pe 
node électorale. Si cette nié 
thode devait se généraliser 
n'imporle qui pourrait faire 
le» avancés le.» plus fantaisiste» 
et s’en tirer indemne sans 
avoir de comptes à rendre à 
personne

Le problème est très simple 
Ou M. Caouette accepte d iden­
tifier sa source (le renseigne 
ments. et alors on pourra juger 
celle-ci à sa valeur. Ou M. 
Caouette maintient «a réticen­
ce de l’autre soir, et alors il 
n'y a plus qu'à écarter sans he 
sitation «es propos échevelé.» 
et leur auteur

•
Le nouveau directeur 

de la police 
de Montréal

Tout a déjà été dit sur le 
nouveau directeur de la Sûrete 
provinciale M ,T Adrien Rn 
bert On s'accorde, dans tou» 
les milieux, à louer Texperien 
ce. le flair et Tintegrite rie ce 
lui qui entreprit, il y a qua 
tre an», dans des conditions 
difliciles. la reforme de la po 
lice de Montreal, el qui vient 
d accepter le défi nouveau que 
lui offrait M Claude Wagner

Mais sans diminuer les mé 
rites de M Robert, il est per 
mis d'attacher une importance 
non moins grande à la norm 
nation, que doit ratifier aujour- 
d hui le Conseil municipal, de 
M Jean-Paul Gilbert au poste

core qu'on ne l'escomptait gé­
néralement. Plusieurs faits ex 
pliquent cette attitude

L'étroitesse de sa majorité 
parlementaire d'abord a con­
traint le premier ministre a de» 
exercices de virtuosité tactique 
qui ont torcé l'admiration de 
scs adversaires eux-mèmes. 
mais qui n'ont pa» etc parfois 
sans entraîner certains sacrifi 
ces Ainsi du projet de nationa­
lisation des industries de l'a­
cier. Pour la même raison, le 
gouvernement travailliste a dû 
élargir dans de fortes propor­
tions son projet de collectivisa­
tion des terrains de construc­
tion. désormais réduit pour l’es­
sentiel â un projet de taxe sup­
plémentaire sur certaines opé 
rations foncières

Le seul chapitre sur lequel 
l'affrontement parlementaire a 
été poussé jusqu'à son terme 
est celui de la loi de finances 
et des réformes fiscales qu'elle 
comportait. On verra sans dou 
te une preuve du conservatis­
me général du corps politique 
britannique dans le fait que M 
Wilson a rencontre bien plus 
d'intransigeance chez .ses "re­
belles" de droite qu'à l'extrême 
gauche de son parti. C’est d’ail­
leurs par l’intermédiaire de ses 
éléments "modérés" que le pe­
tit groupe parlementaire libéral 
a exerce sur le gouvernement 
l'essentiel de son "influence".

La crise de la balance des 
paiements et les difficultés de 
la livre sterling ont limité de 
manière plus sévère encore la 
liberté d'action du cabinet tra 
vailliste H est parfaitement 
naturel que M. Wilson affirme 
a Blackpool que la Grande 
Bretagne n'est pas à vendre 
et que les crédits consentis par 
des banques étrangères à la 
Banque d'Angleterre n’étaient 
assortis d'aucune condition po­
litique; les choses à vrai dire 
ne sont pas si simples et nul 
"gnome de Zurich" ou d'ail 
leurs n'a jamais exigé que les 
decisions du gouvernement

de directeur de la police de 
Montréal

M. Gilbert, nous faisait ob­
server hier un expert en cri­
minologie. accède a son nou­
veau poste, muni de deux 
atouts précieux qui permettent 
de voir en lui l'image de ce 
que sera le policier de demain 
Le nouveau chef est. en effet, 
un vétéran de la force policière 
montréalaise i! y compte 
déjà, à un âge relativemeirt 
jeune, pré» d'un quart de siè 
cle d'expérience Mais il est 
aussi — et c est davantage de 
là que derive l'originalité de 
»s promotion — Tun des rares 
policiers qui aient eu la chan 
ce d'acquérir une formation 
universitaire en criminologie.

M. Gilbert allie donc à une 
précieuse expérience concrète 
une formation scientifique so­
lide ces deux qualités réunies 
lui permettront de contribuer 
plus que tout autre à hausser 
la qualité intellectuelle et pro­
fessionnelle des policiers mont­
réalais. A condition qu'il sache 
mobiliser, parmi le personnel 
dont il aura la direction, des 
energies précieuses qui ne de 
mandent qu'a se déployer avc< 
/pic sous une direction loyale 
et exempte de toute pensee de 
jalousie. M Gilbert devrait 
pouvoir mener a terme la re 
forme entreprise par M. Ro 
bert reforme dont certaine» 
phases faisaient encore l'objet, 
il n'y a pa» si longtemps, de 
malaises aeneux au sein du 
corps policier de Montréal

Au nouveau directeur de la 
Sûreté provinciale et au nou 
veau chef de la police mont- 
réalaise. nos felicitation* e! 
no.» voeux de succès r D

EE3
Félicitations

C'est avev grand plaisir que 
je viens féliciter Madame Mi 
chalski pour son refus du prix 
accorde par le lieutenant-gou­
verneur. Enfin quelqu'un ne 
craint pas de rompre un rite 
dont on oublie ’ou feint dou 
blien l'origine. Or. cette ori­
gine me semble beaucoup plus 
une humiliation qu'une gloire: 
symbole désuet du colonialis­
me. comment peut-on encore 
l’accepter ° Nous sommes trop 
imprègnes de ces rites pour en

britannique soient soumises 
a son visa il était pour le 
moins difficile cependant au 
cabinet travailliste de songer 
a d'importants programmes 
d’investissements publics au 
moment même ou des crédits 
de plusieurs milliards de dol 
lars — dont la négociation n'a 
pas toujours été aisée — lui 
claient consentis pour la de 
fense de la livre

Les relations de cause a 
effet sont subtiles encore en 
matière de politique étrangère 
Mais il e.»t au moins permis 
d imaginer que le secrétaire 
au Foreign Office conservait 
présent à l'esprit te caractère 
vital de l'appui monétaire amé 
ricain lorsqu'il lui arrivait de 
discuter à Washington ou ail 
leurs de la situation au Viet 
nam

Un parti "moderniste"... 
et rassurant

La bataille de la livre ster­
ling à vrai dire fournit proba­
blement l'une des clés essen­
tielles de la politique travaillis­
te au cours de l'année écoulée. 
Car en définitive M. Wilson 
a choisi de livrer cette batail­
le. et sur un terrain assez bien 
défini. Pendant trois oit qua 
tre mois au moins il lui eut été 
possible rie renoncer à une 
lutte aussi épuisante que para­
lysante. de se résoudre à une 
dévaluation dont le précédent 
gouvernoment c o n s ervatcur 
eût supporté la principale tes 
ponsabilité. C'est bien a sa 
gestion qu’est imputable le de 
Udl record de R00 militons de 
livres qu'enregistrait à la fin 
rie 19W la balance des paie 
ments britannique. El ce ne 
sont pas d'aventureux pen 
seurs britanniques, mais bien 
le.s experts du Trésor qui ad 
mettaient il y a un an qu'une 
dévaluation "pourrait être en 
visagée".

Cesf donc de manière tout 
à fait délibérée que M. Wilson 
s’est engagé dans une voie dif 
férente. à 1a conquête en quel 
que sorte de la respectabili 
te. Sans doute faut-il tenter 
de se mettre à sa place. Ar­
rivé au pouvoir d’extrême jus­
tesse après treize années pa» 
»ces. non sans crises intérieu­
res. dan.» la nuit de l opposi 
lion, une chance unique — 
-inon entourée de circonstan­
ces les plus favorables — lui 
est offerte de démontrer au 
pays qu'il existe bien une au­
tre formule que le gouverne­
ment des conservateurs, que le 
choix n’est pas entre l'expo 
rience consommée de ces der­
niers et une aventure socia­
liste chaotique, fl lui faut 
donc avant tout se montrer 
pragmatique et neffaroiichcr 
personne, laver du même 
coup le Labour de cette accu­
sation tacite ou expresse 
d'être le parti des idéologue» 
un peu chevelus et de* comp­
te» mal tenus.

A y regarder de pre* on 
verra que l'ensemble de la po 
litique travailliste depuis 1964 
a précisément abouti à ce 
résultat. Le premier minis­
tre travailliste n'a rien d’un 
doctrinaire, et les critiques 
du New Statesman ou de Tri 
hune qui lui reprochent son 
manque de rigueur socialiste 
lui importent vraisemblable 
ment beaucoup moins que 
1 avance reconnue au Labour 
,»ur les tories par les princi­
paux sondages d'opinion.

Sur de» terrains très divers 
cette recherche de la respec 
tabilité semble avoir guidé 
l'équipe travailliste. On gage 
rail volontiers qu elle a joué 
un rôle dans ses options de 
politique extérieure. On le 
voit bien à la manière dont a 
été oenl fois souligné le rôle 
de la Grande-Bretagne a 
l'est do Suez" et dans le main­
tien à cette fin des coûteuse.» 
bases militaires d’Aden ou rie 
Singapour Cela est même 
vraisemblable dans l'attitude 
britannique a propos du Viet 
nam. où une réaction moins 
favorable aux Etats-Unis n'eût 
pas manque d'éveiller les 
vieux fantômes d'une préten­
due influence socialiste sur 
l'aile gauche du Labour et, a 
travers elle, sur la direction 
du parti.

Dans d'autres domaines es 
sentiels le parti travailliste a 
cherché a endosser en même 
temps que l'habit du pouvoir, 
celui d’une formation "moder 
niste". d'autant plus rassu 
rante qu'elle s'éloignait de se-

percevoir parlait labsurriité; 
j'ai eu l'occasion d'assister, 
voici quelque temps, à une 
promesse de guides: quelle n« 
fut pas ma surprise d'en tendra 
répéter pur chaque petite fille :
' je jure d'étre fidele à Dieu, 
a l'Eglise, a la Reine, el au 
Canada " .

A nouveau toutes me.s félici­
tations à Madame Michalski 
pour avoir mérité ce prix. .. 
et ixiur l'avoir refuse

Michele Dumas. T.R.

■ v .i»- m 'C ' î

origines ouvrières et d une re­
ference jugée surannée a la 
lutte des classes. Ainsi. M. 
Wilson lorsqu’il parle des re­
lations du travail, sapplique- 
t-il a demander des efforts 
égaux, sinon même des sacri­
fices égaux aux salariés et à 
leurs employeurs. Et com­
ment accuser encore le La­
bour de né tre qu'un "groupe 
de pression” entre les main» 
des syndicats depuis que le 
principe d'un projet de loi 
restreignant la liberté d'ac­
tion des Trade Union* a été 
approuvé par le congrès du 
parti ?

Atermoiement» 
et hésitation»

On pourrait indéfiniment mul­
tiplier ces exemples, appliquer 
tout au moins cette interpréta­
tion a la plupart des gestes du 
gouvernement travailliste de­
puis un an. il y aurait mau­
vaise grâce à ne pas reconnaî­
tre que cette politique a porté 
des fruits. Pour autant qu’il soit 
possible d'en juger à l'heur* 
actuelle. M. Wilson est beau­
coup mieux-en selle qu'on n* 
l'aurait pensé au printemps. 
Sans doute sa réussite person­
nelle. encore confirmée par de 
nombreux sondages d'opinion 
depuis Blackpool, a t elle ten­
dance à éclipser les succès de 
»es coliègues au sein du gou­
vernement. Il est intéressant de 
noter pourtant que personne n« 
songe plus a douter des ressour­
ces en hommes du parti tra­
vailliste Douze mois de gou­
vernement ont suffi a démon­
trer — la presse conservatrice 
elle-même l'admet — que le« 
ministres du Labour étaient 
parfaitement capables de gérer 
les affaires du pays, aussi bien, 
sinon mieux dans certains cas, 
que leurs prédécesseurs tories. 
Les exemples de MM. George 
Brown, Athony Crosland. Ri­
chard Grossman, Roy Jenkins 
el d'autres encore sont couram­
ment cités à cet égard.

l.e premier ministre p*ut en­
fin à juste titre s'attribue! 1* 
mérite, de certains progrès n'in­
téressant pas seulement son ca­
binet ni son parti, mais la 
Grande-Bretagne tout entière 
I.a reduction de moitié du dé­
ficit de la balance des paie­
ments et la nouvelle santé do 
la livre sterling représentent 
d'incontestables succès même 
s'ils résultent en partie d'un re­
dressement cyclique de 1* si­
tuation économique. San» dont* 
également le gouvernement tra­
vailliste a-t-il accompli le» pre­
miers pas dans de* voie* ou de» 
réformes de principe ou de» 
méthodes étaient depuis long­
temps nécessaires lai mise au 
point du plan de développement 

* économique, aussi prudent «oit- 
il constitue ainsi une innova­
tion qui laissera vraisemblable­
ment des traces durable*. Dan* 
l'enseignement également, de* 
courant.» se dessinent qui jxwr- 
raient aboutir, le temps aidant, 
à de substantielles transforma­
tions au sein d'un système fon­
cièrement conservateur.

Reste 4 savoir «i M. Wilson, 
une fois assuré de son pouvoir, 
dispose des qualités d'audaco 
el d'imagination indispensables 
pour imprimer effectivement 
une marque originale a la Gran­
de-Bretagne de» années Ho. 
I. experience des moi* écoulés, 
où "habileté lactique t souvent 
paru prendre le pas sur les 
préoccupations stratégiques a 
long terme, ne permet pas do 
se prononcer sur ce point. Le» 
grandes options, d une maniera 
générale, n'ont pas été tran­
chées L'appréciation nouvelle 
du rôle militaire de la Grande- 
Bretagne dan» le monde est en­
core conditionnée par les résul­
tats dVtudes — essentiellement 
comptables — qui se prolongent 
au ministère de la défense Sur 
l'Europe, le gouvernement no 
s'est pa» écarté de la ligne dé­
finie a l’epoque de Gaitskell, qui 
ne permet guère d'envisager 
une adhesion au Marche com­
mun Le problème dil-on a 
Londres, n'est pa» "actuel" 
puisque de toute manière la si­
tuation intérieure de la Commu­
nauté économique européenne 
présente elle-même bien de» 
incertitudes. Derrière ces ater­
moiements se cachent en réalité 
de graves hésitations qui dépas­
sent largement le cadre du 
cabinet travailliste et qu'il ap­
partiendrait au premier minis­
tre de faire au moins mûrir en 
vue des choix essentiels qui so 
poseront inévitablement a lui 
plus tôt peut-être qu'or n* 
l'imagine autour de lui

Alain Jacob, 
tl/e Monde'
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DES IDEES; DES EVEN EM ENTS Teî DES HOMMES

L'avenir du (Québec* passe par le Uallieinenl des (Iréditisles

Guillemin an pays du wigwam
Quelle diiterence. n est-ce 

pas. entre des spécialistes-de- 
la-mise-en-boite et un humanis­
te ! Difiérence tellement fla­
grante que peu de téléspecta­
teurs pourront soutenir que ces 
spécialistes étaient a la hau­
teur. Ils n'arrivaient même pas 
a la cheville de l'humaniste.

Chez M. Guillemin, aucun 
souci de mise en boite. Ce qui

l’intéresse, ce n'est pas crever 
l’écran aux dépens des person­
nes dont il parle; c'est l’hom­
me et ce qu'il a a dire. C'est 
d ailleurs, dit-il. la raison pour 
laquelle il s'intéresse a des 
écrivains plutôt qu'a des jou­
eurs de hockey 

Le très jeune homme qui a 
mentionné ces derniers man­
quait pour le moins de finesse

L'Ecole de Conduite_ _ _ _
trout prepare rapidement aux examens du PtRMIS DE CONDUIRE :

A» Examen écrit sur le code de la route 
B » Examen écrit sur la signalisation 

, C> Examen au volant

Quatre bureaux :
OUEST : HU. 4-1131 NORD: DU. 1-2504
«T : IA- 6 1633 (ARTIERVIILE : FE. 4 6011

LEONARD LAUZON, président
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Les certificats 5*ans de placement garanti 
du Trust Royal rapportent P J / n /
Taux sur demande pour termes A*
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105 OUEST. RUE ST-JACQUES. MONTREAL. 849-4741

TRUST
ROYAL

Prièr* d'envoyer ce coupon &: MONTREAL TRUST 
T77 ouest, bout. Dorchester, Montrée), Qué.I

| NOM.

I ADRESSE-

NUMÉRO DE TÉLÉPHONE- VILLE

Je désire recevoir. GRATIS, votre brochure en français inti­
tulée "Questions et répontet relatives aux testaments, suc­
cessions. fiducies".

Votre testament

est un

document essentiel
Connaissex-vous une personne dans votre entourage qui 
reunisse les qualités et compétences suivantes;
a) entièrement digne de confance
b) longévité assuré*
c) santé Inaltérablt
d) présence constant»
e) discrétion et désintéressement
f) impartialité et réalisme '
g) respect de vos dernlèree volontés
h) compétence et expérience en matières 

fiscales et financières
I) solvabilité assurée
j) gestion de voe biens en bon père de famille 
K) preservers l’intégrité des biens de votre succession
l) renseignera voe héritière sur l'état de la succession
m) dévouement et sens de l'honneur
SI vous connaissez un* telle personne ne perdez pas un* 
minut* pour »n faire votre exécuteur testamentaire. Mais ces 
qualités, vous le savez, sont rares, presque introuvables 
Ou plutôt si, vous les trouverez réunies dans les différents 
services du Montreal Trust. Grèce è elles votre testament 
sera exécuté comme voue l'entendez et dans l'intérêt d* 
vos héritiers. Remplissez le coupon cl-dessue et voua 
recevrez une brochure qui voue renseignera pleinement.

et de subtilité. Uans >on petit 
esprit, il ne doit pas faire plus 
de distinction entre des cours 
en Sorbonne et des conférences 
télévisées qu’entre Morenz ei 
Flaubert

M. Guillemin. enfin, n a pas 
besoin de grands gestes, d'on 
ginaltté a tout prix, il n'a pas 
besoin de faire le paon devant 
les milliers de personnes qui le 
regardent. Sa sincérité, son 
honnêteté, son erudition, son 
amour de l'homme passent l'é­
cran sans aucun artifice.

Mais voila ! Pour être raffine 
jusque dans le bout des doigts 
comme l'est M. Guillemin. il 
faut avoir derrière soi une 
grande civilisation.

C'est triste, mais je me de­
mande si rions ne sommes pas 
toujours ici au pays du wigwam 
et du tomahawk, le boomerang 
n'étant pas une invention cana­
dienne

M. Beaudin,
Québec.

Je ne in'attendai* certes pas 
en lisant le DEVOIR du 20 
octobre de trouver un édi­
torial faisant une étude se 
reine des propositions du Rai 
liement créditisle, sous la si­
gnature de M. Claude Ryan 

Les lecteurs du DEVOIR 
savent a quelle enseigne se 
loge M Claude Ryan et ils 
savent que son ignorance ou 
ses préjugés l’empêchent de 
traiter objectivement du Cré­
dit social, de sa philosophie 
de son programme et de ses 
dirigeants.

Mais hier, M. Ryan s'est dé 
passé. Tout comme Platon. M. 
Ryan a. lui aussi, ses "trois 
haines" ; la haine des poli­
tiques financières du Crédit 
social : la haine des réformes 
constitutionnelles que propo­
se le Ralliement créditiste et 
enfin la haine de Caouette.

Politiques financières 
En face de l’indécision des 

millions d'électeurs qui ne
-- -f

DOCUMENT

Le problème du niveau 
de l'eau dans le complexe 
Grands Lacs-Sainf-Laurenl

L'actualité et l'importance du problème de l’eau 
pour le port et la région de Montréal nous ont conduits 
à publier le texte de la résolution générale adoptée par 
les participants au 3e colloque international sur le niveau 
des eaux qui s'est tenu à Montréal en juin dernier. Le 
Conseil du port de Montréal, après les avoir étudiées, a 
fait siennes les conclusions du colloque qui seront offi­
ciellement présentées au gouvernement fédéral 
l'élection générale du 8 novembre.

apres

Montreal Trust

1. ATTENDU QUE le ni 
veau des eaux du système des 
Grands Lacs et du St-l.aurenl, 
qui représente la majeure par­
tie des eaux douces du Canada, 
est en régression constante de 
puis plusieurs années et conti 
nue d'étre bien au-dessous du 
minimum et de la qualité nor 
male,

2. ATTENDU QUE noire 
population el notre industrie 
en pleine expansion exigent 
des besoins accrus d'eau douce,

3. ATTENDU QUE la com 
plexilé du système fluvial 
"Grands Lacs St-Laurent" et 
des besoins actuels ou qui se 
feront sentir est telle que la 
question doit être étudiée dans 
son ensemble pour prendre les 
mesures rationnelles qui s'ini 
posent.

4 ATTENDU qu'il n'existe 
actuellement aucune autorité 
chargee de coordonner les 
nombreux et divers aspects du 
problème, de diriger une étu­
de complète de la question 
"EAU”, de lui trouver des so­
lutions possibles et d'assumer 
la mise en vigueur d'une poli 
tique adéquate ;

ô. ATTENDU QUE Mont­
réal. la plus grande ville por­
tuaire du Canada, et l'un des 
plus grands ports intérieurs 
du monde, fait face à une si­
tuation critique requérant des 
mesures d'urgence en raison 
du bas niveau des eaux qui a 
prévalu durant la plus grande 
partie de la saison de naviga 
tion 1964. qui est considérable- 
ment au-dessous du minimum 
internationalement reconnu de 
35 pieds, et très inférieur aux 
39 ou 40 pieds requis pour y 
permettre l'accès aux vais­
seaux de gros tonnage, et que 
cette situation critique se ré­
pétera en 1965.

6 ATTENDU QUE les be­
soins réels de tous les usagers 
du système “Grands Lacs St 
Laurent' doivent être pris en 
consideration, et qu'il existe 
des alternatives en certains 
cas comme la production d é 
nergie hydro-électrique, alors 
que pour d'autres tels que la 
navigation jusqu a Montréal, au 
départ ou dans le port même 
de Montréal, aucune alternate 
ve n'est possible.

7. ATTENDU QUE l’on pour­
rait sensiblement hausser le 
niveau d'eau à Montréal en 
moins d’un an si les priorités 
d'usage de l'eau étaient strie 
tement respectées, el si l'on 
donnait à la navigation à Mont 
réal la place qui lui revient de 
longue date plutôt qu'à la pro 
duction d'électricité

8. ATTENDU QU'IL se peut 
que I on obtienne une amélio 
ration seinsible du niveau des 
eaux a Montreal en-deçà de 
cinq ans, indépendamment du 
débit accru en amont par des 
travaux de génie en aval de 
Montréal sans avoir recours à 
des écluses ou autres moyens 
entravant le mouvement de la 
navigation.

9 ATTENDU QUTL se peut 
egalement que l'on obtienne, 
en deçà d'une dizaine d'annees. 
au moyen de travaux de génie 
supplémentaires dans les 
Grands Lacs, une amélioration 
des niveaux d'eau en d'autres 
endroits du système "Grands 
Lacs - St-Laurent" et à Mont­
réal,

10 ATTENDU QUTL est pos 
sible el nécessaire d'augmenter 
le débit d'eau pour le système 
complet dans une période d'en­
viron vingt-cinq ans en détour­
nant et en utilisant les eaux 
d'autres régions du Nord ca 
nadien.
il- EST RESOLU QUE le Gou 
vernement du Canada soit 
prié

A De prendre des me 
sures immédiates pour assu 
rer la coordination de tous le» 
ministère* et agence* que tou 
che le question de la quanti­
té et de la qualité de l’eau 
du système "Grands Lace — 
St-Laurent" afin d’établir une 
autorité unique, permanente et 
nationale qui conseillera le 
gouvernement en matière de;

1) politique generale d'ad­
ministration des eaux;

2i étude indispensable du 
système à tous points de 
vue

3) travaux de génie et d* 
construction nécessaires.
B — De prier la Commis­

sion Mixte Internationale de 
s'assurer que la regulation du 
débit du St-Laurent soit placée 
sous sa juridiction et que la 
capacité des installations de 
contrôle existantes soit établie 
en fonction d'un débit moins 
abondant aux fins de produc­
tion d'énergie hydro-electri- 
que en hiver, el plus abondant 
aux fins de navigation en tout 
temps, afin de pourvoir a 
tous les besoins legitimes de 
Montréal, ces mesures tenant 
compte des priorités établies 
pour les usages des eaux limi 
trophes

C De procéder rapide 
ment aux etudes de travaux 
de génie destinés a hausser le 
niveau des eaux à Montréal, in 
dependamment du débit en 
amont sans recourir à des 
écluses ou autres moyen» en­
travant le libre mouvement de 
la navigation, et par la suite, si 
possible, aux travaux de cons 
truction dans un délai mini­
mum

D De prier la Commis­
sion Mixte Internationale d'ef­
fectuer aussi rapidement que 
possible les études décrétées 
par les gouvernement* cans 
dien et américein sur le ni 
veau des eaux des Grands 
Lacs

E — D'inclure spécifique 
ment dans les objectifs de 
l’autorité nationale proposée 
ci-dessus, la mise à l'etuoe de 
l'utilisation éventuelle d'eaux 
additionnelles du Nord cana­
dien, conformément aux pro­
positions déjà faites ou d'au­
tres projets visant a augmen­
ter la quantité d’eau disponi­
ble a Montréal

savent plus ou donner la tete 
justement a cause du manque 
d'objectivité des instruments 
d'information chargés de ren 
soigner la population sur les 
reformes '‘véritables'' que pro­
posent les hommes politiques 
M. Ryan s’érige en pontife et 
veut orienter lui-méme cette 
masse d'électeurs indécis.

Pontife ou bedeau, M. Ryan 
écrit "Le Crédit social de 
ira venir dan» /'esprit des 
électeurs avertis, en tète de 
la liste d'élimination".

La fameuse théorie du di­
vidende, poursuit-il, n'est rien 
d'autre qu'un bas percé qui 
ne résisté pas a l'analyse eco­
nomique la plus élémentaire”.

Et voilà, les électeurs "in 
decis” sont maintenant des 
électeurs "avertis”, ils savent 
maintenant pourquoi il faut 
rejeter le Crédit .social ; c'est 
tout simplement parce que M 
Ryan décrète que cette théo­
rie economique ne tient pa* 
debout !

Mats qui e jamais prétendu 
que le Crédit social est une 
théorie économique ou qu'il 
s'inspire de théories économi­
ques?

Sûrement pas les creditistes 
Pour les creditistes. le Credit 
social n'est pas une théorie 
fondée sur l à peu près: c'est 
une simple réponse a un pro­
blème d'arithmétique.

Personne ne peut contester 
le fait que pour acheter une 
production dont !e prix mar­
qué est de $100, il faut un pou­
voir d'achat de $100 entre les 
mains des consommateurs. 
Pour acheter $100 de pro­
duits, il faut $100 en bon ar­
gent.

Or, les creditistes préten­
dent, en tenant compte du fac­
teur “temps" au cours d’une 
production donnee. que la 
somme des prix est toujours 
supérieure a la somme des 
pouvoirs d'achat distribues di­
rectement aux consommateurs 
au cours de cette production

Or. si la somme des prix- 
est supérieure à la somme du 
pouvoir d'achat, il existe donc 
un déficit de pouvoir d achat 
qu'il faut combler.

Mais ce déficit existe-t-il vé­
ritablement? On pourrait ap­
porter de multiples preuves 
Contentons nous d'une seule 
les credits bancaires qui sont 
avancés au producteur sont 
grevés d'un intérêt: or les ban­
ques n'rmetlent jamais l'inté- j 
rèt quelles chargent à leur 
client. C« dernier, pour rem 
boureer. doit donc charger 
dans ses prix un montant su 
perieur à celui qu'il a distri­
bue sous forme de salaires ou 
de paiements divers au cours 
de la production. Sans doute, 
des producteurs parvienneni- 
ils à tirer leur épingle du jeu. 
Maie c'est au prix de la fail­
lite de d'autres producteurs, ; 
de l’endettement des consom­
mateurs, de l'endettement pro­
gressif des commissions scolai 
res, des municipalités, des 
Etats provinciaux et de l'état 
fédérai, (lire a ce sujet la pa 
ge 7 du rapport de la Commis 
sion Porter sur les banquesi.

Donc le système engendre 
un déficit de pouvoir d'achat 
qu'il faut combler Si M. Ryan 
et le* adversaires du Crédit so 
cial ont une autre solution à 
offrir que celle du Crédit so­
cial. qu'ils nous U présentent. 
Si cette solution est meilleure 
que les propositions du Crédit 
social, je serai le premier à y 
souscrire. En attendant, je de 
meure créditiste et M Ryan 
demeure muet.

Voici d’ailleurs le témoigna 
ge d'un économiste réputé, 
prix Lescure en France pour 
son étude faite en 1963 et in 
titillée "Introduction a l'ana 
lyse macro economique”. Il 
écrit a la page 66 de celle etu 
de ; "Parmi les sommes que 
les entreprises versent aux 
consommateurs, une partie sen 
lenient est distribuée sous la 
forme de revenu comme rému 
nération de leurs services. Le 
reste est versé à d'autres en 
treprises en paiements de ma

par Fernand BOURRE! 
president provincial du parti
tières premières ou <1 outilla 
ge. 11 en résulte que le pouvoii 
d'achat reçu par les particu 
tiers ne leur permet pas de ra 
cheter la totalité de la produc­
tion dont la valeur serait crois­
sante.

“U en résulte, conclut-il, que 
la thèse de Douglas serait va 
labié sur le plan de la dyna­
mique”.

C'est précisément ce que les t 
creditistes affirment quand ils 
prétendent que le système fi ' 
nancier actuel engendre un de­
ficit de pouvoir d'aehat.

Il s'agii donc de torn sintpie 
ment calculer ce déficit et de 
le combler, soit en abaissant 
les prix au niveau du pouvoir 
d'achat escompte compensé i 
soit d'élev er le pouvoir d'achat 
au niveau des prix (dividende1 
ou allocations sociales i

Politique» constitutionnelles

M, Ryan affirme encore 
Ses opinions iCaotielle ou le 

Ralliement créditiste) sont ex 
trèmement vagues ou flottan­
tes".

Je defie M Ryan de prouver 
qu'il existe un autre parti po j 
litique. son le parti libéral 
soit le parti conservateur, soit 
le NPD. qui possédé une politi 
que constitutionnelle mieux 
definie, mieux arrêtée, mieux 
connue que celle du Ralliement 
créditiste.

Alors que Pearson, Sauve et 
Kavreau en sont encore à cher­
cher la définition du "fédéra j 
lisme cooperatif” et que Tru ! > 
deau veut aller g Ottawa pour j ‘ 
contrebalancer l'influence des j 
nationalistes du Quebec, nous, 
du Ralliement créditiste, nous! 
savons ce que nous voulons 
quatre amendements majeurs1 
bien précis à la constitution 
canadienne

Nous voulons que le Québec ; 
possède le contrôle de son cre­
dit, de son immigration, de son 
commerce et de «a fiscalité. 
C’est clair et precis

Enfin, le Ralliement rreditis 
le propose de substituer a la 
FEDERATION actuelle une 
veritable Confédération iondec 
sur l'association et dans iaquel ! 
le les Etats provinciaux pos 
séderaient les véritables pou 
voir* souverains qui doivent 
caractériser les Etats dignes 
de ce nom

M Ryan et son compère Tru * 
deau peuvent être ou ne pas 
être d’accord avec ces propo j 
sitions. Mais c>»l faire preuve ; 
de malhonnêteté intellectuelle

“DU TONNE...
CE OEUF!”*

Tous le* tmagere* (**) rrm% W 
diront

D E L. I F R U I T 
V O O O U R T 
PUR FRUIT

qu allirmei que tes proposi­
tion sont vagues, floues (lut­
tantes.

Je vous invite a lire le Ma 
nifeste du Ralliement créditis 
te 11965) et une brochure que 
je viens de publier et qui est 
en distribution dans tous le* 
comtés de la province Apres

le* avoir lus et a oir médité 
sur leur contenu, je crois que 
vous serez en mesure de lance.' 
des appels plus "avertis a 
vos lecteurs

Fernand Bourret. 
prc.-ident provincia 

Le Ralliement creditisie

Dégustez
DELIFRUIT

dehsle

Lr dessc*t de la jeune*s*

, . . des hebes aux jeunes grands- 
peres. en passant par le& tinagères

(•) "Formidable, ce Delifruit r* 

(**) St wons préférez, * teenagers'

C L
^ LL / , CHAMPAGNE

Jljv Charles 
Ir Heidsieck

ilZ/Æ; Ft E IM S

I

'zMax<Beauvaisfz-

KN(*)X
Les chapeaux 
favoris pour

r

automne
Aucun doute possibh les hommes paraissent 
mieux et se sentent plus a l'aise, coiffes d'un 
chapeau " Knox.” C'est tout comme si l'étique’ie 
"Knox " les marquait de I empreinte du succès 
Voici deux Oscar p,!rmi notre plus récente 
collection des modèles dernier-cn de la mode 
masculine

Pour la tenue de toilette

LE "KNOX TWENTY-FIVE"
I. accent est nettement * i élégance dan* i e 
leutre pariait provenant du plus luxueux me 
lange de fourrures de qualité ("est un plaisir 
de le porter en tout temps G.ris fonce. gn« 
moyen, grn clair, brun fonce manne et noir

$25

Pour la tenue sooit

/"V 
^,VV '*

LE "FOXHOUND"
te couvre-chet sort nettement des sentiers bat­
tus avec sa corde pittoresque egayee d une plu­
me du meilleur aloi Son fini velouté lui vient 
du mélange de somptueuses fourrures qui lui 
assurent le chic el la durabilité Noir bronze, 
brun foncé vert vallée et, tan

$16.95
d autres a 520 et 535

Ouvrez un compte Durant

^MaxHeaitOais^
}85 rueSt-Jaccjuas O.

«•
I''

I
jt'.

i

i
U
-
i
|j
i

:**£**■ -

"Que vous soyez, homme d'affaires, médecin, avocat, religieux, étudiant, ven­
deur, commerçant, architecte, chimiste, assureur, agent immobilier, courtier 
ou infirmière, Berlitz vous donnera la maîtrise parfaite des langues vivantes"

Anglais . Italien Français . Espagnol Allemand
“Cours spéciaux pour compagnies'’

Montréal 288-31 1 1 Québec 529-6161
Berlitz

LANGUES VIVANTES

Portugais . Russe . Suédois, etc.
“Enseignement adapte aux besoins de chacun'1

Ottawa 232-5343 Toronto 924-7773

2
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théâtre musique cinema variétés
le bruit 
de
la ville

livre» d*' luxe, merveilleux | 
cadeau pour les fêtes qui 
viennent.

RATE
Sacha 'Jistel avait convoque 

les journalistes avant hier l.es 
journalistes étaient la Mais 
pas Di.stel 11 sera quand mé 
me a la Place des arts, ce soir 
avec ses scoubidoux et ses cha­
peaux.

LANCEMENT
Hier, a eu lieu le lancement 

d'un livre de Claude Jasmin 
traduit en anglais et publié 
par Harvest House "Kthel 
and the Terrorist ' Sur la cou 
vorture le dessin d'Kthel. le 
tel rori-te étant a l intérieur 
Cote anglais, la vente aurait 
peut-être été meilleure avec le 
terroriste -ur la couverture el 
Kthel a l'intérieur.

IMAGES
Montréal en images I.e 

Canada en images Toutes rex 
images viennent de paraître 
1) I.e Canada" au Cercle du 
livre de France (format plus 
Ion.: que largei 2i Mont 
real” chez Lemeac (format 
aussi long que large» Par 
tout de belles photographies 
sous jaquette de couleur Des

CLASSIQUE
Samedi au Chansonnier 

classique de la Palestre natio 
nale. on entendra le soprano 
Lucette Tremblay accompa 
gnee par André Sébastien Sa 
voie Konald France, d'autre 
part, dira des poèmes de Tago 
re et d'Alain (irandbois.

QUEBEC
A ‘L’Estoc’ de Quebec, 

première dimanche prochain 
de Fin de partie ' de Samuel 
Beckett. La saison de ce théâ 
tre comporte égaleront, "Huis 
clos ' r|e Sartre la-s Fem­
mes aussi ont perdu la guer 
re de Malaparte Le corn 
portement des époux Bradur 
rv de Rillctdoux un spec 
tarie canadien "Les Deux 
bourriques ' d Arrahal et "Le 
Tableau de Ionesco.

ECOLE
En son nouveau théâtre du 

Monument national . l'Ecole 
nationale de theatre présente 
ra les 9, 10. 11, 12 et 13 no 
vembre Les Jeunes comé­
diens” dans Leçon d'amour 
de Monsieur Molière” et Horn 1 
mes et bêtes”, ce dernier titre t 
comprenant de la pantomime 
du chant et de la poésie. On 
s’informe a 80! 1897 ou 849 
0245.

THÉÂTRE
ÎHI VI KF IH ÜK8U — •‘AnttBOne** . 

X «I
f HI VI M P II F. IA PI, AC F. — ‘Ta 

I r Mmkh- ai 1a h-niMt ’* — “l.* mir- 
tit " ft Oh — If Mt he lundi.
< OMEI>lË-< wtDIENfr'R — mI.ai

F nix-FullAt >•
M — T NM ”1 Frolf 

fefnniA!»" R jo — hunaut Mp 7 :j« — 
ICAlâ» h#- lundi

PI \< F l»Fs A R1K — Sac ha lllstrl
• :o
I.A poi imil.Rl. — Who-, alrald 

of Virginia Wolf” An anglais — 
R oo — lirlarhA dim.

1(11)1 «VERT — “Fleur dr cactut" 
_ MiO — Dim.: 2.30 - H.30. 

f RF \TUI DES SALTIMBANQUES : 
"Las Nourrlcei” : Jeu., vrn., sam., 
Sim. R.45

CINÉMA
CINEM ATIIF Qt I — ‘ llrltannh iih’ 

(I .«mille de Morlhon. I rame. |'»l f) 
fflind llu-.band (F.rlrh von Stro­

heim, I l l'ilft) K.30 - • MOI IC
NM INTIME" (Valerio /iirliiti,
Halle, IftSZ), (vf) ft oo 

Aim I III Mv lair Uadv” - R OR 
• sam dim 100

AVI M r — High Bright Sun” 
l 10 3,10 . Y10 - 7 IS - ft 15

Bl inti —, "I, Amour aver des *1“ - 
12 ?0 3 40 - 0 40 lO oo - “Bla-
|ua rtanv 1# l•oin,, - J.to - 3 00 -

20.
MeorD" I 35 
t \N Mil» N

3.:0 - 0 13 
« HA MPI. A IN 

3.11 - 3 28 
f MMTOI

124 - 0 IR - 10.12 
AhiellquA’* — 12 

10 on
•’tioldlinger’'
7 *3 - 10.02 

Hamm Sarrum'

12.34

in io
12 30 3 05 - 5.20 - 7.33 - ft. 33

CINEMA FESTIVAL “Onlbaba" 
•em. 7.30 ft 30; dim 1.30 - 3.30 

3.30 - 7 10 - ft.30
CHITFM — ‘I invlmible Dr. Ma-
( H \ 11 \ t — “Vampire de Duasel- 

dorf" 2.55 0.15 - ft.40 — “Canon*
de San Antonio" 1.15 • 4.10 X.03

CIN'F.R \ M \ - IMPERIAL - "The 
<*reatest Slory Ever T«»ld" — Tou» 

Je* «toira S.00, Matinees; mer., 
nam . dim. : 2.00 — Dimanrhe
soir 7.30.

DM PIIIN — “Fatale’*: 7.30 - ft 30; 
Sam et dim : I 30 - 3.20 - 5.20 - 
7.30 - ft.20

El VSFF. — Re nais: “Le Bon heur'*
I un au ven 7 10 - 9.30 — 

Sam 1.30 3 30 - 5.10 - 7.10 -
10 no - Dim ’ I 30 1 10 • 3 30 -
7 10 ft 30 Klsenstetn : ”Tho- 
ma« ITmpostriir" — même horaire

EMPIRE "l ne femme esi une
femme et toute» re* femme" 0.40 

H 20
IH\N( \is — "Vampire de Dussel­

dorf" 11 30 - ? 50 RIO ft 30 — 
"t anon* de San Antonio" 10 ou - 
1 10 - 4.35 - 7.53

RADIO

Dit VN MM — "La maison de Mada­
me Adler" - * 35 - 05 - ft.35 -
"Exprosso Bongo” - 1.2.50 - 4.20 • 
7.30.

JEAN TALON “Angélique" fi 35 
in (Hi — “Une femme a abattre” ;

8.35
KENT — “The Collector" 1.35 • 4 05

- fi. 10 - 9 <»0
LAVAI, — te* dame» s'en mêlent"

1 Mfi - I 50 - ft.40 — “Le capitaine 
dr fer" 1.30 - 6.30 — "Le Cercle 
de feu" 3.10 - 8.00

LOEWS — ’ The meat Race”: 10.00
- 12.40 - 3.20 - 6315 - 8 45

LA St 41.4 — “Ces fallts fille*
d'Eve": 1.00 - 4.3(1 - 8.10 — "Grand 
Caruso” : 2.30 - 6.00 - ft.40 

IMKliCIKR — "Copiait, agent secret" 
12.15 - 3 27 - 6.39 9.51 — I A-
mour a la chaine“ 1.57 - 5.09 - 
8.21.

MON Kl. 4 N II — “The Sandpiper”
1.20 - 5 15 - ft 30 - “The Great 
Spy .Mission" 3.15 - 7 35

Ol TKF MONT — “The Sandpiper”
I 20 - 5.15 - ft.30 “The Great Spy 
Mission" 3 15 - 7.15 

PALACE — “Shenandoah" 10.35 -
12.35 - 1 05 - 5.15 - ft 15

FA PINK AI — "La maison de ma­
dame Adler" - 12.30 - 4.20 - 7.30 - 
"Expresso Bongo" - 2.30 - 6.00 - 
ft.30

PARISIEN — “Symphonic pour tin 
massacre" : 10 05 - 12 20 - 2.35 - 
4 50 - 7.08 - ft 23

FLA/A ‘ Angeliqtie” — 12.00 -
3.20 - 8,35 - 10.00

FLA t F. VILLE-MARIE — Grande 
Salle “Casanova 7(1' . - 12 40 - 2.50
- 5.03 - 7 135 - ft 35.
Petite Salle Afagnilhent Cuck­
old" 12.20 - 2.25 4.35 - 8.45 -
8.55

RIALTO — 'Girls on the Heath” 
MO 3 35 - 6.50 - 9.30 — “Young 
Furv" 2.25 - 3.25 - H 30 

Rivoi.l — “La maison de madame 
Adler" - 2.35 - 6 05 - 9.35 - ’ Es­
presso Bongo” . 12.50 - 1.20 - 7.50. 

SAV4Y — “(.iris on the Beach" I 15
- 4.05 « 55 - ft.45 — “Young Fu­
ry” 2.40 - 3.30 - 8.20

SANT-DKNIS — “Blague dan* le 
coin” - 12.10 - 3.30 - 6.30 - 9.50 - 
“l.'Ammir avec de* *1” - 1.50 - 
5.10 - 8.30.

SEVILLE - ’The Sound of Music” :
x 13 - Mere. *am., dim : 2.15

SNOWDON — “Ship of Fools" (Fart 
I» 100 - 3.25 - 3.35 8.30 —
“Ship of Fools” (Fart II): 2.10 - 
» in 7 10 ft.45

STRAND “Girls on the Krai h" 
I ’ .’0 - 3 15 - ft 45 — “Young Fury" 
10.25 - 1 40 4.53 8 10

VERDI — Festival du cinema sovié­
tique

WFSTAim NT — “Th«**e Magnlfl- 
clent Men In their Flying Ma­
chine*”.

VENDREDI — 23 OCTOBRE
• A lh 30 Kst-ce ainsi que 1rs 
hommes vivent ?
• A CBF'-F'M à 2 heures File et
lui. Aujourd’hui Brigitte Bardot 
et Joël Holmes
• A '.h tO Une demi-heure avec . 
le Zen. texte de Julien l.abedan
• \ CB F FM a 4 heures et a 
CD F AM à U hftures le* Chefs- 
d'oeuvre de U musique Au pn*- 
gratmne, des rxtrails de Mireille, 
de (îownod avec Renée IKrrla, Ml- 
« hel Benéchal. Bolange Michel. Hu­
bert Maasantl et orch «llr Jésua 
Ettieve'iy eaaTement Salut, 
splendeur du Jour, extr. dr si- 
gurd. d Finiesi Reyei interprété 
par Régine Cresptn
• A CH F1 AM fi 41» J0 et * CBF- 
FM s fil» 15. Ad lib A Far 1* An­
die He)»ert rettconlte Marthe For­
get et ('lande Savard
• A vnF-F’M à 7 heuien Inté­
grale Trio* no* % et 9. Variation.* 
en Hi\\ et Variations en ml bémol 
da Beet ho», en.

HORAIRES DE LA

"La Bohème" 

au cinéma
par Gilles POTVIN

La plus reccnta tentativa 
pour adaptor I opera integral 
a l'écran est "La Bohème" de 
Puccini, production et direc­
tion musicale du célèbre chef 
autrichien Herbert Von Kara­
jan. On pouvait voir ce film 
en couleurs dans trois ciné­
mas, Palace, Avenue et Dor- 
val, au cours de représenta­
tions limitées a mercredi et 
jeudi derniers. Karajan a fait 
appel à Franco Zeffirelli pour 
la mise en scène et les décors 
et é Marcel Escoffier pour les 
costumes de cette production 
scénique de la Scale de Mi­
lan.

Contrairement à "Tosce" du 
même auteur ou a certains 
operas de Verdi, "La Bobame” 
n'est qu'une histoire senti­
mentale ou les grands coups 
de théâtre sont rares. Sa trans­
position à l'écran, malgré une 
caméra subtile et une mise en 
scène vivante, n'est pas une 
réussite complète et les lon­
gueurs sont inévitables. Inévi­
tables parce que l'on doit s'en 
tenir a la partition de Pucci­
ni et en tirer le meilleur par­
ti. Ainsi le second acte du 
Café Momus se prête infini­
ment mieux au traitement ci­
nématographique que le pre­
mier assez statique, malgré 
une musique très belle.

Mais du point de vue musi­
cal, la réussite est totale. Dans 
les rôles de Mimi et Rodol­
phe, Mirella Freni et Gianni 
Raimondi sont exceptionnels, 
particulièrement la première, 
chanteuse et comédienne de 
classe. Les silhouettes des Bo­
hémiens sont bien campées 
par Ronaldo Panerai (Marcel), 
Ivo Vinco (Colline) et Gianni 
Maffeo (Schaunard). Tous trois 
chantent et jouent avec brio. 
La Musette d'Adriana Martino 
est à l'emporte-pièce et chan­
tée de façon assez ordinaire. 
Tous les petits rôles sont re­
marquablement tenus. L'or­
chestre de la Scale, sous la 
direction de Karajan, fait des 
merveilles malgré la lenteur 
discutable de certains passa­
ges. Bref un film excellent qui 
réjouira les amateurs d'opéra 
et le grand public. On s'étonne 
de l'absence de la distribution 
au générique.

G. P.

ANNONCES HIER A QUEBEC PAR PIERRE LAPORTE

$23,000 aux Prix littéraires et scientifiques de la province 
dont Gérard Bessette, P.M. Lapointe, A. Boivin, C. Carisse

Se SEMAINE
"la rAallenUon la plu* parfait* 
que l'at* vue cher eux. Juaqu’à 
ce jour." J Baalle

LES NOURRICES
d* Romxin Weing»rt*in

mlbc en «cène 
Rodri Mathieu

LES SALTIMBANQUES
angle Bonsecours et St Paul 

Jeu. ven. sam dim. 8:45 p. m.
Rés. de 4 à 9 : 727-4343 

Etudiants 1.00 — Adulte* 2.00 
Samedi 2.00 pour tous

QUEBEC — Le ministre dex 
affairex culturelles. M Pierre 
Laporte, a proclamé, hier soir, 
les lauréats des prix des con 
cours littéraires du Québec au 
cours d'une cérémonie, au ca­
fé du Parlement.

A celte occasion, le minis­
tre a remix aux lauréats la 
somme globale de $23.000 sur 
$36,000 que le jury pouvait ac­
corder.

Kn vertu des nouveaux ré­
glements en vigueur depuis le 
30 avril 1965. les Concours lit­
téraires et scicnlifiques du 
Quebec, organisés par le Mi­
nistère des affaires culturel­
les. eomprennent deux sec­
tions ouvrages en langue fran­
çaise et ouvrages en langue 
anglaise Dans chacune de ces 
sections, il y a deux sous-sec- 
tions qui sont les suivantes: 
oeuvres d'imagination et oeu­
vres d'érudition.

Douze jurys, un par catégo­
rie. se sont réunis pour exa­
miner les H9 inscriptions enre­
gistrées concernant les ouvra­
ges publiés entre le 1er juin 
1964 et le 31 mai 1965. Cha­
que jury pouvait couronner 
deux oeuvres par un premier 
prix de S2.000 et un second 
de $1.000.

Voici la liste complete des 
lauréats et des jurys.

Section français*
1. Oeuvres d’imagination

A) Romans, contes, nouvelles :
Premier prix'$2,000 ': Gerard 
Bessette, pour “L'incubation”. 
Deuxième prix i$l,000i: Roch 
Carrier pour “Jolis Deuils" 
Mention: Marcel Godin, pour 
“Ce Maudit soleil".

B) Poésie :
Premier prix ($2.000): Paul- 
Marie Lapointe, pour "Pour 
les âmes”.
Deuxième prix i $1,000); Jac­
ques Brault, pour "Mémoire ’. 
Mention: Fernand Ouellette, 
pour "Le Soleil sous la mort”.

C) Littérature de jeunesse ;
Premier prix ($2,000): Andrée 
Maillet, pour 'I-e Chêne dos 
tempêtes”.
Deuxième prix i$1.000): Rév. 
frère Jean Mtville Deschènes, 
pour “La MafDa du pension 
nat”.

2. Oeuvres d'érudition

A) Essais littéraires
Premier prix: Non attribué 
Deuxième prix ($1.000): Paul 
Toupin pour “L'Ecrivain et 
son théâtre ".

B) Histoire littéraire, et re­
cherches en littérature et en 
linguistique :
Premier prix: Non attribué. 
Deuxième prix: ($1,000): J. Gé- 
rald Belle-lsle, pour "Diction­

naire technique général an­
glais-français

C) Histoire, biographie et géo­
graphie :
Premier prix: non attribué. 
Deuxième prix: non attribué. 
Mention: Antonio Drolet pour 
“Les Bibliothèques canadien­
nes 1664 1960 .

D) Sciences humaines ;
Premier prix ($2.000): Colette 
Carisse, pour Planification 
des naissances en milieu cana­
dien français
Deuxième prix ($1,000): Marc- 
A. Tremblay et Gérald Forlin, 
pour “Les comportements éco­
nomiques de la famille sala­
riée du Quebec'.
Mention. Jacques Hcnripin et 
Yves Martin, pour “La popu­
lation du Québec et de ses ré­
gions 1961-1981’’.

El Sciences pures ou appli­
quées :
Premier prix ($2.000): Albérie 
Boivin, pour “Théorie et cal­
cul figures de diffraction de 
révolution”.
Deuxième prix: Non attribué

F) Philosophie, pédagogie, 
droit, morale, sciences reli­
gieuses ;
Premier prix ($2,000); André 
Nadeau et I>o Ducharme pour 
“La preuve en matière civile 
et commerciale tome neuviè 
me du traité de droit civil du 
Québec”.
Deuxième prix ($1.000)- Jean 
Louis Beaudoin pour "Secret 
professionnel et droit au se 
cret dans le droit de la preu­
ve”.
Mention : Fernand Dumont 
our “Pour la conversion de 

a pensée chrétieitne ”.

G) Ouvrages sur les arts :
Aucun prix attribué (un seul 
ouvrage soumis).

Section anglais*

L Oeuvres d’imagination
Premier prix: non attribué. 
Deuxième prix: ($1.000): Glen 
Siebrasse. pour "The Regene­
ration of An Athlete”.

1. Oeuvres d’érudition
Premier prix ($2.000) Aubert 
Daigneault, pour "On auto­

morphisms of Poliadic Alge­
bras”.
Deuxieme prix ($1.000) Hans 
Selye, pour “The Mast Cells".

Fa

cmê-'WëeJc-ënîl ta
3860 ru« st-urbain,montrftal,tftL.274-7534j^

BIENTOTn ^ _ uicmtui t lj I

HOWBWi
R Chef d’oeuvre des chefs d'oeuvre 
n de KOBAYASHI R
[centre de culture cinematographique]

• A 8 heures l'Orchrsttr dê 
rhambrr dr Qurbri. dir Sylvie l a- j 
charité. Roger Cantin. fhHtete 1 
Andante pour flûte, K 315 et 
Contredanses K 462. de Mozart 
Concerto en ré majeur de Havdn.
• A CBK-FM, a 8 heures Concert 
Distrumental Polonehe en la bé­
mol ma leur, de Chopin, tnterpiê- 
t» e par Ur/.a Anda Mélodie hé­
braïque, de Joseph Achron avec 
Mlacha Elman et Joseph Selger; 
extr de la Partita en ai bémol ma­
jeur, de Bach avec Vincent l>e 
Horn» cornu» te, et Laurtndo Al­
meida guitariste.
• A 8h 30 (Mano pour quatre 
malm» Renée MorUaet el Victor 
l»ou< hard Joueur Allemande, de F 
Couperin. Dollv, de Fauré. et 
Bourrer fantasque, de Ohabrter
• A ft heure* Grandeur nature. 
O soir Jules Romain»
• A CBF FM a fth 30, Rental da 
F’rance Plon, soprano

CE SOIR 
À8H.15

~Parc
Richelieu

U dimanche 15 Pas de courses le jeudi
Vener donc vous amuser à la MfCQUF 
DIS «’ARIÉURS! Magnifique "Club 
House" (permis complet). Reservations: 
f>4?-’444 Service d'autobus de la 
C ’ V Renseignements: 87/ 6260.

UELQUES-UNES DES 
Sidow (Jésus), Dorothy " 
Heston (Jean Baptisfa) 
que). John Wayna, .

SIEGES PESER 
VES EN VENTE: 
par courrier, au 
théâtre. Faucher 
Electrique, Jules 
Jacob Musique, 
Morgan (magasins 
Boulevard, Rock­
land, Dorval >, 
CKJL Radio, Saint- 
JêrOma.

CF ORGE sm T NS

FHE
GREATES!

STOUT)
IAT R 
TOI l)

VEDETTES: Max
McGuire (Marie) Charlton 

Carroll Baker (Vérom- 
Y José Ferrer.

f « D|- T OA
MANCHE à / «OU

MER . SAM.
•t DIM. à

NULLE FART AILLEURS 
- ni actuellement ni plus 
tard - EN CINERAMA

CINERAMA
et Technicolor

1MPERIAL

1450 Sleury, Montréal, AV 8-7102 ou 5403 
Enfants, 10 ans admis aux matinées seulement

VENDREDI
c b r t e

t# 10 Musique 
D 30 Long métrage

Magda -* d» «mf •
a demand

1 00 Tétéiournal 
1 AS lonq mefraqt

‘ Danser malntenan»” 
anglais

3 00 Long métrage
I 00 Femme d au lourd hut

4 OO La bode à surprise
5 00 Radtsson
f 30 Nos frères les 

hommes
4 00 Jeunesse oblige 
4.3é T4I4tourna) 
t M AUlOUrd hu«
• 30 Le* grands ne '•

chanson
Lennv

• 50 Cinéma tufemattenel
Le* bemnas causes

drame franco •eden 
10 tj Le» Ceuche tard
10 45 Micheline
II Oé Tetéiourna»
H 20 Supplement régional
11 25 Nouvelles ou sport 
D M C-nema

Max'mp com#
die senNmentete — 
français

C F T M CD
8 00 Mire Musique 
I U B un I bon (our 
« M 34 24 34
• 1S Télé Bonbon
« 30 Toast of caté 

1t 3# Cmé-matin 
Le fils de 

d Ar»aqn«n 
aventure italien 

Il AC Prem»0re édition 
*ï ' J Cm# m»d»

Fr»».# rtcuca 
eomec . son* mer»a e 
amp» «catn

7 M
J 30 
4 00 
4 30

• N0
; oo 
7 is 
7 30

10 >0
10 4S

Il II
11.25

Super bingo 
Bon après mtd< 
Dessins amme»
Zoo du capitaine 
Bonhomme 
Au nom de la loi 
Télé métro 
Sport images 
Dernière heure 
One roman 
En promière 

Deux farfelus au 
regtmenî comedo 
américain 
La famiilo Sfone 
Toute la ville en 
parie
Deraière heure
ei meteo
La tonde des sperts 
Cinema 
So ' '

40 Dernière édition

C B M T O

« 74 
» 30

10 00

10 30
10 45
11 OO 
11 20
11 50
12 00

1 30
2 00
2 30
3 00 
1 55
3 10
4 00
4 31
s oo
5 30 
4 00
I M 
7 01 
7 11

Test FoHeen end
Music
Tndav on CBMT 
Quebec Schoni 
Telecast 
Quebec School 
Telecast 
Friendly Giant 
Chet Héiene 
Butternut Square 
Across Canada 
CSC TV News 
Calendar
As the World Turns
Password
Girl Talk
To Tell the Truth
Happenings
Take Thirty
Moment of Truth
Rattle Dante
Flipper
Music Mop
Teen **
Across Canada 
C SC tven ng News 
Sperts with 
Oouf Imith

7.30 Fine and Dandy 
I 00 Get
I 30 Tommy Hunter

Show
7 00 Friday Night Movies 

11 00 CBC Tv News 
11.14 Viewpoint 
11 2i Final Edition 
11.27 Sports Final 
II 40 the Man prom 

U N.C.L.E

C FC F ©
I 50 The Sound ot Twelve
• 4} Coffee Break
♦ 00 Liberal Arts
* 10 Romper Room 

10 00 Ed Allen T>me
10 jo Cato Montréal
11.00 James Beard Show
II 30 V* and Mrs
12.00 Lunchtime Little 

Theatre
Our lead mg 

0»ue" drama
11 30 Aids If Penple 
1! 4j Dear Cht'iotte

1 OO Channel ij Theeire
2 JO People In Conflict
3 0(* Fractured Phrases
3 30 It's Youre Move
4 oo Surprise Party
4.30 The Mickey * ou so 

Club
I 00 Family Thaatre

Three Secrets' • 
drame

4 30 Pulse
7 00 M Favourite

Vartian
8 OO The Smothers

Brothers
100 The Patty Duke 

Show
I 30 A GoGo *4
♦ • Peyton Place 

10 00 Combat
II do National News
11H Pulse
II 35 Paiama Playhouse

HÂTEZ VOUS 
3 DERNIERES 

ce soir à 9 bres p.m.
t’nlque matinée sanirdl A !h.30

‘if
AU CESU

Reservations: 878-2210

CE SOIR A 8 H. 3,0

tnmj L’ECOLE
DES
FEMMES
de Moliere

AU THEATRE ORPHEUH-flU inCfllKC UKrntUn — réservations : 845 7149 
tous les soirs à 8 h. 30, dimanche à 7 H. 30, relâche le lundi

4 2e SEMAINE A

GODARD & BERGMAN REUNIS
POUR L* PRiMIÏRI POIS

avec * i angiat»
Jean Paul Belmondo A Anna Kartna 

dans
•UNI FEMME EST UNS FEMME ' 

un film de Jean Luc Godard
en scope A couleurs

aussi : d Ingmar Bergman
voici

"TOUTES CES FEMMES” 
en couleurs

ver or. - et angl.

Le so«r I 4 h 40 A Ih20

Ou
I Méditatif

nen*a''e de
nt 4521l‘ V nw» OjM mm.

Canadian Concerts & 
Artists Inc.

prescrite

en récital conjoint

JEUDI SOIR 28 OCT.

et

FOUHONG
Krellent planiste rhinoti

SOIREE DE SONATES:
MocArt, Beethoven, Debussy 

et César Franck.
PRIX (Uxe Incl.) S6 , 15., 
$4., $3., $2.50

Billets en vente à la Place des Arts : Canadian Concerts, 1822 ouest. 
Sherbrooke (sous-sol); Bd. Archambault Inc.. 300 est, Ste-Catherl- 
ne ; Jim t harlebois, 2115 est. Jean-Talon, et 6960 St-Denis ; Librai­
rie Ducharme. 418 ouest. Notre-Dame, et Renaud-Bray. $219 Côte- 
des-Nelfes.

PLACE 
DES ARTS

UNE

SS
Commande* postale*. avec 
enveloppe-retour affranchie à 
fan Concerts, 1822 Sher­
brooke o.

Billets d'etudiant* (fl ftO) en 
♦ enle REILEMENT A Can, 
Concert*.

Un prix David 
de $5,000

Lors de son discours, pro­
noncé pour l’annonce offi­
cielle des Prix littéraires 
et scientifiques de le Pro­
vince, Pierre Laporte a an­
noncé la création d’un 
Grand Prix, qui sera appelé 
le "Prix David”, d’un mon­
tant d* $5,000. Ce prix, dont 
l’annonce officielle sera fai- 
ta dans quelques semaines, 
reviendra au meilleur ou­
vrage parmi ceux retenus 
eu palmarès des prix de ta 
province que nous publions 
aujourd'hui.

er»rrvaltnn« par téiaphi.n, SH I EMrNT k ranxllin Conrarti.osa aiTi — esa aasa e, s am k • pm

Mention Thomas A Ban. pour 
“Conditioning and Psychiatry”.

Membres des jurys

Romans, contes, nouvelles :
Reginald Hamel, président, 
Montréal ; Jean-Paul Plante, 
Saint-Jean; Armand Grenier, 
Noire Dame-des-Laurentides.

Poésie: André Brochu. Mont 
réal, Michèle Lalonde-Duchas- 
tel, Montréal; Rina Lasnier, 
présidente, Joliette.

Littérature de jeunesse : Al-
vine Belisle, présidente, Qué­
bec; Claude Aubry, Ottawa; 
Lucille Bélanger, Montréal.

Essais littéraires et ouvrages
sur les arts : Théophile Ber­

trand. président, Sainte-Thérè­
se - de • Blainville: Jean-Kthier 
Blais. Montréal; Père Réjean 
Robidoux, Ottawa.

Histoire littéraire et recher­
ches en littérature ou en lin­
guistique : René de Chantal, 
Montréal; Jean-Marie Moreau, 
Dollard - des - Ormeaux; Félix- 
Antoine Savard. président, 
Saint Joseph-de-la Rive.

Histoire, géographie et bio­
graphie : Rosario Bilodeau, 
Saint-Jean. Jean Blain, Mont­
real, Marcel Trudel, président, 
Québec.

Sciences humaines, (sociolo­
gie, psychologie, ethnologie, 
anthropologie, archéologie, éco- 
mie-politique); Léon Dion, pré­
sident. Québec; Albert Melan- 
çon, Montréal; Louis Sabourin, 
Ottawa.

Sciences pures ou appli­
quées; André Desmarais, Otta­
wa; Paul Lorrain, président, 
Montréal: Ludovic Ouellet, 
Québec.

Philosophie, pédagogie, droit, 
morale, sciences religieuses;
Père Jean Durand. C.S.C.. Pier- 
refonds: le chanoine Jean Ron­
deau, Québec; Paul Crépeau, 
président. Montréal.

Section anglais*

Oeuvres d'imaginetion; Louis 
Dudek, président. Montréal; 
John Glassco, Knowlton; Nairn 
Kalian. Montréal.

Oeuvres d'érudition: Louis- 
Paul Dugal. Ottawa; Dr. C.l.H. 
Nicholl, Québec.

Succès pour les 

Beatles animés
NEW-YORK — Nouvel as­

saut et nouvelle victoire dei 
“Beatles” aux Etats-Unis.

Depuis un mois, des dessins 
animés représentant le célèbre 
quatuor : Ringo. Paul, John 
et George passent à la télévi­
sion et battent tous les record* 
de popularité: ces dessins ani­
més sont transmis tous les di­
manches matin et près d« 
soixante pour cent des télé­
spectateurs installés devant 
leur poste à ce moment là re­
gardent le programme.

M. Al Brodax, directeur de 
la société qui produit ces ban­
des dessinées pour la télévi­
sion américaine, a déclaré 
que. bien que l’émission soit 
destinée aux enfants de 2 à 
12 ans, il recevait nombre de 
lettres enthousiastes d’adoles­
cents et même d’adultes.

Les dessins animés des 
“Beatles” ont été réalisés dans 
des studios britanniques, a 
Londres, mais, jusqu’à pré­
sent, ils nont été présentés 
qu’à l’étranger, aux Etats-Unis, 
au Canada et en Australie no­
tamment. Leur succès est tel 
que M. Brodax a décidé de s» 
rendre à Londres le mois pro­
chain pour négocier la possi­
bilité de leur diffusion sur la 
réseau britannique.

VERDI CINEMA
d’ART ET d’ESSAI

5380 SMaurenl - 277-4800
FESTIVAL 
de; FILMS 
RISSES

lAm*
SEMAINE

OCT. 20-21 22 23
Mickhail Sholnkhov 

Prix Nobel de littérature
"AND QUIET FLOWS 

THE DON"
3e Dflrti*

("Th* Cossecki end 
the Revolution")

aussi ;
"THE CRANES 
ARE FLYING"
avec Alexei Batalov

Il UTft
le plus original, le moins cher

des restaurants français et... 

toujours une excellente cuisine !

U TABLE D'HÔTE, DE $1.75 À $3.50 TOUT INCLUS,
EST SERVIE DE MIDI À 2 HEURES A.M.

L'ANJOU - 1204 DRUMMOND - UN. 6-0668
* *■

Q Théâtre
du Rideau Vert |

CE SOIR 8 h. 30 
Dimanche 2h.30 et 7H.30

comédie 
de Barillet 
et Grédy

FLEUR 
DE 

CACTUS!
SteWa 4664 rue ShDenis I

Réservations :8441793

AVIS À U DEMANDE GÉNÉRALE, 
RETENU À L'AFFICHE 

POUR UNE
lOième

S
E
M
A
I

N
E

IL N’Y A PAS UNE FEMME AU MONDE 
QUI N’AIT RÊVE D'ETRE ANGELIQUE

M. N'Y A PAS UN HOMME A0 MONDE 
QUI N'AIT RÊVE D’ANGELIQUE

il______ii|
x 1 ,encouleurs2

ANGÉLIQUE^
COMPLÉMENT DE PROGRAMME: UNE FEMME À ABATTRE

SrUUi climatMt4
CANADIEN * PLAZA • JEAN-TALON

5 «fV (fpj (igp# «5» «jp «g* <5* e+ù «5* «p £

Dès demain
JEAN-PAUL

BELMONDO
Dans son plus gdahd succès depuiç /

L'HOMME DE RIO'/
•-e

DANS UN FILM DE

HENPl VMUILi

LINO VENTURA 
BERNARD BLIER 
REGINALD KERNAN

ctsx mût
ÜOÛAOS

auJSDLEIL"
i DIÔ-LOGrUC De

MICHEL AUDIARD

BUUGIÎN >1!: lemtlllE

«fl
Dernier jour: 
“PATATE”

0489
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MODE JUNIOR:

Kilt, jupe à 
et béret

I écossaise 
basque

l'np nouvel!* mode sur le 
plan vestimentaire à l'inten­
tion des adolescentes et jeu­
nes adultes : l'écossais. Vieux 
comme les clans mêmes qu'ils 
représentent, les tissus à car­
reaux se transforment en kilt 
et deviennent le dernier cri 
de la mode junior à Paris.

i.e style "écossais" n'est 
pas exclusivement le propre 
de la jeune génération il est 
considéré à Paris comme un 
style sans âge pouvant être 
porté par des représentants

Ste-Marie: 6,000 élèves
Le College Ste-Mane a fi,t)2!l 

étudiants cette annee, soit 1,000 
de plus que l'an dernier. Aux 
cours du jour, l,22fi étudiants 
sont inscrits, dont 785 au niveau 
collégial 'une hausse de 20.8 
p.c. > et 441 au niveau secondai­
re (une baisse de 10.7 p.c.t, 
Dans le secteur de l'éducation 
des adultes. 2.061 étudiants sont 
inscrits, dont 2.651 au program­
me du baccalauréat es arts 
urne hausse de 26 2 p.c.' et 
2,152 aux cours de perfection­
nement des services culturels 
(une hausse de .86.1 p.c.). Pour 
répondre aux besoins, le col­
lège a dû louer des locaux dans 
le Southam Building et y loger 
120 élèves de Belles-Lettres. 
Aux adultes, il a dû offrir deux 
séries de cours chaque jour, 
l'un de 5h. 15 à 7h. 50. l'autre 
d<‘ 8 h. à 10 h. 15. Plus de 150 
professeurs et chargés de cours 
assurent l'enseignement.

Buffet gastronomique
les dimanches commençant 

à 5 h. 30 P.M.

RAMADA 1NN
RÉSERVATIONS: 748-7771
6110 Ch. C6«t-de-Uess*

Sorti* 11, bout. Métropolitain
v*r* Dorval §

du sexe dit "faible” de fi à S0 
ans. 11 est même amusant de 
constater que le nombre de 
tartans authentiques de clans 
écossais que l'on rencontre 
dans les rues de Paris est bien 
plus considerable qu'un défilé 
de régiment du Highland en 
grande tenue. Toutefois dans 
une boutique parisienne hup­
pée. un prétend qu'il existe un 
certain snobisme voulant qu’on 
recherche le véritable kilt im­
porté plutôt que la version 
française de ce vêtement.

Le modèle le plus populai­
re et qu'on commence déjà à 
voir à Montréal est conçu à 
la façon d'un kilt authenti­
que avec une série de plis qui 
chevauchent en étant retenus 
par une grosse épingle de sû­
reté de ton doré.

Les jupes et pantalons en 
éloffe à larges carreaux rie 
diverses couleurs de même

Lady Churchill 
se serait cassé 
le bras

LONDRES — Lady Spencer 
Churchill, veuve de sir Wins­
ton Churchill, se serait cassé 
le bras droit en tombant di­
manche après midi dans Hyde 
Park, à Londres.

Lady Churchill effectuait sa 
promenade habituelle dans le 
parc, situé face à son appar 
temenf de Prince's Gate, dans 
le quartier de Kmghfsbridge, 
lorsqu'elle reçut en plein visa­
ge un ballon de football lancé 
par des jeunes garçons qui 
jouaient à proximité. Désé­
quilibrée sous le choc, lady 
Churchill, qui a 80 ans, tomba 
lourdement sur le sol Deux 
femmes qui se promenaient 
dans le parc l'aidèrent à se 
relever et la raccompagnè­
rent à son domicile.

"H ne semble pas s'agir d’u­
ne blessure sérieuse, bien que, 
naturellement, ma mère ait 
été commotionnée", a déclaré 
cette nuit Mme Mary Soames, 
une des filles de lady Chur- 
ehill, au sujet de l'accident 
survenu hier à cette dernière.

Lady Churchill, qui a reçu 
hier soir la visite d'un méde­
cin, sera examinée aujourd'hui 
par un spécialiste.

(Buffet
... du DIMANCHE

SOIR
$4.50 par personne

TRIO Pour réservations téléphonez
ARYS au Maître d'Hotel: Vt. 2-4212

PRÉPOSE AUX AUTOMOBILES A L'ENTRÉE
Hôtel Ritz Carlton

Les mots croisés du "DEVOIR”
23 45 67 89 10 11 12
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HORIZONTALEMENT
1— Augmente la vitesse quand

on le soumet à une pres­
sion

2— Ile française de l'Amérique
3— Dont on peut réduire les di­

mensions extérieures — 
Symbole du cuivre

4— Accumule les faits du passé 
— Pour la cravate

5— Préfixe — Pronom — Qui 
sert

6- Demi-enfant — Instru­
ments de musique — Ne­
gation

7 Conviendra A pied
R—-Epoque
B—Propre — Horrible

10— Conduisit — Regimes
11— Séparée — Dans
12— Note — Marchandises à

vendre
VERTICALEMENT

1— Qui peu! vivre dans 1 air 
et dans l'eau — Douleur

2— Caresser doucement — Au 
monde

3—Bruits — Représentant
4—Situation— Pas de bonne 

heure
6— Machine d’imprimerie — 

Voyelles
6—Complète — Base navale 

britannique en Orient
7— Gai participe — Construire

fer

n—Qui contient de l'eau — En 
fl—Familier — Enchâssée

10— Voyelle doublée — Cour­
bée

11— Qui s'irrite facilement
12—Se déplace sur roues — 

Négation

Solution d'hier
Horizontalement

1— PLAISANTERIE
2— RETRIBUERENT
3— INTELLIGENCE
4— NAINE — Ol
5— GENTIMENT
6— ARE - CARENCE
7— NE - 1RENEE
8— EREINTE - SU
9— FOUETS - CAR

10— REFUS - AILE
11— EPELE - MARRON
12— SITE - RESTENT
Verticalement

1— PRINTANIERES
2— LENA - RE - EPI
3— ATT1GE - EFFET
4— IRENE - ROULE
5— SILENCIEUSE
6— ABI. - TARIE
7— NUI -- 1RENT — ME
8— TEGUMENTS - AS
9— ERE — ENEE - ART

10— RENONCE - CIRE
11— INCITE - SALON
12— ETE - PURENT

que les aceessnire* s* ven­
dent dans toute la gamme des 
prix, depuis les ensembles 
haute couture de la collection 
Castillo, jusqu'aux modèles à 
bon marche aux étalages des 
magasins à rayons.

Castillo donne sa version du 
style écossais de type régional 
avec les jupes à plis et le bla­
zer du genre "petit écolier".

Accessoires
Il fait voir également des 

accessoires assortis ou de cou­
leurs contrastantes, toujours 
en quadrillés, ces tissus pou 
vanl être utilisés pour des 
souliers à talons bas. ries gants 
courts, des chapeaux genre 
cloche, ou encore pour rte 
longs bas de lainage aux mê­
mes .notifs que la jupe.

Les boutiques spécialisées 
pour les vêtements d'enfants 
et d'adolescents ont contribué 
à lancer cette mode écossaise 
en présentant, pour la rentrée 
des classes, des tartans de 
tous les dessins et couleurs 
imaginables. La jupe quadril­
lé et le sac de classe de nuan­
ces assorties, constituent l'en­
semble qui se vend en plus 
grande quantité.

L'Elégance de l'Heure

No 9059
Le tablier pratique ou couvre- 
tout qui vous évitera bien des 
lavages S'il accompagne un 
joli tricot à col roulé, il de­
viendra une tenue pour votre 
écolière Choisissez un coton 
ou un tissu écossais. Le pa­
tron imprimé no 9059 est of­
fert pour les tailles 2, 4, 6, 
8 et 10 ans. La grandeur 6 
exige un* verge de tissu de 
tissu de 45 pouces de largeur, 
pour le jumper el la même 
quantité pour la blouse. Ce 

; patron est en vente au prix 
j de $1,00 au Service des pa­

trons. i.e Devoir. 434 est. rue 
Notre-Dame Les commandes 
doivent être faites par écrit, 
très lisiblement avec mesures 
et numéro exacts, en ayant 
soin d'inclure un bon de pos­
te.

I-------------------------------------------- 1

MINUSCULE
DISPOSITIF

• "Solitaire" possède 
l'amplificateur minus­
cule "MicroLithic” de 
1 ère spatiale

• moulé pour s'ajuster 
dans l'oreille

US «PPAKiMS AUDI T 11 S

rENITH

AU SIM) VIVANT

XDTLTPXJIS
Xrntz ou compoft^z 

•42 S1S1. post* 31 •

Rendez-vous à domicile iur 
drmunde

IH ITIS _ TRlIlSlKMK 
— KTK-CATHRRINR

K r1

Robe à diner en organza émeraude rehaussée de pans 
de même tissu retenus au corsage par un énorme noeud 
blanc C'est un modèle de la Boutique Jacques Auray 
de Montréal.

Une femme à la 
présidence de 
l'Ass. américaine 
des cardiologues
MIAMI BEACH - Le Dr Hc 
len B Taussig, qui avait mis 
au point l'intervention chirur­
gicale concernant "la maladie 
bleue ", est devenue la premiè­
re femme assumant la prési­
dence de l'Association améri­
caine des cardiologues

T* Dr Taussig, en collabora- 
tinn avec le défunt Dr Alfred 
Blalock, avaient rnmmencé. en 
11144. les opérations rhirurgi 
cales sur des bébés souffrant 
de la maladie bleue, malfoi-1 
malion du coeur entraînant 
une coloration bleue de la 
peau par insuffisance d'oxygé­
nation du sang. Ces interven­
tions ont permis de sauver de 
nombreuses l ies humaines. T.e 
Dr Helen Taussig est origi­
naire rie Cambridge, au Massa­
chusetts.

Les animaux du jardin 
en hibernation

Le Jardin des Merveilles du 
parc Lafontaine a fermé ses 
portes eos jours derniers et le 
transport des animaux vers les 
quartiers d’hiver a débute hier 
pour se poursuivre encore au­
jourd'hui et demain.

i

“SOUS LE SIGNE 
DU SAVOIR BOIRE’’

la VERRERIE 
DE TABLE

fierté de la maîtresse de maison

li CAVE i VINS
fierté du maître de maison

Coni'iltff-nou» pour to» prohtrmrs 
4» casier; â bouteilles, de terres a 
•Ins et autres articles de rate ou 
de table.

aussi, conseils pour le rbolx des 
tint suivant vos roûti et préterencea

PROSPECTUS ILLUSTRES 
SUR DEMANDE

AU CEP D'ANJOU
4*0 Avenue Ogtlv.v — Montréal 1S 

Tél.: 270-1224 on t70-11?7

Moirée de 
Ojala 'peut 
(B^tcidmne !

à partir de 56.95

à partir de 58.20

» «lV „

les i

Splendides bourses 
du soir, élégantesiumel- 

de théâtre et capiteux 
'ou subtils parfums se trou- 

rvent chez C.M,
LE MAGASIN D'ESCOMPTE 

DE DISTINCTION.

LES IMPORTATIONS C.M.
6225. BOUL. ST-IAURENT 

MONTRfAI 11, QUÉ.
TÉl: 389-8081 

entre les rues )arry 
et Gui/ot 

Heures d’ouverture:
9.10 * m. à 6 00 p m. 

jeudi et vendredi 
ouvert jusqu'à 9,'.0 p m.

♦

GASTRONOMIE

Pour le chasseur "fine-bouche"

LES CAILLES DE SAINTE-ADELE

1
I
I
I

Temps de préparation:

60 MINUTES

Temps de cuisson:

25 MINUTES

Proportions pour

6 PERSONNES:
il faut compter 2 
cailles par personne 
foie gras et truffes 
mirepoix 
champignons 
vin blanc sec

I

On me demanderait quel souvenir je garde du 
8e salon dégustation des I.aurentides. je pourrai» 
vous parler de vingt plats Lun deux rhatnuille 
en particulier ma mémoire . . . peut-être comme 
femme de chasseur
Connaissez-vous les railles en crépine ‘Gastro­
nome" Je vous les présente telles que les a 
préparées pour ses hôtes le chef du Totem, Otto 
Korner.

Farcir tes cailles au pâté de foie gras et truffes. 
Recouvrir chaque caille de mirepoix de legumes 
(sauce à base d'oignons, carottes, bouquet garni) 
et de beurre.

Envelopper chaque caille dans un morceau de 
rrepme de porc
Recouvrir rie mie de pain et cuire a four modéré 
25 minutes.
Dresser dans une croustade basse de purce de 
champignons épaisse
Déglacer la casserole avec du vin rie champagne 
ou du vin blanc 1res sec

RENEE

Moins de travailleuses à temps partiel en Suède GAIETE à la Bourse
STOCKHOLM — L'industrie 

suédoise est en quête de tra­
vailleuses a temps partiel. I.e 
bureau d'embauchage a fait 
savoir que les services de 
500,000 femmes seront requis 
d'ici à 1980, afin de réaliser 
1 accroissement de production 
au rythme desire.

L'une des directrices du bu­
reau. Mme Ingeborg Joens- 
son. souligne que le recrute 
ment rette année, s'est opéré 
lentement En 1904, 16,000 
femmes avaient suivi des cours 
de formation dans une quaran­
taine de sections industrielles. 
Cette annee, 15 des 43 cours 
prévus ont dû eue annulés 
a cause du nombre insuffisant 
d élèves. Onze femmes seule­

ment se sont présentées pour 
assister a un cours qui était 
destiné a quelque 10.000 éle­
vés.

Le système d'impôt est l une 
des raisons principales qui 
font hésiter les Suédoises à 
accepter un emploi La taxe 
conjointe qui trappe le mari et 
l'epousc. peut « élever jusqu a 
44 p r. du revenu total de la 
famille quand les deux ron 
joints gagnent des salaires of 
fiant pourtant un revenu 
moyen. Toutefois, selon les sla 
tistiques du bureau d’embau­
chage, il reste que la Suède 
enregistre probablement l'un 
des plus hauts pourcentages au 
monde de travailleuses dans 
l'industrie.

Les invités de GAIETE A LA 
BOURSE qui seront au nom­
bre- de 1,100 sont priés de se 
rendre à la Place Victoria dès 
7h samedi soir car le pro­
gramme rie la soirée étant très 
chargé, devra nécessairement 
débuter à l'heure precise.

Parmi les membre» du co­
mité de decoration qui a ete 
charge de mettre au point le 
magnifique decor dan.» lequel 
«r déroulera rel événement 
mondain, signalon» le travail 
rie Mme Lome Webster. Mme 
R Beaulieu. Mme H A Eacci, 
Mme John Fuller. Mme Cecil 
Harris. Mme Alex Hutchison 
et Mme D. Tajlor.

iii

De votre terrasse,vous verrez 
Montréal illuminer le ciel.
Comment trouver les mots pour décrire la vie qui vous attend à Havre-des-lles ... 
l'enchantement de contempler, à l'une de vos fenêtres, le profil majestueux de 
Montréal et, de l’autre côté, les contreforts des Laurentides ... le luxe d'être 
entouré d'un parc de 104 acres entretenues avec soin, parsemées d'arbres sécu­
laires, de court; de tennis, de. terrains de jeu, de piscines, de ports de plaisance 
et du tapis rasé d'un terrain de golf de 9 trous? Comment rendre justice à 
l'agrément des immeubles dont le jaillissement vers le ciel se reflète .dans les 
eaux de la rivière qui coule a leur pied? En quels termes décrire la tranquillité et 
l’indépendance que vous y trouverez, et le plaisir de jouir d'une vie si exception­
nelle à 25 minutes seulement du coeur de Montréal?

Allez visiter Havre-des-lles. Allez voir pourquoi tant de citadins invétérés 
quittent le centre, tant de “banlieusards" convaincus vendent leur 
maison pour venir s’y installer. Traversez le pont de Cartierville 
et prenez à gauche, vers l'ouest, aux premiers feux de circu­
lation; puis suivez les pancartes dont le "h" vous mènera 
en quelques minutes à Havre-des-lles. Appartements 
d'une, deux ou trois chambres à coucher, penthouses, 
maisonnettes à mi-étages. Les agencements sont si 
variés que vous trouverez celui qui vous conviendra 
parfaitement. Et, à Havre des-lles. le slogan "tout à 
l'électricite" a été applique à la lettre, même pour le 
chauffage. De l'Atlantique au Pacifique, Havre-des- 
lles n'a pas d’cgal. Venez le voir!

Tout
0 (électricité

HAVRE DES ILES CHOMEOEY
les appartements modèles sont ouverts tous les jours —10 II a.m i 9 h p m. • Renseignements 688 9711

wvXvXvX-y.-.v. ..................
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Refonte de la loi des terres et forêts du Québec

M. Cliche annonce une revision 
de la . des concessions

QUEBEC 'DNCi — La ministère des terres et forêts révisera sa politique de 
concessions forestières aux compagnies. De plus, il se propose de prendre entièrement 
à ta charge, mettant fin à un système de subventions à l'entreprise privée, le sys­
tème de protection des forêts.

TW cp qui déuaüe d'un 
document rendu public hier 
par le ministre, M Lucien 
cliche. Il « agit d’un ouvrage 
préparé par les haut* fonc­
tionnaires du ministère et in­
titulé "Exposé sur l'admini*- 
tration et la gestion des terres 
et forêts du Québec" Ce vo 
lume de quelque 125 pages 
servira de document de base 
a la série d'audiences publi­
ques qui débutera à Quebec 
le 13 décembre prochain, et 
qui aura pour but ultime la 
refonte de la loi actuelle des 
terres et forêts.

Ce ministère suit donc 
l'exemple de celui des riches­
ses naturelle* qui a fait adop­
ter, au roura de la dernieie 
session, une refonte de la loi 
de* mines Le ministère des 
terres et forêts Ira t-il aussi 
loin que relui de» richesse* 
naturelle» qui a créé une so­
ciété québécoise d'exploration 
minière ’

M Cliché • déclaré qu’il 
n'était pas question, pour le 
moment, de la création d'une 
société gouvernementale d'ex­
ploitation forestière ; mais il 
a tenu a souligner les initia­
tives du gouvernement dans 
re domaine la rérupération 
du bois de la Manicouagan, 
l'établissement de forêts do­
maniales, rte Le ministre a 
explique que le document pu 
blié par son ministère ne 
constituai! pas un livre hlane. 
Il n s pas pour but de propo­
ser de» mesure* définitives, 
("est, tout au plus, une invi­
tation au dialogue

Ltt concessions forestières

Le système de concessions 
forestière» tel qu'il existe ac 
tuellement, soulignent les ail­
leurs du document, a sans don 
te favorisé le développement 
industriel, mais il comporte

LE VIN APÉRITIF CHIC, 
IMPORTE DE FRANCE

...FRAIS
OU
SUR

giooart IIU SCI

BY R R H
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certaines faiblesses 11 n'encou­
rage pas. notamment, la plei­
ne utilisation de la foret l.a 
multiplication des usines de 
pâtes et papiers, au debut du 
siecle dernier, a amené l'Etat 
à octroyer d'immenses réser­
ves de bois pour assurer leur 
implantation. Celte évolution 
rapide de l'industrie naissante, 
la pénurie de techniciens qua­
lifiés et la faible disponibilité 
financière des fonds publics 
ont contraint le gouvernement 
a partager avec les industriels 
certaines responsabilités qui 
normalement sont du ressort 
exclusif de l'Etal.

L'Etat, souligne lexposé. s 
voulu, par les lois el des regie 
ments, procurer des revenus 
au trésor public tout en pré­
servant 1» productivité naturel­
le de la forêt Cependant, ces 
lois et règlements ne favori­
sent pas pleinement l'accrois­
sement de cette productivité 
et n'assurent pas toujours une 
utilisation optimum du domai­
ne forestier.

I,e concessionnaire invoque 
souvent la précarité de ce mo­
de de tenure pour ne pat in­
vestir en vue d'augmenter la 
productivité du territoire qui 
lui est affermé. La distribution 
irrationnelle d’une partie des 
concessions et les trop gran­
des superficies détenues par 
certains concessionnaires, en 
regard rlc leurs besoins réels, 
amènent une sous-exploitation 
de certaines régions et un 
manque de matière premiere 
pour eertaines industries Cet 
te situation se reflète sur les

roùt» de production et sur la 
localisation des usines.

Le protection dos forêts
L'expose soutient que la 

structure actuelle du système 
de protection ne répond plus 
aux exigences de l'heure. On 
sait que la protection des fo­
rêt*. au Quebec, est assurée 
tantôt directement par le ser 
vice de la proteciion du mi­
nistère des terres et forêts, 
tantôt par divers autres orga­
nismes, mais toujours sous le 
contrôle gouvernemental.

Malgré le contrôle gouverne 
mental. Ion! remarquer les au­
teurs de l'exposé, ce partage 
de responsabilité en matière 
de protection, entre ces diffe 
rents organismes, présente de 
nombreux inconvénients. Par 
exemple. II arrive fréquem 
ment que la protection de 
parcelles contiguës de forêts 
relèvent d'organismes diffé* 
rents, ce qui oblige les garde 
feu à traverser des terrains qui 
ne sont pas sous leur jurioic 
tion pour atteindre les terri­
toires qu’il» doivent protéger 
Du fait de cette *ituation, il 
est aussi souvent difficile de 
partager, entre les différents 
organismes, la responsabilité 
du combat d’un incendie lors 
que ce dernier origine à la 
limile d'un territoire de pro 
lection (ligne de division sou 
vent hypothétique) Ce parta 
gc des responsabilités entrai 
ne de sérieux inconvénients 
En outre, par suite de nou 
veaux affermages ou d échan 
ges de concessions forestière?, 
ou par suite de remaniements

Le pédiatre Guilbault 
candidat conservateur 
dans Outremont-St-Jean

Le pédiatre montréalais Al­
bert Ciuilbault. professeur titu­
laire à la faculté de médecine 
de l'université de Montréal, a 
été choisi candidat officiel 
dans Outremont - St .lean, con­
tre le secrétaire d'Etat Mau­
rice Lamontagne.

Son adversaire néo démocra­
te est Mme Monte Eerron, qui 
a été choisie candidate égale­
ment dans le comté

Un quatrième candidat s'est 
aussi inscrit sur la liste, M.

Le If-gouverneur 
reçoit sa carte 

d'assurance sociale
QUEBEC — Le lieutenant- 

gouverneur de la province, M. 
Paul Comtois s’est vu remet­
tre, hier matin, par le prési­
dent de la Régie des rentes du 
Québec, M. Robert de Coster 
sa carte d'assurance sociale 

La ceremonie visait â sym­
boliser l'égalité de tous devant 
la loi et l'importance pour cha 
que participant au régime de 
rentes du Quebec d’obtenir un 
numéro d'assurance .sociale 

M. Robert de Coster a pro­
fité de l'occasion pour signa 
1er que la Regie des rentes 
avait émis à ce jour 75.000 
carte» d'assurance sociale.

Georges-Henri Grenier, jadis 
candidal du “Crédit familial", 
qui nous a affirmé hier qu'il 
briguerait les suffrages rom 
me candidat conservateur, offi­
cie! lui aussi. Le quartier gé 
neral du parti ignore tout de 
lui.

("est une délégation d'envi 
ron quarante personnes, à la 
tète de laquelle se trouvait le 
candidat défait au dernier 
scrutin, l'avocat Mare I«icoste, 
qui a invité le docteur Guil­
bault à briguer les suffrages.

M Guilbault habite Outre- 
mont depuis un quart de siè­
cle. Il fut conseiller municipal 
de Montréal de 1954 à 1960 
On lui doit le protêt, mis à 
exécution, du service ambu 
lancier qui divise aujourd'hui 
la métropole en zones hospita 
lières et que parcourent en ou 
tre les ambulances d'urgence 
de la police de Montréal.

M. Guilbault a été profes­
seur titulaire de médecine â 
VU. de M. depuis 1959 jusqu'au 
printemps. Il est directeur des 
services de pédiatrie â l'hôpi 
tal Notre-Dame II entend, 
aux Communes, s'attacher par 
ticulièrement aux problèmes 
de l'éducation et de la recher 
che scientifique, un secteur ou 
le Québec compte ds sérieux 
retards.

LAVAL
à rheure de la réalité!

J.-NOËL LAVOIE
premier maire de Laval

Ne manquez pas ces émissions de télé­
vision au cours desquelles J.-Noël Lavoie 
exposera son programme, présentera son 
équipe et rappellera ce qu'est et ce que 
sera la ville de Laval.

Les 24 et 31 octobre:

à CRM-TV, Canal 10, de midi à midi trente 
à CFCF-TV, Canal 12, de Ih. à lh.30 p.m.

LE REGROUPEMENT MUNICIPAL DE LAVAL

dans les divisions administrati­
ves, un territoire donné peut 
passer d’un organisme à un au­
tre. De tels changements en­
traînent des problèmes de ré­
organisation qui peuvent nui­
re a l'efficacité de la protec­
tion.

Ces quelques considérations 
démontrent amplement, sem­
ble-t-il, que la structure ac 
tuelie de protection ne répond 
plus aux exigences de l'heure. 
L'unification du système par 
régions, suggèrent les fonc­
tionnaires du ministère, sem­

ble être la solution qui appor­
terait un correctif a la plu­
part des lacunes actuelles. Il 
s'agirait donc, apres avoir di­
visé la province en régions de 
protection, de n'avoir qu'une 
seule autorité à l'intérieur de 
chacune d'elles. Dans une mê­

me région, les frais d'adminis­
tration et de protection se­
raient répartis équitablement, 
selon une formule qui reste à 
déterminer, entre tous les con­
cessionnaires, propriétaires fo­
restiers et autres usagers de 
la forêt.

Cette autorité monolithique 
à l'intérieur de chaque région 
implique logiquement que le 
ministère doit assumer seul 
l'entière responsabilité de la 
protection du domaine fores­
tier tant au niveau régional 
que provincial.

le 31 octobre, à 5h. PM, le
Co/uiûIlq/i (fhcifityuA

inaugurera un nouveau service de trains rapides entre
Montréal et Toronto

Wm,

<y-

R.OYAL YORK
le seul train moderne à voitures-dôme vers Toronto
Le Royal York est plus qu'un nouveau 
train rapide entre Montréal et Toronto. Il 
allie à la rapidité, le service et le confort. 
Il offre deux voitures è dôme panoramique, 
deux voitures-salons, une voiture-restau­
rant de luxe et une voiture-café.

Vous pouvez prendre une banquette, en 
classe économique, ou un fauteuil, en 
première classe Quel que soit votre choix, 
votre siège réservé est inclus dans le prix

du billet. Vous pouvez aussi réserver une 
chambre. Le Royal York roule vers Toronto 
tous les jours de la semaine.

Lors de votre prochain voyage à Toronto, 
prenez le train qui allie la rapidité au service 
et au confort . . . prenez le Royal York. 
Pour le retour à Montréal, prenez le Châ­
teau Champlain. Trains rapides tous les 
jours de la semaine entre Montréal et 
Toronto : seulement 5 heures et 45 minutes.

L* 'Royal York"—tout Im jour*
Dép Montréal.................... Bh OO PM

Montréal-Ouatt.*,Bh lBPM
Dorval....................... . Bh 21 PM
Smiths Falla............... Bh.56 PM
Laatida....................... 10h.30 PM

Arr. Toronto....................... 10h.4B PM

La "Château Champlain"—tout les jour*
Dép Tofonto...................... Bh.OO PM

teaside...................... Bh.10 PM
Smiths Falls............... 8h.43 PM
Dorval......................... 10h 25 PM
Montréal-Ouest........ 10h.30 PM

Arr Montréal.................... 10h.45 PM

VOYAGEZ AVEC LE

/SATSaOx /AVIONS 'MOTELS ' TtLKCOMNUNtCATIOMS 
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La cérémonie d'inauguration du pont de la Concorde a eu lieu hier sur la jetée 
Mackay, à Montréal, à l'entrée de la principale voie d'accès à l'emplacement de 
l’Expo 67.

Vanier inaugure le pont 
de la Concorde à l’Expo

gouverneur général du 
Canada, M. Georges Vanier, a 
inauguré officiellement hier le 
pont de la Concorde, qui relie 
la jetée Mackay, sur l’ile de 
Montréal, à l'ile Ste-Hélène. 
Premier grand projet de cons­
truction de l’Expo à être réa­
lisé, ce pont de 2.265 pieds de 
longueur constituera la prin­
cipale voie d'accès au terrain 
de l’Exposition universelle de 
1967: il a été complété trois 
mois plus tôt que prévu, .lus 
qu’au premier décembre, cer­
taines restrictions limiteront 
encore l’utilisation du pont, les 
voies d’accès notant pas ter­
minées sur rile Ste-Hélène.

Quelques centaines de per­
sonnes ont assisté à la céré­
monie. parmi lesquelles on 
trouvait le commissaire géné­
ral de l’Expo, M. Pierre Du- 
puy, le maire de Montreal, 
Me Jean Drapeau, le ministre 
fédéral de la justice, Me Guy 
Favreau, les commissaires gé­
néraux ou . ambassadeurs des 
68 pays qui participeront à 
l’Expo et les principaux diri­
geants de la Compagnie de 
i’Expo.

A son arrivée, le gouverneur 
général du Canada a reçu le 
salut d’une garde d’honneur 
composée de soldats du Royal 
22e Régiment et de membres 
de l’Aviation royale du Cana­
da. Deux fanfares ont interpré­
té des chants de divers pays, 
mais aucun hymne national n’a 
été joué.

Plusieurs participants se sont 
étonnés que le "God Save the 
Queen” ait été joué à quelques 
reprises au cours de la céré­
monie, alors que le "O Cana­
da" ne l’a pas été. Au fait, seu­
les les premières mesures de 
l’hymne britannique ont été 
jouées en guise de salut au 
gouverneur général, comme ce­
la se pratique chaque fois que 
le vice-roi pose un geste of­
ficiel.

Notant que l’Expo veut être 
un instrument de concorde et 
de paix entre les différentes 
nations qui y participeront dans 
18 mois, M. Vanier a déclaré 
que le pont de la Concorde est 
le symbole de cet objectif que 
poursuit le Canada avec l’Ex­
po 67.

Des millions de personnes, 
a-t-il ajouté, emprunteront cette 
voie pour aller à la découverte, 
non seulement du Canada, mais 
de tous les pays : à la décou­

verte de la terre des hommes, 
à l’étude de son passé, de son 
présent et de son avenir.

I.a cérémonie du ruban a 
été couronnée par un feu d’ar­
tifice, dont le point culminant 
a été la mise à feu d’une sé­
rie de pièces pyrotechniques 
formant un énorme symbole de 
l’Expo 67.

Hier également, on a an 
noncé que cinq pays membres 
de la Ligue arabe participeront 
a l’Expo 67 en se groupant 
dans un seul pavillon, ce qui 
porte à 68 le nombre des pays 
participant à l'Expo. Ces cinq 
pays sont la République arabe 
unie, la Libye, le Liban, l’Ara­
bie Séoudite et le Koweit. Un 
sixième pays membre de la 
Ligue arabe. l’Algérie, a déjà 
annoncé sa participation à l’Ex-

Nouveau nom de l'Association 
des hôpitaux privés du Québec

L’Association des hôpitaux 
privés du Québec portera dé­
sormais le nom de "Fédération 
des institutions autonomes de 
bien-être et de santé du Qué­
bec ”,

Ainsi en a décidé le congrès 
de cet organisme qui a tenu 
ses assises à Montréal cette 
semaine.

L’association groupe les pro­
priétaires d’hôpitaux géné­
raux, de maisons pour conva­
lescents ou malades chroni­
ques, d’institutions pour en­
fants et personnes âgées, ad­
ministrés sur une base lucrati­
ve.

Son président. M. Claude A. 
Gauthier, a déclaré qu’il se ré­
jouissait du fait que les doux 
nouveaux titulaires des minis­
tères de la santé, de la famil­
le et du bien-être social, MM. 
Kierans et Lévesque, se propo­
saient de travailler de concert.

“Il y a belle lurette que nous 
défendons la complémentarité 
de ces deux ministères, a dit 
M. Gauthier. Ce qui semblait 
ridicule hier est accepté d’em­
blée aujourd’hui et nous nous 
en réjouissons pleinement”.

Il semble que nous assistions 
à un nouvel élan, à un dy­
namisme nouveau dans des do­
maines où nous souhaitons

L'AVANTAGE DE LA LOCATION
Utilisez-la pour acquérir l'outillage neuf 
qui améliorera la marche de votre entre­
prise.
Parlez-en à votre fournisseur ou com­
muniquez avec:
M. J. Royer, 731-2771 
1945, boul. Graham, Montréal

INDUSTRIAL ACCEPTANCE 
CORPORATION LIMITED

participer à part entière. Nous 
offrons notre collaboration to­
tale, sans arrière pensée, en 
autant qu’elle sera acceptée 
sans préjugés, a-t-il également 
dit.

Dans son rapport au con­
grès, le président de l’associa­
tion a réaffirmé sa foi en l’en­
treprise privée dans les sec­
teurs de la santé et du bien- 
être. Il estime que l’entrepri­
se privée peut offrir une qua­
lité de soins au moins égale, 
dans un climat plus humain, et 
à un coût de revient nettement 
inférieur.

Il a rappelé que les institu­
tions autonomes s’opposaient 
à leur étatisation. "Nous pro­
posons plutôt l’intégration de 
notre système au nouveau con­
texte hospitalier du Québec”, 
a dit M. Gauthier.

IESA6E ET LES FMUITES :

Que les marchands de 
bois apportent des 

preuves ou se taisent
PETERBOROUGH, Ont. — 

Le premier ministre québé­
cois, M. Jean Lesage, a dit 
mercredi que l’Association ca­
nadienne des marchands de 
bois devrait apporter des preu­
ves qu’il existe un lien entre 
les faillites et les campagnes 
en faveur des partis politiques 
ou se taire.

M. Lesage, qui se trouvait à 
Peterborough pour la pose de 
la pierre angulaire de l univer 
site Trent, répondait à un jour­
naliste qui le questionnait au 
sujet d’une demande de l’as­
sociation en faveur d’une en­
quête royale sur la perte de 
$46.000,000 dans l’industrie du 
bois au Québec, durant les 
trois dernières années. L’asso­
ciation a affirme que cette si­
tuation sordide avait des liens 
étroits avec les collectes de 
fonds pour les partis politi­
ques, la contrebande des stu­
péfiants et les incendies cri­
minels.

“Ils seraient mieux d’appor­
ter les preuves avant de par­
ler”, a fait remarquer M. Le­
sage. qui a ajouté: “Je crois 
que M. Wagner saura prendre 
soin d’eux comme ils le mé­
ritent très bientôt et de façon 
efficace".
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L’Université Laval revise ses statuts mais garde 
sa charte royale et sa constitution apostolique

po et sera représenté dans le 
même pavillon.

Erigé sur un terrain d’une 
superficie de 55,000 pieds car­
rés, ce pavillon sera de style 
purement arabe et les six pays 
y auront chacun une section 
individuelle. L’apport des pays 
arabes à la civilisation sera 
exposé, et plus particulière 
ment leurs efforts en vue d’ir­
riguer les déserts.

Par contre, à Québec, le mi­
nistre des travaux publics. M. 
René St-Pierre, a annoncé l’oc­
troi d’un contrat de $334.687 a 
la société A.N. Bail Liée, de 
-Montréal, pour la construction 
des fondations du pavillon du 
Québec à l’Expo. C’est le pre­
mier contrat relatif à ce pro­
jet de $7,000,000.

QUEBEC — Mgr Louis-Albert 
Vachon, recteur de l’université 
Laval, a présenté hier les sta­
tuts révisés de cette institution 
qui a reçu sa charte en 1852

La réforme apportée par la 
révision des statuts se situe 
dans le cadre de la charte de 
1852 d’où l’université tire son 
existence, et les autorités de 
l’université estiment qu’il est 
avantageux de conserver cette 
charte “dont les dispositions 
laissent à l’université le soin de 
régler elle-même son mode 
d’organisation”.

Les nouveaux statuts conser­
vent également la constitution 
apostolique de 1876, "qui n’a 
pas créé l’université mais qui 
en a reconnu l’existence et qui, 
aujourd’hui, dans la pratique, ne 
concerne que les (acuités de 
théologie et de philosophie dont 
elle reconnaît les diplômes a 
l’échelle du monde catholique.”

Au debut de l’année acadé­
mique, des étudiants avaient 
soumis un mémoire au vice- 
recteur de l’université, M. 
Louis-Philippe Bonneau, mé­
moire qui demandait la démo­
cratisation de l’université et 
qui considérait l’abolition de

la charte royale et de la cons­
titution apostolique comme 
des éléments essentiels à cet­
te démocratie.

Démocratisation dat cadres
Les nouveaux statuts appor­

tent une démocratisation qui, 
d’après le conseil, se tradui 
sent par une participation plus 
directe et plus active des mem­
bres de la communauté univer­
sitaire au gouvernement de 
leur institution et par la mise 
en place d’organismes desti­
nes à éviter l’exercice arbi­
traire de l’autorité.

I,e conseil de l’université se 
composera désormais de pro­
fesseurs de carrière de toutes 
les facultés, de représentants 
de la commission de l’expan 
sion, de l’Association générale 
ries etudiants et de l’Asaocia 
tion des anciens, "si bien que 
la quasi totalité des membres 
du conseil auront été élus ou 
proposés par leurs collègues".

"La démocratisation des ca 
dres étant ainsi assurée, il ap­
partiendra à trois organismes 
auxiliaires de veiller au res­
pect des droits des membres 
de la communauté universitai-

Ces comités seront un comi­
té de promotion pour les pro­
fesseurs, un comité chargé d’é­
tudier leurs griefs et un comi 
té de discipline qui sera char­
gé d’enquêter et de faire rap­
port sur tout grief soulevé par 
un étudiant qui aura été l’ob­
jet d’une sanction disciplinai­
re de la part de l’autorité.

Les nouveaux statuts créent 
également quatre commissions 
permanentes, soit la commis­
sion des études, celle de l’ad­
ministration, celle des affaires 
étudiantes et finalement celle 
de l’expansion

La révision des statuts de l’u­
ni'ersite Laval avait débuté en 
1961 et ce n’est que le 12 octo­
bre dernier que le conseil a ap­
posé le point final au travail. 
Les statuLs entreront en vigueur 
le 1er novembre prochain.

Dans un communiqué qu’il a 
émis, le conseil blâme le mé­
moire présenté par les étudi­
ants le 10 septembre dernier et 
déplore “des procèdes qui sont 
de nature a fausser l’opinion 
publique et celle des étudiants 
en particulier."

Les membres du conseil "es­

pèrent qu’un véritable dialogue 
se poursuivra par l’intermédi­
aire de la commission des af­

faires étudiantes, entre l’Asso­
ciation des étudiants et le con­
seil de l’universite."

socialisation desCardin: I 
soins médicaux est inévitable

Laval fonde un Institut d'études 
supérieures des sciences humaines

QUEBEC — Le directeur du 
département des relations in­
dustrielles a l’université l-aval. 
M Jean Real Cardin a déclare 
mercredi soir que le corps mé 
dical doit envisager comme 
imminente la socialisation des 
soins médicaux

Prenant la parole au congres 
des affaires québécoises qui se 
tient présentement sur le cam­
pus de l’université Laval. M. 
Cardin a affirmé que le corps 
médical ne peut plus décider 
seul sur l’ensemble des ques­
tions qui touchent la santé 

A son av is, les médecins doi­
vent accepter de voir l Etat ou 
ses organismes se mêler de 
plus en plus des questions qui 
touchent l’exercice de la pro­
fession. 11 a ajouty qu’ils doi­
vent accepter d'en discuter par 
la voie de négociation^

M. Cardin a dit que la pro­
fession médicale, qui était au­
trefois régie par les principes 
de l'entreprise libre et privée, 
doit maintenant s'adapter a la 
révolution sociale québécoise

qui est caractérisée par toutes 
sortes de transformations.

Il a dit que la résistance au 
changement et la pression d« 
conservateurs des intérêts ac­
quis ont détourné les méde­
cins de leur but principal qui 
est de servir le public.

M Cardin a aussi déclaré au 
cours de sa conference que I* 
seul moyen de baisser le coût 
des soins medicaux était d'aug­
menter le nombre de prati­
ciens 11 a aioute que l’univer­
sité ne doit plus être un 
atelier fermé", mais qu'elle 

.se doit de fournir les effectifs 
requis et de les bien répartir 
géographiquement

Par ailleurs le vice-doyen da 
la Faculté de médecine de La­
val. de Dr Georges Albert Ber­
geron. a déclaré que bientôt 
les médecins ne seront plus en 
nombre suffisant dans la pro­
vince et que conséquemment 
il faudra fonder de nouvelles 
facultés de médecine et aussi 
accroître le nombre des étu­
diants.

QUEBEC — L’université La­
val annonce la fondation dé 
l'Intitut d’études supérieures 
des sciences humaines et la no­
mination de M Fernand Du­
mont. directeur du départe 
ment de sociologie et d'anthro­
pologie de la faculté des scien­
ces sociales, au poste de direc­
teur du comité de direction de 
ce nouvel .institut.

L’université Laval veut ainsi 
favoriser la collaboration en­
tre les disciplines qui relèvent 
de facultés différentes. L'Insti­

tut sera avant tout un foyer 
rie recherches et il dispensera 
un enseignement offert aux 
candidats au doctorat des fa­
cultés des lettres, de philoso­
phie, de sciences sociales, de 
droit et de sciences de l'édu­
cation.

L'enseignement ne débutera 
pas avant septembre 1966; 
d’ici là, le comité de direction 
aura pour tâche de définir les 
structures du nouvel organis­
me et de préciser les premiè­
res étapes de son développe­
ment.

Outre M Dumont, les autres 
membres du comité sont: le 
R.F. Clément Lockquell. é.c., 
directeur du département d e- 
tudes françaises a la faculté 
ries lettres; M. Roch Valin, vi­
ce-doyen de la faculté des let­
tres et directeur du départe­
ment de linguistique de la mê­
me faculté: M. Gérald Noel- 
ting. professeur agrégé à la 
faculté des sciences de l’édu­
cation; et M. Emile Simard, 
doyen de U faculté de philo­
sophie.

Nouvelle association de professeurs
QUEBEC Les professeurs d'universites. attaches aux 

facultés des sciences de 1 education, se grouperont en associa­
tion. Le congrès de fondation du nouveau groupement se tien­
dra a Drummondville le 30 octobre

Il est déjà acquis que cinq universités compteront des re­
présentants au sein du nouvel organisme Ces universités sont 
Laval. Montréal, McGill, Sherbrooke et Bishop, de Lennoxville.

Près de 140 professeurs sont déjà inscrits.
Le nouveau groupement doit porter le nom de l’Associa­

tion des professeurs d'universités chargés de la formation des 
maitres dans le Québec.

L’un des buts de l'association est de permettre aux profes­
seurs de mieux coordonner leur action pedagogique et d’affirmer 
davantage leur statut professionnel propre.

Cessez de vieillir.

RETROUVEZ VOTRE JEUNESSE !
L’homm* moyen de 55 à 70 ans qui est en santé 

est beaucoup plus jeune biologiquement qu’il ne 
semble l'être physiquement, oui il est plus jeune 
de 5, 10 ou même 15 ans! La même affirmation 
est aussi vraie pour les femmes. De nos jours, en 
effet, il n’y a probablement rien qui vieillisse une 
personne plus vite que la stase professionnelle. La 
stase professionnelle est la stagnation du métabo­
lisme et de la circulation du sang provenant d'un 
séjour prolongé dans les positions assises ou de­
bout.

La stase professionnelle peut ruiner votre vie si 
vous n’ètes pas sur vos gardes. Elle peut vous affli­
ger d'un dangereux embonpoint, attaquer votre 
santé, vous infliger des douleurs de toutes sortes, 
mauvaise digestion, constipation, insomnie, nervo­
sité, pression artérielle anormale, troubles circula­

toires et eardia-ques en plus de vous faire perdre 
votre vigueur et votre énergie. Votre médecin vous 
dira que c'est souvent la cause d'autres maladies 
sérieuses dont souffrent hommes et femmes de 
plus de 35 ans.

Vous pouvez vaincre les difficultés physiques et 
émotionnelles causées par la stase professionnelle 
et ra|eunir de 5, 10, 15 ans et plus en faisant 
simplement tous les jours quelques exercices. Que 
vous en ayez conscience ou non votre circulation 
du sang et votre métabolisme ne peuvent s'amé­
liorer que lorsque la plupart de vos muscles prin­
cipaux sont plus actifs qu'à l'accoutumée La sti­
mulation artificielle comme les massages, les vi­
brations, etc., n'est pas efficace pour améliorer 
la circulation.

Restez Jeune, élégant et actif avec
EXERCISE MASTER entièrement automatique 

et motorisé !

COGNAC
COURVOISIER
(Y? (s; ,1 ■
JLp Vroitfre </<• <■

EXERCISE MASTER fait travail 
1er de façon simultanée et automa­
tique, tous les muscles importants 
des jambes, des hanches, des bras, 
du dos. de la poitrine et de l'abdo­
men. Il suffit de 15 minutes sur 
votre EXERCISE MASTER pour 
obtenir l'équivalent de plusieurs 
heures d'exercices ordineires. Tous 
vos muscles et articulations s'en­
gagent dans un mouvement caden­
ce, souple et doux dont vous serei 
reposé, délessé, rafreichi, ravigoté 
et fortifié, prêt pour le travail, I* 
jeu, une soirée de plaisir ou une 
nuit de sommeil profond ... grâce 
é EXERCISE MASTER qui fait tout 
la travail I

NE LAISSEZ PAS 
LA STASE PROFESSIONNELLE 

ABREGER VOS JOURS

Las médecins vous diront qu'un 
•xercica des musclas et des articu­
lations comme celui que procura 
EXERCISE MASTER stimulera ins 
tantanémant votre circulation. Plus

il y aura de sang qui circulera par 
minute dans votre système, mieux 
vous vous porterai, plus jeune vous 
paraitrei et merveilleuse sera vo­
tre santé,

Une meilleure circulation du 
sang assure plus d'oxygène aux 
cellules du corps, renouvelle plut 
rapidement les tissus morts, ache­
mine plus vite le glucose, les ami- 
no-acides. les hormones ainsi qua 
las globules rouges et blancs... ca 
qui vous aide à améliorer votre 
maintien, à vous santir et è paraî­
tra jeune, fort, radieux et en santé.

IL N'EST JAMAIS TROP TARD 
POUR SE SENTIR 
ENCORE JEUNE

Qu'importe votre iga ou è quai 
point la stase professionnelle vous 
a rendu mollet, gras ou faibla, 
EXERCISE MASTER tara da vous 
une toute nouvelle personne. Avant 
10 jours, vous commencerai é vous 
sentir plut jeune, é mieux paraîtra 
et è agir avec plut da vivacité.

O
\

Dans 30 jours, vous serez émer­
veillé de votre nouvelle personne. 
Votre port sera fier, vous paraîtrai 
en meilleure santé, mangerai avec 
plus d'appetit et dormirei plus pro­
fondément. Vous vous sentirei 
moins nerveux aussi, car rien ne 
détend les nerfs (>« façon plus ne 
tureile et plus rapidement que des 
exercices doux et souples. Bientôt, 
vos amis diront : "Tu as l'air en 
pleine forme," et vous répondrez : 
“Je le suis I"

CONTROLEZ VOTRE POIDS

Vous pouvez maigrir an vous 
imposant un régime sévère, mais 
vous ne pouvei contrôler longtemps 
votre poids, car votra appétit natu­
ral y est un obstacle. EXERCISE 
MASTER vous procure un contrôla 
sûr da votra poids en "brûlant" le 
surplus de calories avant même 
qu'elles ne se transforment en mau­
vaise graisse.

"J'ai plus dr 5(1 ans et je travaille 
aettvement tous les jours. Je profite 
de mon EXERCISE MASTER quoti­
diennement. Mon médecin dit que j’ai 
le corps vigoureux d'une jeune femme 
de 35 ans bien portante. Il ajoute que 
le fait de stimuler la circulation de 
mon sang tous les jours m'aide à 
réduire mon poids, à garder man éner­
gie et à maintenir mon coeur fort. 
ma pression artérielle normale, mes 
intestins réguliers, mes nerfs solides, 
mes poumons en parfaite condition et 
mes muscles bien flexibles. Comme ré­
sultat, chacun de mes repas est un 
régal, je dors comme un bébé, je me 
sens comme une jeune femme et je 
travaille selon l’expression populaire : 
"comme un cheval”. Je recommande 
■Jonc fortement EXERCISE MASTER 
tous les jours à tous ceux qui comme 
moi ont une occupation sédentaire qui 
vieillit avant le temps.”

TELEPHONEZ OU ECRIVEZ AUJOURO HUI !

'EXERCISE MASTER"
' 4008, ST-DENIS, Montréal -- VI 9-7075 "
• ( 
I • J'aimerais recevoir vos imprimés grétuits | 

concernant l'Exercise Master

| Adresse ......................................... Villa

*Tél...........................................

L-D.

SERVICE TELEPHONIQUE 
2 4 HEURES, PAR JOUR

D 'narche corriori* »
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Un véritable réquisitoire de la FTQ contre la 
loi et la commission des accidents du travail

'i.a loi rte» arrirtentv du tra 
vai! reste encore, en 19fi.V tine 
loi tant dans son applica­
tion ouc dans inspiration, 
ne répond aucunement aux 
besoins des travailleurs Ivn dé­
pit de toutes les améliorations 
rccentes rçue nous avons ac­
cueillies favorablement au mo­
ment de leur adoption. c'< st 
toujours une loi à l'ancienne 
servie a l'ancienne K.t mainte­
nant que. de l'aveu de M Car­
rier F or! in le mini stère ou 
Travail doit se tourner vers 
le travailleur lui-même, il est 
temps d attirer l'attention du 
public sur les carences juridi­
ques et administrative* de ce 
qui devrait constituer une pie 
ie maitrcsse de notre léjjisla- 
tiun du travail. '

("est la la violente sortie 
qu'a faite le directeur des ser­
vices sociaux de la Fédération 
des travailleurs du Quebec, M. 
Robert l.avoie. à l'occasion du 
premier anniversaire de son 
entree en fonctions a la FTQ.

' Quand, de rappeler le por­
te-parole de cette centrale, j ai 
occupe ce poste il y a un an, 
il y avait de nombreux diri­
geants d'affiliés de la FTQ 
qui. excédés par des années de 
frustrations et de désillusions 
dans leurs demarches auprès 
de la CAT. au nom de leurs 
membres accidentés, me pres­
saient d organiser une marche 
sur Québec, ou quelque autre 
manifestation spectaculaire, 
pour attirer I attention de l’opi­
nion et des pouvoirs publics

iiïL 'Æï

aur une situation qu'ils ju­
geaient intolérable, étant nou­
veau dans ce domaine, je leur 
ai demandé un sursis qui me 
permettrait d éprouver rroi- 
méme les mécanismes de la 
loi et de la Commission, de 
tenter d'y apporter les cor­
rectifs nécessaires, d'établir 
ou de restaurer des communi­
cations efficaces avec les au­
torités compétentes, ma s au­
jourd'hui. je me crois en me­
sure de déposer mon bilan et 
je n hésite pus a dire : il faut 
que ca saute !"

M. l.avoie a fait observer 
qu'il n'y a rien d étonnant a 
ce que la loi des accidents du 
travail du Québec ne reponde 
plus aux besoins et qu'elle soit 
inadaptée aux réalités actuel­
les C'est, dit-il, une vieille loi 
datant de 1931. et qui n'a |a- 
mais été révisée ni repensée 
dans sun ensemble et dans son 
économie. Selon lui. les amé­
liorations qui y ont été appor­
tées à la suite du mémoire 
syndical de Ifldl, en 1!)H!I et en 
1964, ne constituent qu'un tra­
vail de ' rapiéçage qui n'a 
jias donné les résultats espé­
rés

A ce propos le porte parole 
de la FTQ souligne que le Que 
bec est l une des rares prnvin 
res où la loi des accidents du 
travail n a pas encore fait l'ob­
jet d'une revision complète.

Au sujet du bill 44. qui 
amendait la lot du Québec en 
1964. M. l.avoie rappelle qu'tl 
prévoyait notammejit une re­
présentation ouvrière authen­
tique au sein des associations 
patronales de prévention. Il 
souligne qu’en dépit des mul­
tiples représentations et dé­
marches effectuées par la 
FTQ depuis plus d’un an. rien 
de concret ne s’est encore 
réalisé dans ce sens.

Le porte parole syndical 
souligne encore que cette loi, 
qu’il trouve tout a fait im­
parfaite. ne s'applique même 
pas à la totalité des travail­
leurs du Québec. 11 rappelle 
que des secteurs entiers, tels 
le commerce de gros et de dé­
tail. l'hôtellerie, sont encore 
soustraits à l'obligation d’assu­
rer cette protection a leurs 
employés, sous pretexte qu'a- 
pre.s 34 années d'existence, la 
CAT ne possède pa< encore 
les mécanismes administratifs 
necessaires pour pouvoir .s'oc­
cuper du surplus de reclama­
tions qui résulterait d'un élar­
gissement de la couverture. 
Or. fad observer M l.avoie. 
les frais d'administration de 
cette Commission sonl entiè­
rement a la charge du patro­
nat. On voit, dit-il, la futilité

d'un tel argument d'ordre ad 
ministratif quand on sait que ! 
le gouvernement devra créer ! 
de toutes pièces, d'ici le début 
de 1966. une énorme machine 
administrative qui s'occupera 
d un régime de rentes contri 
butoire et universel.

AVIS
••%V|R par pré**ntM dnnn*
ronfnririrment a l'artirlr 1571(d); 
du C ndi» civil qu’une « rasion et un 
transfert de toute* le* créances et ; 
comptes des livres actuel* et futur* 
de Ferrraft Marine Inr., avant sa 
place d'affaires à Côte Ste-Cathe- j 
rinc. dans la province de Québec, 
en faveur de I.a Banque Royale du ! 
Canada, en dale du R octobre 1965. 
ont ete enregistrés au bureau de la i 
divi«lon d’eniegistrement de l.aprai- - 
ri*- le 13 rtobre 1965 sous le numéro 
7405.’
Ce ISiéme jour d'octobre 
1.5 B5NQUE ROYALE DL

I CANADA
j Provint* do Québec
District de Montréal

Au moment, déclare M. La­
voie. où M. Carrier F’ortin son­
ge à "rapatrier'' certains ser­
vices actuellement assurés par 
Ottawa, au moment où il admet 
que le ministère du travail de­
vra se tourner vers le travail­
leur lui-méme, au moment où 
l'on nous vante les avantages 
de la décentralisation dans bistrïcrdë'.Montréal 
plusieurs domaines, il

1965’*.
CANADA

CANADA
Provinco de Québec

est
temps que les autorités pro­
vinciales entreprennent, dans . 
le secteur vital des accidents, 
du travail, de "rapprocher l ad- : 
ministration des administrés ", i 
A cet égard, le porte-parole i 
syndical suggère la création à i 
Montréal d'un “banc" de la : 
CAT doté de tous les services j 
auxiliaires autonomes, à l’ins­
tar. ajoute-t-il, de la Commis­
sion d'assurance-chômage. Si. 
dit-il. le Canada constitue un 
territoire trop vaste pour la 
mise en application de certai­
nes politiques gouvernementa 
les, le Québec est lui-même 
trop grand pour la bonne ad­
ministration de la loi dos ac­
cidents du travail à partir 
d'un contre norvoux qui. selon 
lui, ne s'énerve pas trop, a 
distance, des cas de détresse 
avee lesquels nous avons un 
conlact presque quotidien."

^ V<-
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Pépin dit pourquoi l’ass.-santé

COUR SUPERIEURE
No 690070

LAWRENCE PAUL HOLMES, 
ouvrier en filage, des Cité et 
District de Montréal,

Demandeur
vs

DAME MARY M1RAGUA, 
épouse séparée de biens de 
LAWRENCE PAUL HOLMES, 
des Cité et District de Mont­
réal,

Défenderesse
PAR ORDRE DE LA COUR 
Il est ordonne à la défende 

res’-e DAME MARY M1RAGLIA 
de comparaître d'ici un mois 

Montréal, 20èmc jour d'octo­
bre 1965.

RICHARD CORBE1L 
Depute prnt onot a ire 

JOHN J. GOTLIFIB, C.R.,
Avocat.
Suite 1100,
200 ouest, rue St-Jacques, 
Montréal 1, P Q.
Procureur du demandeur

COUR SUPÉRIEURE
No 680094

VINCENT BARRF:. comptable, 
des cité et district de Mont­
réal.

Demandeur
vs

FELICE BOFF’ICE. des cité et 
district de Montréal.

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR:
Il est ordonne au défendeur 

FELICE BOFFICE, de compa­
raître d'ici un mois.

Montréal le 19ième jour d'oc­
tobre 1965.

MAURICE CARON 
Député prntonotaire 

Mes LAPRADE, BORDUA 
& REINHARDT,
Avocats,
511 Place d'Armes,
Montréal, P.Q.
Procureurs du demandeur.

CANADA
Province de Québec
District de Montreal

COUR SUPÉRIEURE
No. 680095

VINCENT BARRE, comptable, 
ries cite et district rie Mont­
real,

Demandeur
vs

RAFTAELE PIRIA. des cité 
et district de Montréal,

Défendeur
PAR ORDRE DE LA COUR:
Il est ordonné au défendeur 

RAFFAELE PIRIA, de compa­
raître d'ici un mois.

Montréal, le IPième jour d'oc­
tobre 1965.

MAURICE CARON 
Député pro! onot aire 

Mes LAPRADE. BORDUA 
& REINHARDT,
Avocats,
511 Place d'Armes,
Montréal. P.Q.
Procureurs du demandeur

V/üf de MONTREAL
BUREAU DU MÉTRO
AVIS DE SOUMISSIONS

METRO
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QUEBEC M Marcel Pé­
pin, président de la Confédéra­
tion des syndicats nationaux a 
dit, hier, que les travailleurs 
demandent un régime d'assu­
rance santé qui soit universel, 
complet et étatique.
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Portant !a parole devant les 
délégués au congres des affai­
res québécoises qui étudie la 
socialisation de la médecine, 
le chef ouvrier a précisé que 
l’ouvrier désirait un tel régime 

•d'assurance-santé parce que le 
tiers de la population est dans 
la gêne, la misère ou la pau­
vreté. alors que les gens de 
classe modeste s'assurent dans 
une proportion insatisfaisante 
et ce. pour des avantages iné­
gaux et fort incomplets.

Il a dit que l'assurance sanlé 
apparaît aux ouvriers comme 
une mesure non seulement né­
cessaire. mais urgente,

"Les mesures tardent à ve 
nir et prolongent indûment 
l'attente des classes populaires. 
Ces mesures allégeraient le 
fardeau vraiment trop lourd 
qu'elles ont a porter."

Pour M Pépin, l'assurance- 
santé ne constitue qu'une des 
profondes réformes vers les 
quelles nos sociétés se diri­
geront fatalement sous l'effet 
du progrès technologique.

Le leader syndical est d'avis 
que le patient doit pouvoir 
choisir librement son médecin 
et que celui-ci doit recevoir 
une rémunération satisfai­
sante

Précisant que 7 millions et 
demi de Canadiens n'ont pas 
dassurance-niédirale, M. Pé­

pin a rejeté la solution d'une 
assurance-santé non-étatique.

"L’entreprise privée, dans ce 
domaine, multiplie les admi­
nistrations.

De plus, les travailleurs 
veulent que le plan soit finan­
cé à même les deniers publics 
cl non pas sous forme de pri­
més',. a I il conclu.

A»l» p.st par Ip* présent?* donne 
qu’un rontiaf signé !r l) Juin 1965, 
*ous le numéro 1,143,789 50U* le* 
terme* duquel fouir* les créances 
futures due* à Willson stationers 
and EnTPlopcs Limited furent ven­
dues à la Banque Canadienne 1m-

fiertale de Commerce, fut ranrellé 
r 18 octobre 1965 au Bureau d en- 

■ recistrem-''nt de Montréal sous le 
numéro 1,866.006.

Avis est par les présentes donné 
qu’un contrat signé Ip 15 juin 196;», 

i sous le numéro 1.84:1,788 sous les ter- 
; mes duquel toutes les creances fu­

tures dues à Dawson Brothers Limi­
ted furent vendues .« la Banque Ca­
nadienne Impériale de Commerce, 
lut cancellé le im octobre 196.5 au 
Bureau d'enregistrement «le Mont­
réal sous le numéro 1,866,007.

-Québec

DECORATEURS
LAURENT LAMY

IIEI OR VrELR-ENSFMHI.IER 

788, Wilder
Montréal 8 _ 737-1955

C. PAIEMENT & 
ASSOCIES INC.
Decoration Intérieure 

Fsthélique industrielle

1550-A, boul. St Joseph, Mtl 
525-4222

CLAUDE SWOLFS 
322 - 3067

5340 Ff*nri-Bour»»s»

ARCHITECTES
BEAULIEU, LAMBERT, 

TREMBLAY
ARCHITECTES

3480 C. de la Côte des Neiges 
Montréal - 937-9324

DAVID, BAROTT, 
BOULVA

AK< HITECTKS

3 Place Ville-Marie 
MONTREAL - 866-9854

DUPUIS & MATHIEU
ARCHITECTES

MONTREAL 34 — 526 1654

LAROSE, LAROSE. 
LALIBERTE & PETRUCCI

ARCHITECTE *

1255 boulevard Laird 
Villa Mont-Royal 

Suite 280 — RE. 1-9611

|EAN MICHAUD
ARCHITECT E

59 ouest, ru* St-Jacques 
MONTREAL 1 — 844 1775

PAUL O. TRÉPANIER
ARCHITECTE

GRANBY — 372-5888
MONTREAL — 276-6013

La* arahttecTra

Ungpré. Marchand, Goudreau 
Dobush, Stewart, Bourke

506 est, ru* Sainte-Catherine 
Montreal 24 842 9S2I

C A N A D A
Province de Québec
Dislrict de Montréal

COUR SUPÉRIEURE
No 695-205

VITTY CHAPLIS, officier de 
liaison, des Cité et District 
de Montréal ,et DAME AN- 
NETTE ST-JACQUES. épou­
se séparée de biens dudit Vit- 
ty Chaplis, du même lieu, 
dûment autorisée par son dit 
époux. Vitty Chaplis, aux fins 
des présentes,

demandeurs 
— vs —

MAQBOOL V KIDWAI. des 
Cité et District de Montréal, 

et
E LG IDE TROT EAU, Rose­
mont, District de Montréal, 

et -
Al,RO TSXIS INCORPORA­
TED, corps pnlifique et in­
corporé. dûment incorporé, 
avant son bureau chef et prin­
cipale place d'affaires dans 
les Cité et District de Mont­

réal,
défendeu rs. 

PAR ORDRE DE LA COUR
11 est ordonné au défendeur 

MAQBOOL A KIDWAI de com­
paraître d'ici un mois.

Montreal, IRème jour d'octo­
bre 1965.

RAOUL ('RKVTF.R. 
Depulé-protonotaire, 

SLATTERY. BELANGER & 
FAIRBANKS,
Avocats.
360 ouest, rue St-Jacques, 
Procureurs des demandeurs.

Hydro

APPEL D'OFFRES A-705
pour 10 h. 30 a.m. (h.n.e.) 
le lundi 8 novembre 1965

FOURNITURE DE "75 
POSTES DE RADIO MOBILE"

(Toutes ie.>. conditions du pré­
sent appel d'offres sont conte 
nues dans le document A-705 
lequel est disponible pour exa­
men et peut être obtenu gra­
tuitement. du lundi au vendredi 
inclusivement, Rh.30 a.m. à 5h. 
p.m. au :

Service des ecbetl,
10e étage, 

HYDRO-QUEBEC,
75 ouest, boul. Dorchester, 

Montréal 1, P.Q.
Un dépôt de dix mille dollars 

1 ($10.1)00), chèque visé payable 
à l'Hydro-Québec et remboursa­
ble sous condition doit accompa­
gner la soumission.
Seuls sont admis a soumission­
ner ceux qui auront obtenu le 
document d'appel d'offres di­
rectement rie l’Hydro-Québec. 
L'Hydro Québec se réserve le 
droit de rejeter l’une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues.

I,es co-secrétaires,
B. Laçasse - W.E. Johnson

Montréal, le 20 octobre 1965.

ETtTIE DE FABRICATION
ET LIVRAISON O'L'N TR UN DF.POl SSIFREI R POl R 

VOIES TM METRO UE LA VILLE DE MONTREAL
CONTRAT V•16

Or, sniimisslon* rarhrlrf,, en dsvix mpip-., arirpv.pp, au Cointta pa^- 
rutlf rte la Ville rte Montreal, seront reçue* a l’Hotel rie Ville, rhambrn 
120 en la Ville rte Montreal, Canada, pour l'étude de fabrication, la 
construction et la livraison d’un train rtépoussiéreur pour l'entretien 
rte* voies du Métro de la Ville de MontréaL

Les soumissions devront être expédiées par courrier recommandé 
et déposées ou reçues à un bureau de poste en la Ville de Montréal, 
P Q., le ou avant le 22 novembre 1965, l'estampille de la poste faisant 
foi, et elïe> seront ouvertes aux bureaux du greffier de la Ville à 
l’Ilôlel de Ville, le 25 novembre 1965. à MIDI.

Les boummissionnaires pourront se procurer le dossier de soumis* 
siuu > compris la formule de soumission officielle et l'enveloppe spé­
ciale a utiliser obligatoiieinen( pour l'envoi de la soumission, en s’a­
dressant au bureau du METRO. Edifice Jacques* Viger, 700 est, rua 
Craig, chambre 191, Montréal, Canada. Le dossier de soumission sera 
remis sur paiement en argent ou sous forme d'un chèque visé, tiré 
sur une banque canadienne et payable à l'ordre du Directeur de$ 
Finances de la Ville de Montréal, d'un montant égal à autant de 
fois cent dollars < $100.00), en monnaie légale du Canada, qu’il sera 
demandé d'exemplaires.

Ce dépôt sera remboursé à ceux qui auront retourné les plans et 
les cahiers des charges en bon état moins de TRENTE (30) Jours aprè» 
la date d’ouverture de* soumissions.

Le* soumissions, pour être valable*, devront être accompagnée* d'un 
chèque visé, tiré sur une banque canadienne et payable à l'ordre du 
Directeur des Finances de la Ville de Montreal pour une somme d* 
vingt mille dollar* ($70.000.00) en monnaie légale du Canada

le Comité exécutif ne s'engage pas a accepter la plu* basse sou­
mission ni aucune de* soumissions reçue* et le soumissionnaire n« 
pourra prétendre a aucune indemnité ni contester, pour quelque motif 
que ce soit, le choix du Comité exécutif.

Le Greffier de la Ville 
GABRIEL MORIN

Hôtel de Ville.
Montréal, le 22 octobre 1965.

/• -•J: & •> s v

SERVICE DE CONCIERGERIE
commercial * résidentiel * industriel 

quotidien * hebdomadaire * mensuel * annuel

SERVICE DE 24 HEURES

Québec

VILLE MONT-ROYAL
AVIS PUBLIC

Hydro-

APPEL D'OFFRES A-706 ;
pour 10 h. 30 a.m. (h.n.e.) j 
le jeudi 11 novembre 1965 

Manie-Outarde* — Baie Comeau
FOURNITURE DE "DALLES 

DE VINYLE & CIMENT"
Toutes les conditions du présent 
appel d’offres sont contenues 
dans le document A-706 lequel 
est disponible pour examen et 
peut être obtenu gratuitement, 
du lundi au vendredi inclusive­
ment, 8h.30 a.m. à 5h. p m. au : 

Service de* achats,
10e étage, 

HYDRO-QUEBEC,
75 ouest, boul. Dorchester, 

Montréal 1, P Q.
Un dépôt de trois mille dollars 
($3.000), chèque visé payable à 
l'Hydro-Québec ci remboursa­
ble sous condition doit accom­
pagner la soumission.
Seuls sont admis à soumlsion- 
ner ceux qui auront obtenu le 
document d'appel d'offres rii- 
rectcmcnt de l'Hydro-Québec. 
L'Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter l'une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues.

Les co secrétaires,
B. Laçasse - W.E. Johnson

Montréal, le 20 octobre 1965.

bureaux
restaurants
usines
magasins i rayons
théâtres
banques
écoles
hôtels
motels
maisons

sallas de quilles
planchers
murs
moquettes 
stores vénitiens

assurance de 
responsabilité publique 
Satisfaction garanti* 
évaluation gratuite

COMPAGNIE D'ENTRETIEN CIMEX LTEE
225 St-Denis, St-Lambert

fe:vwWI»833w«ffi5

866-6289
SÿÿwS-Mv-': ÿC'.ÿî-v.c

après 5h. 665-7397

PETITES ANNONCES DU "DEVOIR" 
844 - 3361

Q, Hyd
AVIS est par les présentes 

donné que le Conseil de Mlle 
Mont-Royal, à une assemblée 
générale tenue le 18 octobre 
1965, a donne première lecture 
au réglement no. 678. soit un 
réglement pour modifier le ré- J 
glement de construction no. 490. ! 
roncernant 1rs terrasses des i 
ronciergeriFs dont la construe- ! 
tion est projetée dans le quadri- | 
latère formé par les chemins (
Canora, Côte de Liesse. F'Ieming ; 
et l'avenue Brittany: et rie plus1 

QUF. le ( onseil. a ladite as- •p01||PS ]PS conditions du pré- 
semhlée, a donne premiere lec- 1 sf,n| appP| d'offres sont conte­

nues dans le document N-5, le-

AIDE DOMESTIQUE 
DEMANDEE

IndmtriH français résidant Ftals- 
l ni* demand* aide générale Ba­
rbant euUiner, belle maison, tous 
appareils ménagers, jardin, rham- 
hre, salle de bain privées, télévi­
sion. varanres un mois plus voyage 
pa\e France chaque année, deux' 
adultes, pas enfants, anglai* utile, 
caractère agréable, emploi stable, 
excellent salaire. Téléphoner à 
Montréal 279 033* ou 272 0828 

J N O

ANTIQUITES CANADIENNES
COLLECTION PRIVEE d antiquités 
canadiennes, ameublement complet, 
bibelots, vaisselle, chandeliers, en­
coignure, armoires, tables, banc de 
cordonnier, moules à sucre, chaises. 
671-0558 26-10-65

! AMEUBLEMENT COMPLET DK PIN 
| CANADIEN, armoires, tables, ehai- 
i ses, commodes, banc de cordonnier, 
! lave-mains, bancs à seaux ete. au­
cune reproduction. 26-10-65

HOMMES OU FEMMES 
DEMANDES

ETES-VOUS SATISFAIT DF. VOTRE. 
TRAVAIL ACTUEL? Pour le savoir, 
posez-vous les questions suivantes • 
Combien de temps me faudra-t-il 
attendre pour avoir une promotion 
intéressante ? Suis-je rémunéré en 
proportion de l’apport de travail quo 
te fournis ? Otielle sécurité dans 
l’avenir me donneront toute* le* 
années que j’aurai sacrifiées au pro­
fit de mon employeur? Suis-je ca­
pable rie tirer meilleur profit de met 
capacités et de mou esprit d'initia­
tive ? Si la réponse a ees question* 
vous laisse perplexe, téléphoner, à M. 
Ifagar 271-2401 Un des plus im­
portants organismes canadiens rie 
fonds mutuels offre aux femmes et 
hommes de plus de 25 ans une 
profession rémunératrice et très in­
téressante. 25-10-6S

LOGEMENTS ET 
APPARTEMENTS A LOUER

ro-Québec femmes DEMANDEES

APPEL D'OFFRES N-5
pour 10 h. 30 a.m. (h.n a.) 
la jeudi 11 novambra 1965 

Rapide de* Quint* 
(corn** de Témi*camingue)

REPARATIONS AU 
BARRAGE DEVERSOIR

turc au réglement no 679. soit
un règlement pour modifier le upj Ps( disponible pour exa 
reglement de construction no. m ..
490. concernant l'étendue de 
front dans les sections commer­
ciales: et de plus

Ql F-, le ('onseil, à ladite as­
semblée, a donné première lec­
ture au règlement no. 680. soit 
un règlement pour modifier le 
règlement de construction no. 
490, concernant les garages dans 
les sous sol des cottages dont 
la construction est projetée à 
l'angle sud-ouest des chemins 
Côte de Liesse et St Clare 

Cet avis est publie deux fois 
a différents jours dans un quo­
tidien de langue française et en 
anglais dan» un quotidien de 
langue anglaise dans la ville rie 
Montreal et la deuxième lecture 
desdits règlements nos. 678. 679

men et peut être obtenu contre 
un paiement NON KKMBOl'R- 
SABLF’ de $25 pour chaque 
exemplaire complet, chèque \i 
se ou mandat payable à l'Hy­
dro-Québec, du lundi au vendre­
di inclusivement, 8h.30 a.m. à 
5h. p.m au

Bureau de* appel* 
d'offres et contra**, 

tuile 809 
HYDRO-QUEBEC,

75 oue**, boul. Dorrhester, 
Montréal 1, P.Q. 

l'n depot rie quime mille dol­
lars ($15.0001. chèque vise paya­
ble a l'Hydro-Québec et rem 
boursable sous condition dot! 
accompagner la soumission 
Seules Tes personnes, socié­
tés. compagnies et corporations

VKNIHI SES aver quelques année* 
ri'experienre pour une (haine rte 
maR.isins dans U «nmmerre du tis­
su. Semaine de 5 jours, avantaees 
sorlaiix. I.ecomple Draperies. Pour i 
render-vnus 849*607 Ifi-lO-fi*
I.a Commissinn scolaire régionale 
ï.e Rover demande un professeur 
de français pour une Ide année. 
S'adresser à M. Rnjer I.arivlére — 
ft 4 S 4 S 75 ?:i-lll-fi.(

HOMMES DEMANDES
HOMME EXPERIMENTE DANS 
MISE U POINT AUTOMOTIVE, 
bonnes connaissances en électricité, 
bilingue, capable de recevoir elients. 
Pour rendez-vous Battery A- Electric 
Service Co. 861-3631, ex 12.

23-10-65

et 680 n ®ura lieu qu après 1 ex- ayan( ]PUr principale place d'af
piration d'une semaine à comp 
ter du dernier jour de publica­
tion dudit avis.

Les personnes qui désirent 
faire des représentations au 
Conseil au sujet desdits règle­
ments nos. 678. 679 et 680 de­
vront les faire avant leur adop­
tion lors de la deuxième lecture.

Ce 19e jour d'octobre 1965.
G. ATKINSON

faires au Québec, et qui auront 
obtenu le document ri appel 
d'offres directement de l'Hydro- 
Québec. sont admises à soumis­
sionner.
L'Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter l'une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues.

Les co-secrétaires,
B. Laça*** • W.E. Johnson

SHELL CANADA LIEE
recherche

des

CHAUFFEURS
(de raminn*-clterne* k 

*emi-remorque)

Qualités requis** :
Age : 22 à 30 ans 
Instruction : 10e année
Expérience conduite 

sur camions-citernes 
à semi-remorque.

Toute demande adre**ée A

Shell Canada Ltée
10,501 *st ru* Sbtrbrookt 

Montréal
restera confidentielle.

25-10-65

AHUNTSIC
MODERNES, LUXUEUX

“LE ROYAL”
1790 HENR1-BOURASSA 

ANGLE PAPINEAU 
Ascenseur poste» américain# <!• 
T.V gratuit» prix raisonnables.

2! 2 - 3V2 - 41’2
Meublé» ou non meublé* Prome* 
nade sur le toit. Arrêt d’autobu* à 
la porte Stationnement hora rua.

DUPONT 1-6662

PERSONNEL
■tFM MS Ml I LS. céllbfttalrtt* yen* 
ves, veufs, désirant rencontres so­
ciales, rourrier amical, ag'*n«e ma­
trimoniale. peuvent se joindre à 
Du Bonheur. Enr. Tel.: R\. 9-0680 
Pour inscription, envoyer $2.00 
case postale 101, Station Rosemont, 
Montréal, P.Q. 2;i-10-65

PRETS HYPOTHECAIRES
Actions — 6% sur propriété — 
IM 9-4332 ,|NO

PROPRIETE A VENDRE

(»l EN SUTTON. 1950 acre* aver 
ruisseaux, montagnes, rivière, ma • 
gnifique bungalau intérieur non 
fini. Excellent placement. Prix 
$115.noo. rompfant VVt.ooo. IMM 
VALVER COURTIER 878-7781 

25-10-65

TAILl.EUR

Secrétaire trésorier i Montreal, le 20 octobre 1965.

HOMMES ET FEMMES 
DEMANDES

Homme* et femme* *i von* été* 
âgés de plu* de 25 an* et voulez : 
you* rréer une i arrière Intéressan­
te de représentant ou gérant. TéL: 
389-9378 demandes Mme Dupont, i 

25-10-65 ■

Fittei transformer votre habit â de­
vant croisé en un Jol. complet a 
devant simple dans le dernier styta. 

— SPECIALITE - 
Habits ét cost urnes réajustés

DROLET TAILLEUR
151 est. rue GUIZOT DU. 8-2532 

JNO

TRANSPORT CAMIONNAGE
ROUSSILLE Transport. Déménage­
ment fille, rampagne et longue dts- 
tanre. Spécialité' pianos, polies, ré­
frigérateurs. RA. 8-2421* 4NQ



LE DEVOIR, MONTRÉAL, VENDREDI, 22 OCTOBRE 1965 ONZE

la ' CAMPAGNEI ÉLECTORALE ^ CAMPAGNE | fIFnTnpiUF CAMPAGNEELECTORALE ELECTORALE

L’accueil à Roblin fut très 
réservé aux Trois-Rivières

On a fait un accueil très ré­
servé au premier ministre Ro­
blin à Trois-Rivières, mercre­
di, un peu d'ailleurs à la me­
sure de la personnalité du pre 
mier ministre, qui n'a pas l’é­
clat d’un .lean I.esage.

A l'hôtel-de-ville, à l'évêché, 
dans la salie même de l'école 
Chamberland. l'accueil a été le 
même. Seulement 250 perso» 
nés s'étaient rendues l'enten­
dre. L'ex-maire Mongrain. dans 
une école voisine, eomntait un 
auditoire de même importan­
ce

Le ton de son discours Iran 
chait d'ailleurs avec l’occasion 
qu'il avait choisie de le pro 
noncer, et sur le plan de la 
pure propagande conservatrice 
québécoise, on peut conclure 
que sa visite n'a pas été un 
succès. Il lui eût fallu un ca 
dre tout autre. Montréal ou 
Québec, où sans doute il au­
rait pu compter sur un audi­
toire beaucoup plus vaste. M. 
Roblin, après tout, est peut- 
être le successeur de Diefen­
baker.

M. Roblin n'a pas la préten­
tion cependant de se faire le 
voyageur de commerce de 
l’Ouest. Ce que le premier mi­
nistre Lesage pouvait se per­
mettre de faire, lui ne le peut 
pas.

"Je me sentirais extrême­
ment embarrassé de venir au 
Québec "représenter" l'ouest 
canadien. M Lesage, lui. re 
présente tout un peuple, il 
pouvait parler en son nom. Au 
Canada anglais, il y a plusieurs 
peuples, si l'on veut ,1e suis 
le premier ministre du Mam 
toba. je ne suis pas le chef du 
Canada anglais", nous confiait- 
il avant l'assemblée de mer­
credi.

Dans Trois-Rivières, la lutte 
est bien engagée, et l'on di­
rait parfois que la campagne 
a lieu sous les auspices de 
Maurice Duplessis.

M. Roblin a été applaudi 
lorsqu'il a fait allusion à la 
coïncidence du mercredi, le 
jour favori du chef décédé. 
Et c'est ainsi que l'ex-maire 
de Trois Rivières, M. J.-A. Mon-

par Jean-V. DUFRESNE
grain, qui fut son farouche ad 
versaire, recueille lui aussi 
les applaudissements de ceux 
qui l'écoutent, en évoquant 
l’image du célèbre député qui 
ne s'est pas effacée de la mé­
moire des gens du comté.

"Duplessis vous regarde"
"Duplessis du ciel vous re­

garde. C'est un homme de ca­
ractère qui vous dit de voter 
pour un candidat de caractè­
re".

"Vous n êtes pas convaincu 
qu'il est au ciel? Moi. je vous 
le dis. puisque je lui ai fait 
faire son purgatoire sur terre, 
en le combattant. Mais après 
tout, il n’était pas si bète, c'é­
tait un homme".

Habile discoureur, une espèce 
de bète électorale que six défai­
tes successives n'ont jamais pu 
apprivoiser, le candidat indé­
pendant qui s'oppose a MM. 
Jean Méthot et Pierre Garceau 
est le seul "professionnel” de 
campagne sur les hustings mau­
riciens du 8 novembre.

Pourquoi est-il en lice’ Les 
uns disent qu'il s'ennuie mor­
tellement de la politique. Les 
autres chuchotent qu’il va là 
assouvir une petite vengeance. 
Jadis farouche partisan libéral, 
son attitude sur la nationalisa­
tion de l’électricité à l’élection 
provinciale de 1962, lui aurait 
nui. et il voudrait enlever des 
votes au candidat officiel du 
parti. Me Garceau D'autres en­
fin expliquent que la stature 
des deux autres candidats jus­
tifiait qu'il fit la lutte pour as­
surer au comté la presence d'un 
"homme de calibre" aux Com­
munes

11 n'a pas de programme II 
appuiera à la chambre les me­
sures qui lui paraîtront sen 
sées. Entre temps, il attaque 
Methot et Garceau dans l'es­
poir de se faufiler entre les 
deux, comme le fit Maurice 
Duplessis en 1927, entre deux 
candidats libéraux, Jacques Bu­
reau, qui était solliciteur gé­
nérai, et J.-A. Tessier, de la 
voirie. Il l'emporta par 200 
voix.

Mais Mongrain n'est pas Du­
plessis et Garceau a l'avantage

L,
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d’avoir avec lui un parti qui 
l'appuie comme un bloc. Du 
côté conservateur. Me Méthot 
compte sur une organisation 
qui n'est plus ce qu'elle était 
et un bon nombre d'hommes- 
clé dans le parti doutent qu’il 
puisse l'emporter, même con­
tre un adversaire aussi jeune 
et inexpérimenté.

Rappelons les résultats du 
scrutin en 1903 : Léon Baker 
l'avait emporté par 1,481 voix 
seulement contre Me Claude 
Bisson, libéral. La personnali 
té de l'ancien ministre des 
transports comptait pour beau­
coup dans sa victoire Mc Me­
thot, a ect égard, est moins fa­
vorisé que son prédécesseur, 
et il n’a pas un talent d'ora­
teur particulièrement remar­
quable. Il se peut bien, a dé­
faut de candidats de taille, que 
le comté appuie tout bonne­
ment le candidat du pouvoir.

M. Tremblay parle de 
l’aide aux fermiers

ALMA. — Le ministre des 
postes dans le cabinet fédéral, 
M. René Tremblay a déclaré 
à Alma que c'est l'intention du 
parti libéral que d’incorporer 
l’agriculteur dans une société 
moderne ou les grands risques 
de la vie seront couverts par 
des mesures d'Etat.

Au cours de son discours, 
M Tremblay s'est plu a lais­
ser penser que le gouverne­
ment de M. Pearson hausse­
rait. après le 8 novembre, 
graduellement et rapidement 
le revenu du cultivateur pour 
l ajuster au niveau du salaire 
moyen touché par les travail­
leurs canadiens.

Le ministre a rappelé que 
les points majeurs du pro­
gramme agricole prôné par les 
libéraux étaient l’instauration 
de l’assurance-récolte, la mise 
en valeur de ferme abandon­
née ou mal exploitée, la créa­
tion d'une commission cana­
dienne du lait, l'extension de 
lassurance-chômage aux tra­
vailleurs agricoles et la fonda­
tion d un service technique 
d'aide aux cultivateurs.

Guy Dorion, conservateur 
dans Québec-Sud

QUEBEC — Me Guv Do­
rion, fils de M. Frédéric Dorion 
juge en chef de la Cour supé­
rieure du Québec, ■ été choisi 
candidat du parti conservateur 
dans la eirconacription da Qué­
bec-Sud.

Affirmant que le parti con­
servateur avait toujours été à 
l’avant-garde de la prévention 
des droits du Québec et des 
Canadiens français du pays. Me 
Dorion a ajouté que le Québec 
obtiendra un statut particulier 
dans lequel son caractère 
ethnique sera préservé et qui 
renfermera des clauses parti­
culières pour tous les franco­
phones des autres provinces.

Par ailleurs. Me Dorion a 
affirmé que ce serait un crime 
de complicité que de ne pas 
parler des scandales oui se 
rouent le parti libéral. Il en a 
aussi profité pour dénoncer 
les ministres du cabinet Lesa­
ge "qui aident la cause des li­
béraux fédéraux", affirmant 
que "c’était pourtant les amis 
de l'administration Pearson 
qui remplissaient les prisons 
ne M Wagner".

Douglas: il faut au NPD 
l'appui de 75% des 
indécis pour former 

le gouvernement
FORT WILLIAM — Le Nou­

veau parti démocratique doit 
gagner la faveur de 75 pour 
cent des électeurs indécis au 
scrutin fédéral du 8 novemvre 
pour avoir la chance de former 
le prochain gouvernement, a 
déclaré mercredi soir M. T C. 
Douglas, leader néo-démocrate

Il a noté que la majorité de 
ces indécis étaient des conser­
vateurs désillusionnés et dés­
enchantés.

M. Douglas a souligné devant 
quelque 50 partisans que le 
NPD n'est plus considéré com­
me un tiers parti, mais qu'il est 
au contraire reconnu "comme 
une formation puissante". Ce 
fut sa façon de répondre a un 
journaliste qui lui avait deman­
dé combien de temps s'écoule­
rait encore aiant que le NPD 
soit considéré comme une foi ■ 
mation politique de première 
importance au Canada
Un étudiant, conservateur 
dans Qué.-Montmorency

QUEBEC — Un etudiant en 
droit a l’université Laval, M. 
André Asselin. a été choisi, 
mercredi, candidat progressiste 
conservateur pour la circons­
cription électorale de Québec- 
Montmorency. M. Asselin. qui 
est âgé de 25 ans, sera délégué 
par le parti pour représenter la 
jeunesse du Québec dans l’ouest 
du pays au cours de la présente 
campagne électorale. Québec- 
Montmorency est actuellement 
représenté par le Dr Guy Mar- 
coux, un ex-créditiste qui fait 
la lutte comme indépendant.

Congé aux etudiants 
pour aller voter 

à Ottawa
OTTAWA — Le R P Ro­

land Trudeau, omi., a annon 
-cé a l'issue d'une réunion 
du Sénat à l’université d'Otta- 
wa que les étudiants fréquen­
tant cette institution pourront 
aller voter dans leur propre 
circonscription le 8 novem­
bre.

Le père Trudeau a précisé 
qu’il ne s’agissait pas d’un 
congé proprement dit. mais il 
a ajouté que les étudiants 
pourront se rendre exercer 
leur droit de vote dans leur 
comté respectif sans qu'on 
leur colle une absence aux 
cours qu'ils devront manquer.

Le père Trudeau a donné 
l'assurance que les disposi-

Lanctmanf d’un ouvrtge 
sur U fédéralitm*

Le* Presses de TUniversité 
de Montréal, simultanément 
avec University at Toronto 
Press viennsnt de publier ue 
ouvrage édité conjointement 
par MM. Paul-A Crépeau, 
professeur à la faculté de droit 
a TUniversité McGill et C.-B 
MacPherson, professeur au dé 
partement d'économie politique 
de TUniversité de Toronto.

Cet ouvrage réunit les com­
munications présentées à Char­
lottetown en 1964. lors .dlunç 
réunion conjointe de l'Associa­
tion des professeurs de droit 
du Canada et de l'Association 
canadienne des sciences politi­
ques, par des professeurs ca­
nadiens français et anglais, sur 
chacun des quatre aspects du 
problème du fédéralisme ca­
nadien: les divers concepts du 
fédéralisme: les problèmes 
économiques particuliers à no­
tre Etat fédéral: les attitudes 
légale et politique en face de 
TActe de l'Amérique du Nord 
britannique: les problèmes 
institutionnels que pose une ré­
vision de la constitution.

-VSiTE ANNÉE
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Pensez dès maintenant aux 
travaux de rénovation et de 
remise à neuf que vous voulez 
voir faits l’hiver prochain.
Le travailleur spécialisé est plus 
facilement disponible—vous faites 
faire le travail quand vous le 
voulez—les matériaux sont en

abondance—vous pouvez profiter 
des rabais hors saison. L’amé­
lioration des maisons, de la 
petite entreprise et de la ferme 
vous permet d’emprunter à bas in­
térêt. Soyez avisé. Devenez 
maintenant un fervent des travaux 
d’hiver.

lions nécessaires seront prises 
auprès des doyens des facultés 
et des directeurs de departe­
ments pour que la résolution 
du Sénat soit appliquée sans 
difficulté.

D'autres candidats dans 
le Quebec

Voici une liste de candidats 
choisis au cours des derniers 
jours dans le Québec. On sait 
que la période de mise en no­
mination se termine lundi pro­
chain.

Bellechasse — Mariette La- 
londe NPD:

Brome - Missisquoi — Hervé 
Lapointe, créd.;

Chicoutimi — Denis Beau­
doin, NPD;

Drummond - Arthabaska — 
Sam Boulanger, ind.:

Gaspé — Louis-Joseph Roy, 
créd.;

Lac St-Jean — Vianney Guil- 
lemette, conservateur:

Lévis — Jean-Guy Ramsay, 
N DP:

Longueuil — Joseph Chenier, 
créd.;

Montréal-Dollard — Fernand 
Hamel, créd.

Montréal - Lafontaine — Ger­
trude Lessard, conservateur;

Montréal-Laurier — Gérard 
Locas, conservateur;

Montréal - Laval — Rudy Hé­
bert, conservateur;

Montréal - Mercier — Mauri­
ce Lajeunesse. créd.;

Montreal - Notre - Dame - de- 
Grâce — Adalbert Beaudoin, 
créd.

Mont réal-Outremont-St-Jcan— 
Georges Grenier, conservateur 
indépendant.

Montréal-Papineau — A A. 
Cameron, ind .

Montréal-Saint-Antoine- West- 
mount — Lucien Vallee, cred

Montréal-Saint Denis — Re- 
jean Dinelle. NPD, Aime Du­
four. cred :

Montreal-Saint-Henri — Eu­
gene Lépine. cred ;

Montréal-Saint-Jacques —Ga­
briel Grégoire, conservateur;

Montréal-Saint-Laurent- Saint- 
Georges—Lucien Plante, créd ;

Nicolet-Yamaska — Roméo 
Moisan, créd.;

Richelieu-Verchères — Lucien 
Cardin, libéral; Yvon Ménard, 
créd.;

Stanstead — Fernand Com­
tois, NPD;

Sherbrooke —Maurice Allard, 
cons.-indépendant:

Terrebonne —André Fauteux, 
cons indépendant; Jean-Mau­
rice Sénécal, NPD.

Le candidat Warkcntin 
croit au bilinguisme

Le candidat conservateur 
dans St-Laurent St-Gcorges 
a soutenu qu’ "apres deux ans 
et demi d’érosion morale au 
sein du gouvernement, érosion 
que Ton peut attribuer a de la 
naïveté ou a de l’indiffercnce. 
la population canadienne sera 
appelée le 8 novembre à por 
ter un jugement sur l'intcgn 
té de ses chefs’ . M Alfred 
Warkcntin est originaire du 
Manitoba. Sa langue maternel­
le est un dialecte hollandais 
accompagné d'un vocabulaire 
allemand. Il s'exprime bien 
dans les deux langues du pa>s.

Selon le candidat. les plus 
grands problèmes actuels du 
Canada sont celui de la "balka­
nisation" économique par l’en­
tremise de la formule d'option 
au sujet des programmes a 
frais partagés, et celui du bi­
linguisme : les deux langues 
devraient être sur un pied d e 
gaiité absolue à travers le pays.

Caouctte: Radio-Canada
est l'organisation la plus 

insignifiante qui soit
QUEBEC — Le chef du Rai 

hement des créditistes, M. Réal 
Caouelte, a dénoncé mercredi 
soir ce qu'il considère comme 
‘ l'organisation la plus insigne 
fiante qu'il ait jamais vue", la 
Société Radio-Canada.

Parlant au cours d'une as­
semblée politique tenue à Lo- 
retteville en banlieue de Que 
bec, M. Caouette s'en est pris 
a la société d'Etat parce que, 
a t-il dit, celle-ci n a pas juge 
bon de déléguer un de ses re­
présentants aux chantiers ma 
rit unes de Lauzon. ou il s c­
iait rendu plus tôt dans la 
journée

M Caouette a immédiate 
ment releve le fait que M. 
Pearson, au moment de -a visi­
te au même endroit, avait été 
fort bien 'couvert Mais m 
Caouetto a immédiatement 
ajoute que M Pearson n'avait 
pu deloger les ouvriers de 
leurs parties de cartes tandis 
que lui avait pu en attirer "des 
centaines”.

Par ailleurs le chef créditis- 
te a prôné la mise sur pied 
d’une marine marchande ca­
nadienne. Il n'a pas alors man­
qué d'attaquer le gouverne­
ment de M. Pearson qui, a-t-il 
dit, a récemment commande 
pour $30 millions de “vieille­
ries" à l'Angleterre. Il faisait 
alors allusion à l'achat de sous- 
marins auprès de la Grande- 
Bretagne et à leur construction 
sur place.

Dougias accuse les libéraux 
de négligence peur ne pas 
avoir nettoyé leurs rangs

FORT WILLIAM Pour
une deuxieme fois au cours 
de sa campagne. M T.C Dou­
glas. chef du nouveau parti 
démocratique a accusé, mer 
eredi soir, le gouvernement 
libéral de negligence coupa 
ble parce qu'il n'a pas agi à 
la suite de rapports sur la cor­
ruption dans ses rangs.

"Je pourrais constiluer im­
médiatement un meilleur ea 
binet en choisissant des gens 
dan- cette salle-ci. a dit M. 
Douglas Apres son discours, 
M Douglas a reçu des citoyens 
de Fort-William un gâteau, 
marquant son 61e anniversaire 
de naissance

Clich* ê St-Jean
Les hommes politiques qui 

convoitent les suffrages popu­
laires doivent être au-dessus 
de tout soupçon, a déclare hier 
soir le Icador qué'bécois du 
NPD, M. Robert Cliche, a l’oc­
casion d un discours en faveur 
de M. Jean-Jacques Jauniaux. 
candidat néo-démocrate dans 
St-Jean - Iberville - Napierville.

Parlant du candidat libéral 
indépendant dans le même 
comté, M Yvon Dupuis, le 
leader NPD a reconnu qu'il

avait le droit de se présenter 
et que rien n'empêchait la po­
pulation de l'élire a nouveau. 
"Mais il est regrettable, a-t-i! 
ajouté, qu un homme sur qui 
porte un si lourd soupçon ter­
ni ^e la vie publique et entra­
ve le cours normal de la jus­
tice

"D'autres, en des circonstan­
ces semblables, ont eu le bon 
sens de s'éclipser, comme MM. 
Rouleau et Asselin Mais M. 
Dupuis, lui. cherche son acquit­
tement auprès de la population, 
et tente d'échapper a l'exercice 
habituel de la justice, qui s'ac­
complit sans ostentation ni fan­
faronnade.

Ln homme politique a repris 
M Cliche, qui ne sait pas se 
tenir au-dessus des plus petits 
soupçons souille la vie publique 
aux yeux de la population et 
compromet le prestige et Tin- 
tégrité de la vie parlementaire. 
11 a rappelé que le NPD avait 
résolu de ne pas exploiter la 
veine du scandale. "Mais il est 
quand même permis de juger 
un arbre à ses fruits a-t-il dit, 
ei c'est a ses fruits que je 
vous invite a juger Tarbre li­
béral."

"Faut du nouveau", 
slogan du NPD québécois

JOLLETTE — “Faut du nou­
veau c'est le slogan qu a 
adopté !» NPD Québécois a la 
suite de - suggestions de plu­
sieurs militants, a declare mer­
credi soir. M. Robert Cliche qui 
venait appuyer le candidat 
néo-democrate dans Joliette- 
l'Assomption • Montcalm. M . 
Noe! Lacas. M. Cliche estime 
que ce slogan marque, dans sa 
spontanéité, l'épuisement idéo­
logique des vieux partis. Il a 
ajouté que les conservateurs 
n'avaient rien dit depuis le dé­
but de 1a campagne, tandis 
que. de leur côte, les libéraux 
"se montrent plus souples, 
mais aussi plus corrompus que 
les conservateurs et font pivn 
ter toute leur action politique 
sur la servilité envers Was­
hington".

Dans St-|ean: une 
assemblée contradictoire
Conformement a une vieille 

tradition, une assemblée con­
tradictoire aura heu le lour 
des nominations. 26 octobre, 
dans St - Jean Iberville-Napier- 
ville a St-Jean même, en plein 
air. sur la place du marche

Le candidat Yvon Dupuis a 
lancé l'invitation hier, en fai­
sant observer que cette assem­
blée ne pourrait avoir lieu dans 
la salle de la centrale catholi­
que de St-Jean, que son adver­
saire a louée, dit-il, pour y te­
nir lui-mème une réunion ce 
jour-lâ

M. Dupuis soutient que !e 
candidat libéral choisi par MM. 
Pearson et Favreau veut se de- 
filer La veille, 25 octobre M 
Dupuis tiendra une assemblée 
dans la «aile de l ecnl* Forget, 
boul. Gouin, à St-Jean.

Tout !• monde profite d'une augmentation du travail cThiver.
Pubké avec t autonsaiion de Thon Allan. J MacEachen, mmisire du Travad, Canada

Il ne faut jamais 
quand on

Vous voulez faire fructifier votre 
argent, recevoir des dividendes, ac­
croître votre capital ? En somme, vous 
voulez investir dans les actions et les 
debentures !

Attention ! Il y a les dangers du 
risque et de l’inexpérience. Il y a réel 
danger de perdre le nord. Et c’est là 
que nous pouvons vous aider.

Un fonds de placement Canada 
Trust vous garantit la sécurité d’une 
diversification de placements pour vo­
tre argent. Tous les investissements 
sont effectués par des experts. Vous 
évitez tous les soucis.

perdre le nord 
inveslil !

Régulièrement, vous recevez r!#s 
chèques de dividendes. Chaque dollar 
moite pour vous des profits de place­
ments sûrs. Aucune commission d« 
vente. Aucuns frais d’amortissement.

Votre premier versement peut être 
aussi minime que $15. Le montant et 
la fréquence de vos cotisations sont à 
votre entière discrétion. Aucune cé­
dule stricte de versements.

Souvenez-vous que Canada Trust 
est toujours là pour vous éviter de 
perdre le nord. Et nous avons de 
nombreux pied-à-terre... d’un océan A 
l’autre ! Pourquoi ne pas nous rendre 
visite ?

Prospérez avec Camda Trust

CANADA TRUST
DEUX SUCCURSALES À MONTRÉAL

631 ouest, boul. Dorchester
(près Université)

— Heures d'affaires —
Lundi su eendrrdl «h 45 am a Sh. p.m.

- Tél. 861-9781
7040. rue St-Hubert

(sur la Pla/.a)
— Heures d'affaires —

Lun . mar . mar »i vam. Sh « m a »h p.m. 
aleudE et vpndrfdi J»h. â.m. a. 9h. p.m.
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Cassidy's Liée a inscrit
LE DEVOIR. MONTRÉAL. VENDREDI. 22 OCTOBRE 1965

hier ses actions sur la Bourse Canadienne

potins financiers
Lts Sf>«culât«uri concen­

tra itnt leurs octivités, hier, 
sur les meteux e le Bourse de 
Toronto, e cause de la hausse 
récente des prix du cuivre. 
Les changements paraissaient 
fractionnaires, hier, sur la 
Bourse de Montreal. Sur la 
Bourse de N. Y., les valeurs 
continuaient de progresser et 
les échanges y furent nom 
breux. La tournure des evene 
monts relatifs a la crise rhode 
sienne a contribué a créer une 
atmosphere plus optimiste, 
hier, sur la Bourse de Londres.

-O
Il y a des contre-courants 

évidents depuis quelques jours 
a Wall Street. D'abord, on no­
te les changements de va 
leurs dans le but d'éluder les 
impôts de fin d'année, ensui 
te, bien des baissiers chechent 
a se couvrir, maintes institu 
tions semblent portées a pren 
dre leurs profits boursiers et, 
enfin de nombreux petits spe 
culateurs entrent dans le 
marché — ce dernier facteur 
est une invitation a une pru­
dence de bon aloi, d'autant 
plus que les intérêts à de 
couvert accusaient une aug­
mentation de 652,911 actions 
sur la Bourse de N. Y., le 15 
courant, avec un total de 8 
443,177 actions. Comme il y a 
accroissement constant depuis 
4 mois pour cet item... mieux 
vaut être prudent dans ses 
transactions mobilières ame 
ricaines et même canadiennes, 
car nos marchés suivent près 
que toujours la tendance de 
N Y

O
Imperial Oil a gagne SI 93 

l'action durant tes 9 premiers 
meis de cette année ve $1 81 
durant ta même période l'en 
dernier

0
Reynolds Metals Co vient de 

hausser son dividende trimes 
triel de 15 cts è 18 34 cts 
I action, payable le 15 décem 
bre aux actionnaires inscrits 
le 2 novembie 1965.

O
$110,000,000 de billets du 

Trésor ont été adjugés, hier, 
par la Banque du Canada a 
un rendement moyen de 4.15 
p.c. vs 4 13 p.c la semaine 
dernière

O
Eastern and Chartered Trust 

Co a declare, hier. 35 cts l ac 
tion et ce dividende est paya 
ble le 1er (envier 1966 aux 
actionnaires inscrits le 10 de 
cambre

Plus de 9,000,000 d'actions 
changeront de mains hier, a 
N. Y., et les gains atteignirent 
jusqu'à 5 points, d'ou maints 
records pour les indices. Cet­
te spéculation a outrance ne 
serait pas sans danger, a notre 
opinion.

Il a ete mentionné lors de 
la 22ieme assemblée annuelle 
de The Canadian Exporters 
Association "que le ralentisse­
ment actuel dans l'économie 
nationale ne doit pas induire 
a un sens faux de sécurité". 
Nous venons de connaître un 
"boom ' sans précédent dans 
notre histoire et l'inflation qui 
s'ensuit n'est pas sans danger.

O
Granby Mining Co a gagné 

$1,577,000 durant les 9 pre 
miers mois de cette année

O
Il y aurait du molybdène en 

plus grande abondance actuel 
lament, selon une dépêche de 
N Y.

O
On estime la consommation 

du nickel cette annee à 700, 
000,000 de livres dans le mon 
de libre seulement, soit un 
record.

O
Les employés de Noranda 

Mines gagneront maintenant 
$2.04 de l'heure, pour les jour 
naliers, $2.51 pour les mineurs 
ordinaires et $2.78 pour ceux 
qui sont spécialisés 

•O
Hudson Bay Mining vient de 

déclarer son dividende regu 
lier trimestriel de 85 cts, plus 
un supplement de fin d'annee 
de 65 cts, payables le 13 dé 
cambre aux actionnaires ins 
crlts le 10 novembre.

O
Las emprunts, contractés 

par les firmes, membres des 
Bourses de Montréal et Cana 
dienne, s'élevaient le 30 sep 
tembre 1965 a $31,266,772, con 
tre $27,376,513 le 31 août 1965 
et $23,712,076 le 30 septem 
bre 1964. Comme on le cons 
fate la position technique de 
la place locale est en voie de 
détérioration

0
Raglan Nickel Mines Limited 

a notifié la Bourse Canadien 
ne qu'en vertu de certaine 
lettre d intention en date du 
30 septembre 1965 conclue en 
tre elle et Falconbridge Nickel 
Mines, la 1ère entreprise doit 
offrir a la deuxieme 619,993 
actions a $2.25 et Falconbridge 
devra souscrire et payer a la 
premiere compagnie $1,394, 
984.25.

commentaires sur
3Lj’-A.OTTJ .AJLjITÉ 
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Levis vient d'adjuger une émission de 
$285,000 d'obligations a 534 °o

l.a cite de Lévis comte de Lévis. * adjuge récemment a un 
•yndtcat forme île AH. Ames & tir Ltd. .It Boulet Ltee. la 
gueux & Desltoehers Mee, au prix de 98.36B. $285.000 de titres 
a W remboursables en series en 20 ans A ce compte la mu 
nieipalite obtient son argent a un loyer moyen net de 5.9<iH7-r 
Itatees du 1er novembre Itttl.V les nouvelles obligations échoient 
en séries du 1er novembre liMiti au 1er novembre 19H5 inclus!
\emcnt, Mlles ne sont pas rachetables par anticipation l.’em 
pi uni esl c ontracte pour des travaux d'aqueduc, d'égouts, de 
voirie, rachat de machineries et d'immeubles L'évaluation im 
posable de ta rite, pour l!tb*t 65. s'élevait a S87.037.650 v vom 
pris SH 252.KM) pour les compagnies Au 30 avril 1965. la dette 
consolidée nette de la corporation se chiffrait par $1,414,000

Imbrex Limitée a inscrit hier ses actions 
sur la Bourse Canadienne

750.000 actions ordinaires de Imbrex Limitée sans valeur 
nominale) furent inscrites hier sur la lisle des valeurs de la 
Bourse t anadienne. Imbrex est une compagnie de gestion ayant 
des intérêts dans I industrie du recouvrement de planchers. 
Les Distributeurs Delortmier Inc A I! Green Agencies et H.M 
I.onox Limitée sont au nombre de leurs liliales Le président 
est M Holand iiu> Godbout de Montreal lotte entreprise oc 
cupe une position unique dans son genre d'activités et selon le 
service de. etudes <le Morgan A lu membres des Bourses de 
Montreal et Canadienne, elle semble en voit de progression. Ces 
3 principales filiales comptent 4!i années d existence progressi­
ve Ses ventes ont passe île $5.255,620 en 1965 a $14 000.000 se 
Ion les estimes pour cette annee Quant a son profit net. il a 
passe de $93.563 en 1961 a $318,338 l'an dernier et son gain 
par action de 12 ets à 42 vis de 1961 a 1964 inclusivement

Inscriptions additionnelles sur la 
place locale hier

267,700 actions ordinaires additionnelles dune valeur au 
pan de $25 chacune de British l olumbia Telephone l'ompany 
seront inscrites le 22 octobre 1965 sur lu liste des valeurs de Sa 
Bourse de Montreal à son ouverture Mlles furent enlises a la 
aulte d'une revente offre de droits 3,615,505 actions Ordinaires 
additionnelles de Sogemines Limited, dont 150.(MM) sont inset i 
tes smts reserve de leur émission, et réservées pour l'exercice 
d options sur des actions de I entreprise en faveur de ses cm 
plojes et 3,465,505 ont ete omises, lors de la conclusion de t a 
maîganiatiim de Bruckville Chemicals I td. Inland t entent Coin 
panv et Iroquois (llass Limited avec Sogeminos le 20 octobre 
1965 ont ete inscrites sur la liste des valeurs de la Bourse de 
Montreal a Min ouverture hier 5.000,000 d’actions d'une valeur 
au pair de SI chacune, de Coastal Mining Ltd, dont 2 139 440 
sont émises et en circulation, ont ete inscrites sur la liste de» 
valeurs de la Bourse Canadienne a son ouverture hier La com 
pagnte a ete incorporée par lettres patentes en date du 12 oe 
tohre 1962, en vertu de la loi des mines du Québec l.a compa­
gnie Guaranty Trust du Canada agira comme .igeitt de transfert 
et son symbole sur le téléscripteur sera “COM"

Societa Generale Immobiliarc. qui a finance la 
Tour de la Bourse, inscrit ses 
actions sur la place locale

120.000.iMM) d actions ordinaires td une valeui nominale île 
250 lires 43 cents' de la Societa llenerale Immobtltare furent 
inscrites hier sur la Bourse de Montréal I e president de la 
Societa Ceneralr Immobiliarc est M I ugenio (iuatdi. de Home 
Ma compagnie fut toinlci i Ttiriu en 1862 et elle est maintenant 
la plu» importante compagnie italienne dans le domaine de 
l’immueblc Au nombre de ses propriétés disséminées à travers 
le monde figure la Tour de la Bourse de la Place Victoria, nou 
veau domicile de* Bour«es de Montreal et Canadienne, qui a ete 
inaugure hier Lors d une conférence de presse donnée hier 
matin a 9 heures a I Hôtel le Reine-Elisabeth, par M Aldo sa- 
maritam. president de la Place Victoria St Jacques Co. Inc, 
qui a construit la Tour de la Bourse, ce dernier nous a declare 
que celte dernière coûtait $47.(MMI IMMI iMl et $27,000.000(8) re 
présentait du capital italien et le reste des capitaux canadien» 
iK l.a Société ci-deis.su» a investi a elle seule. $12,500.<MM) C’est 
a plus grosse entreprise de gestion en Italie elle voit mè 

me aux placements des fonds du Vatican Selon M Samaritam, 
l aulre tour ne sera pas complétée pour IT'xpo de 1967. oui «eia 
tenue ici Sa compagnie compte 30.000 actionnaires et elle jouit 
• t une réputation internationale Mlle a des projet* actuellement 
a exectitei aux t C , au Mexique et même à Paris

Marcel CLEMENT

NOMINATION 
A LA CREAT WEST

Roger Et hier, CL.U.
La Grtat-We&t, compagnie 
d'assurance-vie annonce la no­
mination de M. Roger Ethier, 
C.L.U., comma gérant des 
ventes spécialisées a sa tuc- 
c u r s a I e Montréal-Dominion 
Square située au 1420 ouest, 
rue Sherbrooke. M. Ethier 
continuer# d'être associé avec 
M. G.A. Boisvert, C.L.U., gé 
rant de la succursale. Dans 
ses nouvelles fonctions, M. 
Ethier sert chargé de la for­
mation des représentants de 
la succursale dans les domai- 
nés de l'assurance commer­
ciale, de l'analyse des succes­
sions et de l'établissement de 
pensions, tout en procurant 
un service spécialisé a la 
clientèle actuelle de la sue* 
c u r s a I e Montréal-Dominion 
Square.

Bourse de Montréal
Induttntlt (• p«pi*rt plut
r#ti»t»ntt qua lut ttrvicpt 

public* •• banque»

Lps industrielle* et les pape­
teries ont progresse hier en 
place locale cependant que la 
majorité des autres groupes 
indexés présentait une tendan­
ce a la baisse au milieu d’une 
grande activité.

Le virement industriel a ete 
de 184.7<M) actions et celui des 
mines el pétrolières de 1,053. 
IMMI

L’indice compose a gagne 
0.21 a 158 21

Aux industrielles. (’IL et Do 
minion Textile ont gagné I 2 
chacune a 20 et 32 I 2 cepen 
dant qne Asbestos a gagné 3 8 
a 24 7-8 et Moore ' orp 14 a 
30 3 4

Parmi les services public». 
c i Telephone et Interprov in- 
rial Pipe Line ont cède I 2 à 
69 cependant que l’PR a perdu 
1-4 a 68 3 4

\ux papeteries, Gréai Lakes 
a gagné 1-2 a 21. Consolidated 
3 M a 38 5-8 et B.O. Forest 1 4
a 24

Parmi les pétrolières, llome 
.1 cédé 14a 18 et Imperial 18 
a 55 5-8

Dans le secteur des métaux 
non ferreux, \oranda a gagne 
1 3-4 a 53 18 et International 
Nickel 78 a 98 1-2. D'autre 
part, Canada Iron el Dominion 
Foundries ont gagné 1-2 à 61 
et 100 14.

Dans le compartiment des 
valeurs spéculatives. Chemal- 
loy a cédé six cents à $1.30 et 
Kodiak Petr 15 cents à $3 30

Bourse de Toronto
Les métaux continuent de 

susciter un vif intérêt

l.a cote présentait une ten­
dance générale à la hausse 
hier a la Bourse de Toronto.

I n mouvement de progrès 
sion de 14 Jours dans le sec 
leur des métaux non ferreux 
a pris fin hier. Un certain 
nombre d uraniums est res 
ponsable de cet état de choses, 
mais les cuprifères ont cepen 
dant fait bonne contenance

Noranda a gagné 1 5-8 a 53 
el Hudson üav 7 8a 76. Bruns j 
vvick a gagné 1 18 a 15 1 2. j 
Falconbridge I I 2 a 110. Inco ] 
5 8 a 98 1 2. 1-ahrador 1 1 8 à ; 
36. Bethlehem 15 cents a $6.10. 
Campbell Chibougamau 25 
vents a $5 00, Opemiska 20 
cents a $9 15, Pine Point 3-4

Message de son président
U ressort du discours prononce par M. A T Brodeur, presi 

dent du conseil, à l’occasion de i inscriptiun de* actions de 
i assidy Liée, hier sur la liste des valeurs de la Bourse Cana­
dienne que "c’est la deuxième fois en 164 ans de son histoire 
que des actions de Cassidy sont inscrites sur la liste des valeurs 
de cette Bourse Une première fois au cours des années 1920 
par la Compagnie précédente, et aujourd'hui le» actions ordi 
naires de Cassidy Ltee. incorporée en 1953. sont inscrites à la 
Bourse Canadienne permettant ainsi au public de participer aux 
destinées d'une société demeurée jusqu'ici une entreprise faim 
Haie

Pour une société comme la notre, qui vend des articles aux 
consommateurs par l'entremise de marchands a travers le ( a 
nada, F acquisition de cinq ou six cents actionnaires sera d un 
très grand bénéfice.

Ainsi, nus lourni.sseuis nos clients et nus quatre vents em 
ployex auront I occasion de participer a l’avenir de notre entre 
prise

Mes associe» et moi meme gommes très fiers tfe cette occa­
sion A Montréal, M. R B Warwick, originaire de St Jean. N.-B 
et montréalais depuis 30 ans. est vice-president charge de no» 
opérations de Kingston à Terre-Neuve

A Toronto, M T.D. Cass, versé dans tou» le» aspects de 
notre commerce, est vice-president chargé de la section centrale, 
de Kingston à la frontière de l’Alberta.

1. Alberta et la Colombie Britannique sont partiellement 
sous la charge de notre subsidiaire. Nerlich et Compagnie Limi 
tée et de i assidy-Buscombe Liée de Vancouver avec qui nou» 
avons une entente

Mon fils M A W (Pan Brodeur, bachelier en commerce 
directeur gérant, s’est initié à tous les départements depuis son 
entree à la compagnie il y a douze ans.

M John Robertson, directeur de la mise en marche, et M 
Leonard Skinner, secrétaire trésorier, font partie de -la Compa 
gnie depuis plusieurs années.

Nos courtiers, Morgan. Ostiguy et Hudon Ltee et René T 
l.ederc lue., ainsi que la maison de finance qui nous a accordé 
un prêt à long terme de $1.000,000 nous ont assuré leur appui 
dans l’expansion que nous entendons apporter à nos opération» 
en vue de l'accroissement formidable de notre marché poten 
fiel

Notre société est de beaucoup la plus importante en son 
genre au pays, puisqu’elle a réalisé, en un an. des ventes au 
delà d'une valeur de $13.000.(MX) en vaisselle, verrerie, argen 
tene. articles ménagers, mobilier et équipement d’hôtel, de 
restaurant, et d'hôpital ainsi que de cuisines commerciales

Nous disposons d’entrepôts de 100.000 pieds carrés a Toron­
to el de 160,000 pieds carré» à Montréal ainsi que de succur-a 
les dans plusieurs aulres villes.

A date le chiffre de nos ventes est de 5',1 plus elevé que 
celui de l’année dernière Nus profits ne peuvent être prévus 
avec exactitude avant de prendre l’inventaire de fin d’année, 
mais nous sommes confiants que nous serons en mesure de ver 
»er des dividendes. Mes administrateurs, en réunion au debut 
du moi», ont déclaré un dividende de l'-jc par action payable le 
9 novembre 1965 aux actionnaires inscrits le 29 octobre et le» 
action,» seront ex dividende le 26 octobre. J ai l enlentinn de 
recommander le versement régulier d un dividende trimestriel 
tant que lea bénéfice* le permettront

À noter...
La Bourse Canadienne a re­

çu avis de certains change 
ment» dan* las affaire» de le 
Commercial Oil A Gat Limited, 
dan* un rapport i’y rappor 
tant en date du 26 août 1965

O-
En vertu d’un accord en de 

ta du 24 laptembra 1965, con­
clu avec Roy G. Newman et 
John S. Newman, tou* deux 
de Kirkland Lake, Ont. Tali*- 
man Mine» Ltd. Midrim Mining 
Co., et Multi Mineral* Ltd, cha­
cun* pour un tiar*. ** »ont 
vu consentir une option d a- 
cheter 13 claim* minier» situé» 
dan» la canton Mcllroy, dan» 
la district miniar de Kirkland 
Lake, pour la contidération 
de $6.000 comptant.

O
Salem Exploration Limited a 

avisé la Bourse Canadienne 
que le 15 octobre elle a reçu 
paiement pour 200,000 action* 
a 30 et* chacun* représentant 
l’option due le 22 décembre 
1965 et 44,000 actions à 35 et»,
représentant une partie d# 
l’option due le 22 mar* 1966, 
en vertu d’un accord en date 
du 15 mar* 1965 conclu avec 
Jenkin Evans S Company Li­
mited, eu nom d’un client.

O
Le* droit» d’Anglo-Scandina- 

vlan Investment Corp. of Ca­
nada se vendront au comptant 
sur la Bourse Canadienne, à 
partir de son ouverture le 22 
octobre et ils seront rayés de 
la liste a la fermeture des af­
faires de ce marché le 26 oc­
tobre 1965.

O
5,000,000 d’actions d’una va­

leur au pair de $1.00 chacu­
ne, dont 2,159,440 sont émi­
ses et en circulation de Coastal 
Mining Limited, seront inscri­
tes sur la liste des valeurs de 
la Bourse Canadienne à son 
ouverture jeudi le 21 octobre 
1965. Leur symbole sur le 
téléscripteur sera "COM",

Titres au comptoir
OMr* Dem.

ADM AND T 38 39
BANQ DECONOMIE 744 8'4
CHAR CREDIT 4'f,
COREE X ÎOG 11'4
CORP FONC de MTL . c 10
CREDICO 64
CROWN LIFE 4* 46
ELEC ASS .......... 2 a
GRT OIL SANDS 14 14
GRENACHE . 325 350
IND LIFE .................. '70 190
LDN LIFE 400 4:5
l.A PRE V 1 4 15
les prev .. 70 90
MARTEL RFD .. 15
MTL C A D '9'e 2(?
N A 7 80 WI 70 40
N b LT A P 4 81

DO 4, 9'
DC .......... 4°

PACIFIC G AS 4 15
PACO . 13C
permeator 10
SFIC ................ .. Tl !?
STABILITY LIFE 210 220
SUPERSOL 5.4
SUPERSEAi 4 10
TRUST GEN PPD 3?"a 33»
TRIZAC 85
UN CDN ASSUR 5’» 5»*«
ZODIAK (NEW S S> ï

Indices des Obligations 
à New-York

20rt lOtn lOut lOîrn lût y
Jeudi 81.0 102 3 37.6 92.7 92 8
Merer ed* 81 0 '02 1 87.5 9? 8 9? b
Sem pass 81 0 10? 0 87.2 92 7 92 7
Mois pass. 80 9 101.0 87 5 92.0 93 0
Ann pass. 8? 7 101 6 8B ? 9'.7 93 7
>965 ht 13.7 102.5 88.9 95 0 94 ,3
1965 os 80 9 100.8 87.0 9t.5 92 6
1964 ht 8? 9 103.5 88.6 92.2 94

>64 b» •0 5 1008 *7 ? 90 1 9? «

INDICES à NEW -YORK
30m ISrt ISut éOstks

Jeudi 315 3 183.1 171.7 351 7
Mercred* $14.1 18? 3 1713 350 T
Sem pas* >08 9 179.1 172.2 34' 6
Moi* pats SOI .7 171.9 173.5 34? 1
Ann. pass 467 ! '88 5 164.0 330 8
'966 ht S15.3 183.1 178 2 351.7
1965 b* 451 4 149.3 162.6 308.C
•064 ht 475J ’89.6 167.2 332.6
'964 b* 406 6 150 7 '48 • Wé ’

INDICES à TORONTO
m ut ©m huile md G

Jeudi ,68.65 155.01 85.28 103.13 158 80
Marcrdi 68.41 154.57 85.98 103.46 158.6e
S pass. 167.36 152.94 83.02 '00.85 157.40
M oass. 168.59 160 90 80 45 100.61 158.35
A. pass. ’66.55 148.63 71.88 94 90 155.51
,g65 ht '78.32 187.90 86.67 114.73 167.53
'965 os 156.59 150.88 73.26 92.34 147.21
1964 ht 170.05 183 8? 73.62 103.02 158.83
'964 bs 137.73 129 30 58 82 8 00 128 '3

HOPITAL GENERAL FLEURY INC.
AVIS DE RACHAT PARTIEL 

POUR FONDS D'AMORTISSEMENT
,i 83 3-4 et Steep Rock cinq 
cents a $7.05

\ux uranium*. Rio Alguni a 
ceile 1 3 4 a 19 t 2 Preston 1 2 
a 10 t 2. Denison 112a 39 
1 2 et Roman Corp 30 cents à 
$8 50.

Aux industrielles. Atlantic 
sugar a gagne un cent à 25. 
Moore Corp 3 4 à 80 3 4. Cana 
da Iron 3 4 à 61 et Oshawa 
Wholesale 1 4 à 28 3 8.

\ux aurifères McIntyre Por 
cupine a ete particulièrement 
en faveur, accusant un gain de 
1 t 4 a 89 12 Place (las a été 
la valeur la plu» active, bans 
saut de 17 cent.» a $1.06 sur un 
déplacement de 262.750 ao 
lions.

Banff a cede 10 »ents a 
»7 15 aux pétrole» de l'Ouest 

le virement a été de 2.319. 
IMMI actions au regard de 2.482 
(MK) mercredi

(ours de l'or
PVRIs le napoleon au 

i lemie piece d’or française de 
201 cote aujourd'hui 45 30F 
«u marché libre de l’or fran 
çns

1 aigle, pièce américaine de 
$10. vaut 103 40F

O
! ONDRKS i ote de l oiue 

d'or fin en argent américain 
au marche libre de l'or euro 
peen $35 09 é l'achat et $35 11 
a la vente

Prix de l'once troy d'or k la 
bourse londonienne de» lin 
got» $33 09 33 100 250 ihil 
ling» 4 perce

Aux détenteurs des obligation» premiere hypotheque 
6 ' j °o échéant le 1er juin 1967 de Hôpital General 
Fleury Inc.

Hôpital General Flemv Inc. (ci apres appelée la Corporation) 
DON NM, PAR LES PRESENTES. AVIS que. conformément aux 
dispositions de l'acte de fiducie souscrit par la Corporation en 

( faveur de Trust Général du Canada comme fiduciaire le 15 juin 
; I960 devant Me Jean Guillet. notaire, el enregistre au bureau 
j d'enregistrement de Montreal sous le numéro 1476653. les obli­

gations ci après enumerées de la Corporation d'une valeur nomi- 
nalo totale de $90.500 ont été tirées au sort par le fiduciaire 
soussigné pour rachat à même les deniers disponibles au fonds 

j d'amortissement et seront rachetées le premier (ter décembre 
mil neuf cent soixante-cinq '1965), date dite de rachat, à l(Mlr. 
de leur valeur nominale plus les intérêts courus et impayés sur 

I icelles à ladite date de rachat, savoir
Obligations à coupons, omises en coupures d). $500. portant 

la lettre d’identification "D
022 048 058. 060. 108. 109, 114 169 209 211. 236 273.
320, 350. 368. 417. 430. 469. 476. 492 542. 548 584 597 
708 731. 732. 750. 753 859. 886
Obligation» à coupons, émises en coupures de $1.000. portant 

la lettre d’identification "M"
OtMKi. 0021. 0033. 0092. 0179, 0184. 0199. 0239. 0268. 0292
0295. 0337 0348. 0366. 0369. 0408. 0441 0534. 0549. 0564
0580. 0396 0635. 0696, 0763, 0766. 0782 0786. 0793. 0809
0824 0841. 0842. 0883 (1903. 0918. 0928. 0946. 1066. 1093
1124. 1168. 1189 1205. 1220. 1240 1247. 1276. 1308. 1314
1326 1351. 1360 1389 1446, 1474 1486. 1549. 1576. 1399
1603. 1639 16.54 1763 1877. 1893 1918 1932. 1939 1951
1994 1998 2022 2036. 2049.
Le susdit prix de rachat sera pave en monnaie legale du 

Canada » toutes succursales dans la province de Quebec de la 
Banque Canadienne Nationale, au choix du détenteur, sur presen 
ütion et remise de chacune des susdites obligations première 
hypothèque 6’-2 ri- avec y attaches tous les coupons d'intérêts 
échéant le 1er juin 1966 et subséquemment Ils cesseront de courir 
et d'etre payables à compter de ladite date de rachat savoir le 
1er décembre 1965 ci subséquemment et les coupons d’inle 
rets échéant après cette date et afférents auxdites obligations 
seront nuis et sans valeur

Daté à Montreal. I* 12 octobre 1965
PAR ORDRE CT POl'H LE COMPTE DF 

HOPITAL GENERAI FLEl/RY IM 
PAR: TRI ST GENERAI Dl CANADA 

j FtDL’OIAIRF.

Selon les banquiers américains, 
il faut relever le taux thntérêt

Hiram
Walker-Gooderham 

and Worts Ltd
Les benefices nets de Hiram 

Walker-Gooderham and Worts 
Ltd pour l'exercice financier 
terminé le 21 juillet, se sont 
élèves a $34.568,348. soi! $2.01 
Faction, comparativement a 
S32.173.389. soit $1.87 l'action 
l'annec précédente.

Bourse de New York
Watt Street était encore 

achalandé hier
La cote a atteint de nou 

veaux sommets a Wall Stri e: 
hier alors que le» stock» a prix 
modique ont pris la vedette

Le virement a été de 9,130 
000 actions au regard de 8.- 
230.000 mercredi

L'indice Dow Joncs ce» va 
leurs industrielles a gagn, ! 81 
a 950.28. un nouveau sommet

La moyenne que la Presse 
Associée établit pour 60 vi 
leurs a gagne 1.0 a 351 7 un 
nouveau sommet.

Lehigh Valiev Industries a 
etc la valeur la plus active av 
disant un gain de :1* a B1* sur 
un déplacement do 260 200 av 
tions.

Aux valeurs canadiennes. 
McIntyre Porcupine a gagné 
l3^. Hudson Bav Mining *1, 
International Nickel '■.> et Do 
me Mines cependant que 
Granby Mining a cédé 'h

La cote présentait une allu 
re irrégulière avec une ten 
dance à la hausse àla Bourse 
Américaine Le virement a cle 
de 3.740.000 actions au r'.'garil 
de 3.400.000 mercredi. Cana 
dian Marconi a gagné 4 et 
Canadian Javelin '« cepen­
dant que Scurry Rainbow Oil 
a cède :l» et Brazilian Trac 
lion '*

Fonds mutuels
Court feurm» p** 

trenoti OuroNt A C« 
kout Dorekette»

CHICAGO — Les milieux 
bancaires américains ont réagi 
de façon défavorable à la de 
cision de l’administration de 
s'opposer a un relèvement des 
taux d’intérêt Avant que le 
secrétaire au trésor. M Henry 
Fowler, ait prononcé le di» 
cour» définissant l’attitude du 
gouvernement mais- alors que 
le» grande» ligne.» de »on inter 
vention étaient déjà connues, le 
président de l'Association amé­
ricaine des banquier». M Reno 
Odlin. a déclaré a l'agence 
Dow Joncs que les taux d'inte 
rôt devraient n'obéir qu'au li­
bre jeu des forces du marché 
monétaire. ‘'Personne ne con­
teste oai nu nous qu'il est sou 
bailable que les taux d’intérêt 
» établissent au niveau le plus 
bas el le plus raisonnable, a-t-il 
déclaré. Nous estimons par con­
tre que dans le cadre d'une éco­
nomie de libre entreprise les 
(acteurs du marché doivent de­
terminer les niveaux des taux 
d’intérêt, et que ces derniers 
jouent un rôle important pour 
corriger les distorsions de l’é­
conomie. de temps a autre, 
pour rétablir l’équilibre'' Le 
vice-président de l'Association 
des banquiers. M Achille K 
Davies, s’est associé à ces de 
clarations

L'intervention de F adminis­
tration contre un renchérisse­
ment du lover de l’argent a la t 
suite a l'initiative prise pur 
trois banques new-yorkaise», 
sous la conduite de Chemical 
Bank New York Trust Co . qui 
ont releve a la fin de la semai­
ne derniere de 4 1-2 p.c a 4 
3-4 p.c le faux d intérêt sur le» 
prêts consentis aux société» de 
financement de» achats a tem­
pérament .

Ce mouvement a été suivi par 
Chase Manhattan Bank, la se­
conde en importance des ban­
ques new-yorkaises, qui a rele­
vé de 1-4 et 1-2 point le taux 
d’intérêt sur les prêts octroyés 
aux entreprise.» industrielles et 
commerciales. Tous les etablis­
sement» en question cependant, 
ont maintenu a 4 1-2 p.c leur 
"prime rate”, taux d'intérêt 
sur les prêt s cônsentis aux en­
treprises ayant un crédit bois 
pair. En novembre dernier plu­
sieurs banques américaines a 
l'exclusion des banques new- 
yorkaises 1 avaient essaye d» 
relever leur Prime Rate a 4-’é 
p.c.. mais avaient dfi y renon­
cer a ia suite de l’opposition 
manifestée publiquement par !• 
président Johnson

BLLANGER OU I U H H &» ASSOCIES

Conseillers en administration

INGENIEURS INDUSTRIEL#

12/4 OUi#T. #T|-CA7 MQNTRtAL. Out. •

A3«n«e Mufual i-# 
Andreae Equity 
All Cdn Com 
Al» Cdn Oiv 
American Growtn *c» 
Associated investor» 
Boaubran Corp 
Canada Growth 
Canada Security 
Cdn Gas Energy 
Cdn Investment
Cdn Trusteed »nc 
Canafund
Champion Mut Fd o! Cda 
Collective Mut Fd 
Commonwealth Intl 
C » Leverage 
Coroorate Investor*
D‘v Inc Shrs Serv *
Div Inc Shrs Serz R 
üom Compd 
Dom Compd ( N 
Dom Dividend 
Dynamic Fd 
Dom Equity 
Entarea
European Growti
Federated Fjnancia 
F ederateo Growth 
First OM Gas 
Fda Collectif a 
Fds Collectif B 
Fdî Collectif C 
Fraser Fd 
Group Inc 
Growth Equ'tv 
Growth Oi!-Ga«
Guardian Growtn 
Investors Growth 
Investors Intl Mut 
Investors Mut of Coa 
Molson Fd 
Mutual Bond 
Mutual Accumulating 
Mutual BIF 
Mutual Income Fd 
One William Street 
Prêt et Revenu Mut 
Prov'idend Mutual 
Radisson 
Regent Fd 
Research Inv Corp 
Savings Inv Mut o< Cda 
1962 Exec Fd of Cda 
Timed investment 
United Accum Fd 
Western Growth

Offre Dam
303 3.3 >
3.25 3.55
6.86 7.57
8 97 9.83
5.20 5.68
5.84 5.90

40 98 44.49
6 25 6.87
4 94 5.43
9 25 10 14
4.14 4 54
4 93 5 39

52.95 55 60
7 48 8.'3
6 20 6.74

10.75 Tl.78
9 94 10.89
5.85 6 40

?9 50
5 90 6 48
4 4? 4 80
4 25 4 6?
3.43 3.73

12.92 13.05

GEOFFRIONj 
ROBERT & 
GÉLINAS, INC.

r*iso>.unoii cAMADHtMMt ms roiwm»» i* eu nas «oen 3«a» 

MONTRÉAL
t2è % ^T-iemuR
W OMFSf. nam rMRfi Twke*

OutaEC
24.00
>4 65
4 20 
* 8? 
6 72 
5.61 
1.2& 
5.55
3 ?8 9 W 
t 22
4 94

19.01
4.41
8 96 
5.69
S.08
f 14 
8 >? 
5.11 
'46 
6 38 

16.66 
7.34 
4 19 
4 93.H

' S 52 
? 34 
5.06 
; 07
9 30 
5.73

25.0?
14 60 
6 78
6 32 1
7 ^4 
6 13 
T 8«
5 90 
• 00

10.04
4 61
5 40

4 80 
9 74
6 18
5.52
7.46
8 71 
.5.59
5.93
6 97

COWfWAtl

VENDEURS
DEMANDÉS

8 Of
6 74 
5.42 
ë 72 

16.92 
8.0? 
7.63 
7.77 

10 16 
6 26

Occasion exceptionnelle pour vendeurs ri obligation^ rie it 
tailler une carrière enviable an sein d une des firmes de 
courtiers en valeurs les plus en vue au Quebec. Les candi­
dats doivent posséder une bonne experience du commerce 
des valeurs, et être dynamiques et ambitieux.

- EN ARGENT AMERICAIN -
Atfil Fd Inc 
American Bu* Snr$ 
Boston Fd 
Bu!lock Fd 
Dividend Shares 
Dreyfus Fd 
Incorporated Inv 
Keystone Cust S-t 
Keystone Cust S 4 
Keystone Cust K l’ 
Mass Inv Trust 
Mass Inv Gr Stk 
Putnam Growth 
Wellington Fd

9.50 
4 32 

10.67 
16.06 
J.88

8 03 
24.69
6 21 
6 8? 

18.21 
10 56 
11.72 
15.57

1077 
4.67 

Il 66 
17.60 

4 25 
26.56 

8.78 
26,93

6 78
7 45 

19.00
11.54 
1? 81 
16 97

routes les demandes seront étudiées avec lu plu» grand* 
discretion.

Notre personnel est au courant de cette oftre d'emploi.

ECRIRE A CASE 1405, LE DEVOIR, MH

Dites, vraiment, est-ce là 
une maison toute en aluminium?

‘IffësflPii',#

Certaines personnes se font d’étranges 
idees sur les Maisons Modèles Alcan. 
Elles imaginent une demeure toute en 
aluminium! Depuis les fondations jus­
qu'à la cheminée. Y compris les murs, 
bien entendu!

La réalité n'est pus si simple Une 
V.aison Modèle Alcan est. en fait, cons­
truite en grande partie avec des matériau* 
et des talents traditionnels.

A ST BRUNO —
L» Provincial. e!nbra>.e (ou* »e charme je e 
tt aaitlon canadipnnt ion fini extérieur en ptfr 
re. son Accueillante entree ainsi que son toit 
escarpé p'ésenteni un tableau attrayant de l'en 
vtronnement fam'tial On y trouve au re?-de 
enaussee un vaste ha!i d'entre*, un salon avec 
toyar une grande dînette-salle de séjour avo $ 
n« Die ,i la cuisine uns qu'une sotie , ,nanq"» 
Le deuxième étagi offre quatre chambre; a 
coucher et • ne grange salie de Dam avec porte 
communicant* a la chambre principale.

Le on» de* Maisons Alcan commence h $25.G«,0

La difierenca tient en ceci: les Maisons 
Modèles Alcan représentent une tradition 
améliorée au moyen de matériaux mo­
dernes. Amélioration ludicieuse. et non 
pour le plaisir de changer. Les murs 
• «teneur», pai exemple, sont en brigue 
(traditionnelle) et en revêtement d alumi­
nium. oui exige un minimum d'entretien 
et qui, a la différence du hors, ne pourrit 
pa», ne se fend pas et conserve sa forma.

U en va de même pour toute la maison. 
Les bonnes traditions restent, les autres 
font place aux améliorations de notre 
temps.

Nous sommes certains qu'une maison 
toute en aluminium ne vous plairait guère. 
Mais venez voir une Maison Modèle 
Alcan ... rll* vous plaire)

le vrrjcmonl minimum eut <le S3.I2S e*
ro<> oeuf obtenir unf hypotheque de 87’ .-co de ■* 
valeur de la maison oavabîe en 25 ans.
Quelque' natsons ton» comolêtees pour oosse» 

on immediate ou vout couver en fa're cor«s Jruire une sur demande
Le* madèies sont ouvert5 aux visiteur? tou» te* 
iou» s de 9 h a m a * n o.m Samedi et
dimanche de i ; h. a.m. a é h o m 1eieor'on«
653 4404 Sgivt» es oanneêux ndlc#t«ur*

MAISONS
MODÈLES

ALCAN

AL.CA.M

Vlutte* le*
Maison*. Modèle* %lcan 

à Raint-Rnino

Aluminum Companyof Canada, Ltd.
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valeur*
Ait« Gd»
Alta Nat 
A igoiTia 
Aiumlm 
Aium 4 « pr 
Aluni I pr 4 
Ang CP 4’ i 
Anthf. A 
Argui 
Arg B or 
Arg CP pr 
Arg 250 or 
Ati Sogai 
Auto El 
Avco
Bank Mont 
Bank NS 
Bath P 
Bdth P * 
«atn P w 
Bav Vins 
Beav Lum 
BfH Phone 
Rick-,
3 Valley 
Bowater 
Brama w 
Brazil
Br Tank pr 
BA Constrn 
BA on 
BC Forest 
BC Sugar 
BC Sug pi 
BC Phone 
BCPh 515 pr 
BCPh 454 p 
Br Int Fin 
Brockville 
Bruck A 
Bumlo 
Burns 
Cal Pow 
Can Bread 
Can Cem 
Can Com or 
C d Sug 
CI F ndrv 
Can kAait 
C Pack a 
C t»»ck B 
Can Perm 
C Sate 4 pr
esc
CAE new 
C Brew 
C Brew A pr 
C B Aim A
C B Al A w 
Cdn Can A 
C Chem W 
C Curt W 
C Dreogi 
C F ound pr 
C3E pr xd 
Cdn 6 Inv 
CG Sec A 
C hydro 
C mp Bk C 
C I Gas Oil

vente» Mat* »a« Far Net
240 S39 ? 39 2 39
200 S’9 / 19 4 19' . ,
’ll S64 63': 64 » .

3*’« *3-,-*4 3t JlRi 4 ^
5$0 S4C t 40 • 4. .
no S22 22 22

U00 $24 237« 24
1245 $?2 22 ??

20>- • ■«.
49^
13' • •*
51 -4 t

___ 25 -* Î
100 SS 5 s #

?53» .
615 $61'R 6 * ôîG
238 $74 rj 73
/85 $22 - 22* 22 *

75 V55 5S. 55
215 $' : PT It
>00 $5 5 5
300 $38'• 38 j£

3581 $57-* 574 57,
810 $11

$20-4
$4934 49-'*
$13’* 13
SSP? Sl’s
$25’* 23’*

SS $
$26 25’*

zlO $1? 1? >2
z«5 $7 V* 7 * 7'*
240 3 CÆ 305 J05

S925 $8’4 838 8’»
25 $47 '* 47’* 47J*

/25 $7 j J 2 7’ 3I47& $29 29 29 4
5J0 $7« 23 74
*25 $38; * 38 38
755 $19 * 19 . 19^4
/26 $69 r 69 , 69 î

50 $101' , 101’: 101
300 $24'. 24 « 24. 
40C $R 58
1'0 $7 .7 ?

25 $26' 28'; 28
tOO S8 ;• 8 . 8

'3575 $19*4 18 : 19 ,
1905 $26 4 26 26**
300 $15 14’» ij
365 546 j 46 46

70 S27' * 2?'« 271. 
200 $?47, ?4y« 24 ’, . 

1050 $61 6C . 61 ■
25C 124 v 24 7a
225 $86
175 $8e 85’» 86
Z20 $7? 72 77
25 $o« *i 98 . 98
m $35 34-,4 35

4007 $12'i1 12 12’.
7’,8256 $77»1 73*

100 $44 43’ . 44
zSC $1S5*ï IS'-J 15'
150 405 405 405
/5 $15 15 75

700 815 800 815
4700 75 77 75

100 305 305 3C5
175 $ 8 4 18'4 18’.

C I Gas Oil p z25 $14

150 $50'« 50’* SO’, 
726 $60 60 ; 60
7»0 $12 4 12U 12 4

z10 29 29 29
710 $63 G 63*» 63*4

1771 $12-'* 124» 12 .

CIL 
C Marc 
CPR 
CPR pr 
Cdn Pet
C Tire a 
OWN Gas 
C WN G pr 
CWN G S i 
< Vestnq 
Cap P idg 
Caribbean 
C hemcell 
Chemr.ei I n 
Chrysler 
C lan tone 
Codvillf 
Col Cell 
Coi C*> Pr 
C Savings 
Con Baks 
Con Bldg 
Con Bldg w 
Con MS 
Con Paper 
Con Gas 
Corby vt 
Coronatn 
Coron 2pr 
Crain Rt. 
Crestbrk 
Crown tr 
Crush int 
Cygnus a 
Cygnus B 
Dale Ross 
a /IS
Dist $rag 
D Bridge 
Delta Bor 
Deltona 
Dist Seed 
D Bridge 
Dom Elect 
Dofasco 
Oom Glas* 
Dom Lime 
Dom Scot 
Dom Stores 
Domtar 
Dom Text
Dover 
DO Pont 
East Ch Tr 
Econ Inv 
Econ I SAP 
Eddy Mtch 
Emco 
Emp Life 
Exquisite 
Exquite Aw 
Falcon 
Fam Play 
Fanny F 
Fed Gram 
Fibre 
F leet 7/.fg 
F leetwood 
Ford Cda 
FPE-Plon A 
F PE Pion pi 
Fraser 
F renter Ac 
Gen Dev 
GMC
GS Ware*
GS Wpr 
Globe A 
Goodyr 
G Mack A 
G Bahama 
GL Paper 
GL Power 
GL Pow w 
Gr W Life 
Gr Wog G 
Greyhnd
Guar Tr 
Hardee 
Hard Carp
Hard Carp 
Hawker S 
Hawker pr 
Hayes Stl 
Home A 
Home P 
Horne P* 
HBC
HB OU G 
Hur Erie 
Husky 
Husky Dw
Imp Oil 
Imp Tob 
ind Accep 
Ind Wire 
Jnglis
Inland Cpr 
Inland Gas 
Inland Gpr 
Inland Gw 
I Bronze pr 
IBM 
IMC
Int Nickel 
Int Ut-I 
Inter L 
Int Stl P 
Inv Grp 
Inv Grp A 
Jamaica PS 
James Stl 
Jefferson 
Jeff Bw 
Jockey C 
Jock 2pr 
Kelly D A 
Kelly wts 
Kelsey Co 
Kelvinator 
Labatt 
Lafarge
LOnf Cam 
L O Cem w 
Lr.k eland 
Lakeland pr 
Laura Sec 
Lau Fin ’ 
Lau F 200 
Lau Fin 140 
Lau F 125 
Lau Fin 63* 
Levy
Levy A pr 
Levy Bpr 
Life inv 
Life Inv w 
LobCo A 
lobCo B 
LobCo pr 
LobG Bpr 
Lob Inc 
Loeb m 
Magna El 
Manoir Ind 
Maher 
Maher pr 
MLf Gard 
M Leaf Mill 
Mass-F 
MF PC 
Met Stores 
Milt Brick 
Mol son A 
Volson B 
Mon Foods 
Monte* 
Montex pr 
Mon tax w 
Mont Loco 
Mont Trst 
Moore 
z.’orse A 
Nat Contain

14
2100 $20 
8000 $6 ,
2661 $69's 68 
3626 $10 

.320 $12 »
120 $58 
230 $20 
Z50 $16 
250 $20 
475 $80 

36C0 65
300 205 

1620 $15'4 
l10 $20 
Zl6 $56*«
6’5 $6
300 $5' i
225 $7.4
705 $26'4 
130 $14 
100 55

10C0 360 
z3C 125

9J, 9* »
12' * 12' • 
577» 58 
20 20

3907 $494» 49 49'«
901 $38’* 38 . 38-#

5365 SU B13J» 13H
z?0 s?r y 21’ - 211 .

1550 380 375 3’5
z25 $5’4 5T. SH
610 $30’ * 30 30

2116 $6 6 6
150 $63 63 6J

1687 $15 14 *4 15
633 425 425 425
399 $6' . 6d 6 i
z30 $«7 17 17
$11'.1 H>4i 11'.*
1142 S37’-î 37'* 371,
1605 $29 1 » 29' a 29'«

10 $123 123 123
z!5 $ * 1 ' 4 11'* nu

114? $37' 2 37'* 37 U
'6C5 $293» 29' « 29^»
1775 $17< » 167'» 17’ 8
1947 $27 26 > 26 «

100 $16 4 16 4 16'*
100 $6 5

75 $49 49 49
1750 $25’ î 25j» 25U
3549 $18: IS'* 185-»

220 $32’ J?’» 32U
300 $19’ ï 19; . 19‘ .
353 $46 46 46
170 $47 46 4/
303 $13 M3 13

75 $50-** 5034 50°*
Z75 $37J4i 37’* 374-

1100 $14 13'4 14
6C 240 235 240

390 $13>* 131* «3'-
800 335 325 325

5243 $111 108’? no
580 $26-. 26 » 26 >
z 25 $42 42 42
200 S 7» * 7v» 74*
139 500 500 500
200 60 60 60
535 $25* v 25 26 U
135 $151 150 150’ >
200 $16 . 16 . 16 v

' Z20 S66 66 6
25 $30’» 30-. J0A»

725 $5 5 5
z20 $544 5J* 53*
412 $118 118 118
Z16 $11 11 n
z25 $94 04 94

70 $17’» 11*'» m»
250 $237 215 223
2C3 SB 8 8
800 300 290 290
395 $2 Pc 20 21
885 S331 . 33 33 .
100 21 21 21
70 $90 90 90

4950 $26 26' . 26
725 $12^» 12-« 12»»
320 $13'-. 133« 13’ ;
920 95 9C 90
360 $33 «4 33 33

A 400 $29'* 28J« 29 *
2C6 S5 * 5‘* SU

46 $9? 97 97
1550 $23 22 . 23
153? $i8'» 18 18

538 $Î9'4 19'4 19' «
900 300 795 300
200 $ i 4a » UH U»
623 $17 16H 17
340 $12!Î ir>» 124»

5625 $13>» 13H 13' -,
1550 735 695 735
3308 $557» «H 55’s

895 $14’* 14 U
1785 $25 24*-» 247»
1300 265 255 265
5600 $7’* 7’« 7' *

100 $194» 19H 19 U
■i?e5 S10a'4 10»B 10" «

Z5 $18;* 18’» 18U
1585 65 60 65

z5 $28,4 29’* 28 ,
z3 $565 565 565
75 $65 64 64

5761 $987 » 99' e 93’r
725 $31'* 31H 314,
531 $89 87 H 87’*

3225 $5V» 5’ 7 5' v
515 $16: « 16 16'4

3895 $15 U 14 .
100 Sl4‘4 H’* 14'.

2073 $8’4 8 8* 4
1710 $23’ w 23 23’«
1305 $'5’4 15 15'-
3400 $5 r 5 5‘ »

7?S $10 10 10
100 $5 : 5'ï 5'ï

1525 60 57 57
50C $18 18 18
750 $8 8 9
673 $18' î 18' 7 18'
100 $12’4 12*4 1 ?4*

6550 $6'» 6' • f .
285C 285 275 275

100 $8 . 8' . 8' ;
750 520* / 20'î ?C
225 $24' - 24 24’ ;

3350 $12^4 12 1 ?»8
ns $30’r 30’* 30’a
200 $2?'4 21'* 21’4
ICO $18 18 18

' 750 360 355 355
610 $14 U' 14 ,
150 SU 11 11
125 $’8 18 18

00 S3 * 8; * 81,
400 295 295 295

2650 $11 10H U
650 $in* in ? 11' »

50 $46 46 46' .
40 $31'z 31’7 31’ 2

300 $6 •‘4 6*4 654
2375 $17 • » J 7’ : 177»

100 250 250 250
500 170 165 165
'25 $9'4 9' 4 9'.
200 $9 # fli. 9 -»
158 $115 115 115

1075 $1612 16*« «6' -
7840 $35' v J4'q 35:4

725 330 330 330
525 $11 >* H ' * nu
100 390 3°f 390
475 $37 36J * 364-
200 $37 
225 $IP4

3775 $17*«n; $ 7 •
462$ $13’4 
800 515 
Z?0 522 
685 $814 
4S0 $15 
240 S6 .

w

Vaieun
Pembina 
Photo Eng 
Pow Corp 
Premium 
Price Bros 
ON Ga>
Qf Gas pr 
ON Ga* 63y 
Rap-G a 
Reichhold 
Reitman A 
«ollarfd a 
Ronald F 
Rothman 
Royal Bank 
Russel H 
Stl Corp 
Salad* 
Sayvette 
Scot YK 
Scot V pi 
Selkirk a 
Seven Arts 
Shell Can 
Shell I p« 
Shell I w 
Shop Save 
Shopper Citj 
Silverwd A 
Simpsons 
Simp Sears 
Slater stee1 
Slater A w 
Southam
S' PdV
St Radie 
Steel Can 
Steinby pr 
Sh i nbg A 
StuaH Housi 
Suptest r>rd 
Tamblyn 
Tancord 
Texaco 
r ex Pack 
Thd CG Inv 
Thd CG In 1 
Tone-Craft 
Tor Dom Bx 
Tor Iron 
Tor Iron â 
Tower 
T Fin A 
T Fin 5 
T f ansair 
Tr C Fyno 
Tr Can Pi 
Trans-Mt 
Trans PPL 
T urnbuM 
Union Acc 
Un A« C 1 pr 
Un Acc 2 pr 
Un Carbide 
Un Gas 
U Corp B 
Universal S 
v'ersaiooo 
Versatile 
Vic G h 
Wainwr 
Walk GW 
Weld wood 
well Fin B 
Well Fin tc 
West Ind 
.‘/est »orf A 
West coast 
Westeel 
•v Pacifie 
Weston a 
Westor B 
Wstn 4! • pr 
West a w't» 
Woodwd a
Y Knit A
Y Knit B 
Zellers 
Zenith

Acme («as
Almine*
Ang U Dev 
Asamera 
Banff 
Calvert 
CS Pete 
C Delhi 
C Ex Gas 
C Homestd 
Cdn Sup OH 
Cent Del 
Charter Oil 
Dome Pete

/enta» Haut •a*
«S70 $ü’<4 .
150 $15 u ’5

«066 $«3 ! 13*3 13*8
7400 310 770 305
675 $38-*» 38 il -

7595 $117» un m*
40 $98 « 98 « W*

I0C 570 570 570
100 $8 6 8 .
I9C $28 j 28 * 28’*
ziO $8‘» 8^8 83»
tse $11 O7» 10U
200 $14 R U» 141.9

1355 $23 * 23 -
596 $74 * 73J* 74
200 831 ■*» 21 •. ll'S
150 S2V > 21U .

2815 $2 • 12 1?
i SC 466 465 466
200 $17 17 17
’00 $19*. I9-. 9->.
100 $6 a 6 * 6*
860 $13 - !?-• 13! j

90S $8 17T1S '77,
523 $25 24'b 25

1829 555 555 555
265 $14'4 14 4 .
60C 450 445 445
100 $16 4 16’. 16'4

1425 $29 4 29', 29'*
230 si;-»* 174* I?'*

1860 $13 !2» 13
1000 760 760 760

50 $38 38' î 38' j
1735 $14-. 14 e I4';e
150 $19 . «9 19 -,

6256 $?7i» 27'. 27' «
15 $101’; 101 101 ' .
75 $45*8 45-f 45'**

400 $6 6 i 6
930 $20 20''* 20-'

150 $27 27 27
100 $8 8 e
375 $51 >4 51 51
100 S’0 K> 10
250 $n-a 1l'« II'»

• 50 $50 56 50
200 $7*e 71 ; 7-»»
589 $62 61»» 61*8
250 $4C 4C 40
50 $27^1. ?7v* 77'»

400 35 35 35
2108 $13 \2Tt 13

50 $33’ 33'» 33' ï
725 396 395 395
7*0 $10 10 ’0

1135 $35 34^« 35
6725 20 \9\l 19»»
600 $9 . 9' : 9 .
86C $9 a 9»4 9».
150 475 475
!50 $4e 4: . 46
825 $5 4 480 5 4

l'/S*- $28»-' 28’r .28
1818 $31T» 31'* 31'i

z5 $13 13 13
500 $5'v 5'i 5',
400 425 4iv 415
750 $20-» 20'» 20' y
125 $15»» 15-a 15T»
00 35 35 35

1795 $36 36'» 36’*
2125 $11 10'» 4 1)

200 $5 5 5
100 490 490 49C

zl00 250 «50 250
100 4?C'. 420 420

3020 $22*f 22 22’a
fJG $19» i> I9*ii 19^,

’500 $’6^» ’6‘î 16»,
- $21U 20» • ?1'a

250 $2? 4 2?' 4 ?2'4

1514 $12:• 
ISO $253« 
’OC $6■* 
:C0 165
50 $22 

850 295 2
HUILES 

500 16 7
200 400 1
’200 59
1900 150 1
5360 730 ’
7500 32
7650 21J 2 

100 289 2
75000 197 1

600 127 
8SO $19». 

1170 $12 
100 305 3

5 Dynamic 25540 no 105 106
■‘B Fargo

Fr Pet*
100 270 270 i70

U25 4:0 400 410
EEC GridoM noo 87 87 •7

V.idcon 1300 59 5? 59
-f. xt Mill City 2142 57 si 57

Nat Pe*» 100 275 275 275
N Cont 000 26 26 26
N Davies 7500 21 » 21 Is 21
Nor Am Gas 2000 75 ?4 75
NC OIK 600 345 i40 345
Numac 800 135 135 135
Numac wti 300 35 35 35
Paiitser 2050 50 50 50
Per‘mo 3320 23’» 23 23
Petrol 500 71 71 71
Plate 262750 106 92 106
Provo Ga* 10590 248 24’ 245
Range* 400 279 722 222
Scurry Ram 1175 sir* 16»* >6

* 1 ' Spooner 3000 70 . 20 20
Sfanwe'i 7000 36* 35 36
Triad Oil 43SO 273 269 27’.
Union Oil ’470 $19 19 !9
Unispner 
U Canso 
vandoo 
wespat 
W Deciata 
W Dec rt*

4833 !3
4325 320

I3S00 4
140C 17
3SSO $45 
3200 165

12;> 13 
315 31S

VIREMENT TOTAL : 2.519^00 

MINES
Accra SOO 18 * l
Advocate 575 460 450 450
Agnico 5400 '32 130 130
All Pitch S00 16 16 16
Am Larder 2500 73 ??' 23
A Am Moly 2440 219 212 217
Ang Rouyn 5900 232 223 2255
Ansil 24600 17 15' 15'
Area 5800 74 70
Arjon 4500 8 8
Argosy 17700 31 27
Armorc 2C00 23 23
A Arcad'A 2500 20 19
A Arcad Bw 800 4 A1’
Ah C Cop 9200 135 132
A u nor 1000 375 •
Bankeno 2200 3? 31
BrKe» 2700 49 49
Barnat 500 68 68
Baska 1600 8 8
B Duo 3000 16 •
Belcher 900 40 40
Be'leterre 1000 26 26
Bethlm 3480 6’0 600
B g Nama 1000 49 48
Black Bay 3000 8' ? e
Bralorne 720 465 w
Brunswk 11725 $15' . 14'
Bunker H '5000 $32 30
Cadamet 0590 7 TV
Camflo 6700 345 335
Camp Chfb 2667 500 475
C Tung 2500 94 90
Carrf Mine» 3JO0 17 16'
C Dyno 792.6 152 151
C Faraday 500 325 325
C Jamieson '600 119 115
Cdn Keeley 7000 13 11V
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RICHELIEU RACEWAYS INC.

Raymond Lemay Aimé Des Rosiers
M Paul Dansereau president de Richelieu Raceways Inc. 
annonce la nomination de M. Raymond Lemay comme vice- 
président de cette dernière compagnie et l'élection de M. Aime 
Des Rosiers comme membre du conseil d’administration de 
Richelieu Raceways Inc.
M. Raymond Lemay est egalement administrateur et tresoriet 
de Blue Bonnets Raceways Inc., Richelieu Raceways Inc. e- 
Mt-Royal Jockey Club Inc. M. Aime Des Rosiers est le directeur 
des relations extérieures de Blue Bonnets Raceway Inc., Riche- 
lieu Raceways Inc. et Mt-Royal Jockey Club Inc.

BOURSE DE MONTRÉAL
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Gemini
(Suit* de la première page)

Il it peut toutefois que le 
lancement de la cabine Gemini 
au Cap Kennedy subisse un 
retard de plus de 200 secon­
des par rapport à celui de l'At­
las qui aura mis l'Agena sur 
orbite

Dans ce cas, le premier ren­
dez-vous serait remis a la 16e 
orbite.

Le vol Gemini-6 durerait 
alors 48 heures

Mais jamais le “Si tout e 
passe bien” traditionnel des

lans américains de conquête
umaine de l'espace n'a été fi 

chargé de sens, h'n juin der 
nier. McDivitt et White, après 
la marche du second dans le 
vide extra-atmosphe rique ont 
éprouvé de sérieuses difficul­
tés pour l’ouverture et la fer 
meture du hublot par lequel 
White était sorti de la cabine. 
Il s'agissait alors d'un méca­
nisme pourtant relativement 
simple, et les deux cosmonau 
tes se servaient de leurs pro­
pres mains.

Lundi prochain verrouillage 
et deverrouillage se feront par 
télécommande c I e ctronique. 
Parmi toutes les difficultés an­
ticipées figure celle de l'impos­
sibilité de dégager le nez de la 
cabine "Gemini" de l'emprise 
du "collier" de l’agena dans le­
quel il se sera inséré.

Sc-hirra et Stafford pourraient 
néanmoins contrôler l'ensemble 
"Gemim-aeena'. et la non-sé­
paration des deux véhicules 
n'empécherait nullement rallu­
mage des rétro-fusées. Mais, 
cette dernière opération réali­
sée. P'Agena ajoutant son 
poids de 7.<MH) livres a celui de 
la cabine. “Gemini-Agena” s'en­
gouffrerait dans l’atmosphère 
beaucoup plus vile que "Gemi­
ni” toute seule,

Il ne s'agirait plus, dans ce 
cas. d'un amerrissage normal 
de la cabine antérieurement 
freinée par ses deux parachu­
tes, avec l'équipage restant a 
son bord Mais la NASA pré­
voit que Schirra et Stafford uti­
liseraient leur siege éjectable 
de secours après l'ouverture 
des parachutes de leur véhicule 
et qu'ils se poseraient ainsi, in­
dividuellement. sur la mer des 
Antilles

Ce mode de retour A terre 
présente évidemment plus de 
risques que la procédure nor­
male. Mais les experts ont ici 
1res bon espoir qu'il ne sera né­
cessaire d'v avoir recours.

Favreau dans 
les Maritimes

Le chef de l'aile québécoise 
du parti libéral M, Guy Ka- 
vreau entreprend une tournée 
électorale de deux jours dans 
le Nouveau Brunswick et la 
Nouvelle Ecosse 

Tandis que M Pearson parle 
ce soir a Halifax, son lieute­
nant québécois s'adresse le 
lendemain aux partisans dans 
le comté de Shellbum-Yar 
mouth Mais il est attendu dès 
ce matin à Moncton, et il pas­
sera le reste de la journée 
dans le comté de Kent pour 
enfin prendre la parole ce 
soir a St-Anthony Le premier 
ministre du Nouveau-Brûns- 
wick, M Louis Kobichaud. le 
présentera à l'auditoire.

Dimanche, M. favreau re 
vient dans le Québec, s'arrête 
a Ste Marie-de-Beauce 1 après- 
midi. et a St Basile (Portneufj 
le soir.

Lundi, le jour de l'appel des 
candidate M. Favreau sera le 
matin dans son comte de Pa 
pineau. Dans l'après-midi, il se 
rend dans Sl-Jean Iberville-Na- 
pierville appuyer M Jean Des­
marais.

De son côté le ministre des 
affaires extérieures M. Martin 
est attendu dans Brome Mi.ssis- 
quoi vendredi prochain et Shef- 
ford le 1er novembre. Il ap­
puiera le docteur Jean-Louis 
Cardin dans l'un et M. Louis- 
Paul Neveu dans l'autre.

t e dimanche, les candidats 
libéraux dans Mercier, Hoche- 
laga et Maisonneuve-ltosemont 
se retrouveront ensemble a l'é­
cole du Très-St-Nom-de-Jésus, 
boul. Morgan, a 8 h. pm.

Le candidat dans Maisonneu­
ve-Rosemont M Antonio Tho­
mas .sera entoure de MM. Gé­
rard Pelletier. Ilochelaga, et 
Prosper Boulanger, Mercier. 
MM Jean Marchand, candidat 
dans Quebec-Ouest et Pierre 
Elliott Trudeau, dans Mont- 
Royal. y seront aussi.

Président de la campagne 
de la société du cancer
M Roland Gagne, président 

général de la dernière campa­
gne annuelle de la division du 
Québec de la société canadien­
ne du cancer a accepté de diri­
ger la campagne I96fi Organisa­
teur hors pair, il est très connu 
dans le monde des affaires M. 
Gagné se dévoue depuis plu­
sieurs années dans nombre 
d'organismes de bien-être et de 
charité.

Les gens qui ont 
le goût fin et le 

sens de la valeur 
achètent Corby
... et pour rien au monde ils 

n’achèteraient un autre whisky 
canadien quelconque.

(Corby’s
Special Selected

(Canadian
VRAll whisky canadien

H. Corby Dlstlllary Limited 
Corbyvltl*, Can.
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Augmentation de la 
manutention portuaire
OTTAWA — Le Bureau fé­

déral de la statistique annon­
ce que 26,812.506 tonnes de 
marchandises ont été manu­
tentionnées dans les ports 
océaniques et ceux des Grands 
lacs, au cours du mois de juil­
let. soit une augmentation de 
3.6 pour cent sur la période 
correspondante l'an dernier. 
Cela porte le total de l’année 
a 116.095,890 tonnes, soit en­
viron un pour cent de plus 
que l'an dernier.

Les assurances et le 
savon font augmenter 

le coût de la vie
OTTAWA — Le savon et 

les assurances sont les prin­
cipaux facteurs qui ont fait 
augmenter le coût de la vie 
au cours de l'année. Une as­
surance-automobile qui coû­
tait S169 l'an dernier, en coû­
te $214 cette année. Une assu­
rance-maladie qui coûtait $193 
coûte maintenant $219. Et en­
fin une barre de savon qui se 
vendait 13 cents se vend main­
tenant 15 cents. 11 s’agit d’aug­
mentations respectives de plus 
de 25, de 13 et de 15 pour 
cent.

Ces chiffres sont transmis 
par le Bureau fédéral de la 
statistique, qui a la fin de 
chaque mois, fait un relevé de 
300 articles de consommation 
courante pour établir l'indice 
des prix à la consommation. 
L’indice était de 1394 au mois 
d'août, et il a baissé à 139.1 
au mois de septembre. La ha­
sp de comparaison est l'année ! 
1949, dont l'indice a été fixé 
à 100

Les etudiants de langua 
anglaise des Maritimes 

veulent du français 
au CN

HALIFAX — L’Association 
des étudiants des Maritimes a 
demande au président du Ca­
nadien national. M. Donald 
Gordon, de placer dans le bu­
reau de télécommunications de 
la compagnie d'Etat, à Halifax, 
au moins une personne bilin­
gue, 24 heures par jour.

Le secrétaire-trésorier, M 
John W. Cleveland, qui a signé 
le télégramme au nom de l'as­
sociation, a expliqué que la Se­
maine dernière, il n'avait pas 
pu envoyer un télégramme en 
français à l'Union des étu­
diants de Moncton, “parc* 
qu'il n'y avait personne dans 
le bureau qui pouvait com­
prendre 1# moindre mot de 
îrançais’'.

Affirmant que, comm* Cana­
dian anglais, il était froissé 
par eat incident, M. Cleveland 
a dit que lea employé* du bu­
reau du CN à Halifax n* possé­
daient même pas une Donna 
phrase stéréotypée pour expli­
quer l’absence du français.

!,e télégramme è M. Gordon, 
rendu public aujourd'hui, a été 
approuvé à l'unanimité lors 
d'une réunion de l'association.

Les Oblats de Montréal 
ont choisi leur délégué
Le père Paul Emile Pelle­

tier. n m.i., ancien aumônier 
de la J.O.C. et du Service de 
préparation au mariage a été 
choisi comme délégué des 
Oblats de la province de Mont­
réal au chapitre général de la 
congregation qui se tiendra à 
Rome en janvier 1966 Les 
supérieurs et délégués des 40 

, maisons et résidences de cette 
; communauté ont pris cette dé­

cision lors d'une réunion te­
nue à Ville LaSalle. 1-e père 
Pelletier, qui était également 
membre de l'exécutif de la 
J.O.C. mondiale, à titre de re­
présentant de l'Amérique du 
Nord, est directeur de la re- j 
vue de pastorale "Prêtre-Au- ! 
jourd hui". L'assemblée a dé­
signé le père Fernand Jetté. 
du scolastieat St-Joseph. corn- ' 
me substitut au cas o) le père 
Pelletier ne pourrait assister 
su chapitre, qui sera l'un des 
plus importants depuis la fon­
dation de la congrégation en 
1816

Séria d'émissions tur 
la foi des étudiants

Le père Jean Jacques I-arl- 
vière. des Clercs de Saint Vu- 
trur. auteur d’une enquête so­
ciologique sur la loi des col- ' 
logions et collégiennes, sera 1 
l'invité du père Paul Hamel, i 
sj. à l’émission "Témoigna-; 
ge", vendredi Tl octobre et 
les vendredis suivants Le pè 

i re Larivière, qui a déjà publié . 
les résultats de son enquête 
dans un ouvrage paru cher 

, Fides, "No* Collégiens ont-ils 
i encore la foi fera connal- 
i ire les circonstances qui ont 

entoure son etude, les objectifs 
quelle visait, ainsi que lea 
résultats obtenus L'émission ; 
Témoignage" est à l'horaire 

du poste C K.A.C. à 7 heures 
50 Elle passe également sur 
50 autres ppstas canadiens.

Doctorats honorifiquoa 
i deux Québécois

Le professeur de droit Frank 
Scott, de l'université McGill #t 
l'anthropologue Diamond Jan- 
ness, de Wakefield, au Québec, 
recevront des doctorats honori­
fique* en droit d* l'universtté 
de la Saskatchewan. V* 8 ao- 
vambra.

vers le Québec à trH
* :m

Martineau intente 
de* poursuites

Lesage: nos maux 
sont imputables 
à l'ignorance

PETERBOROUGH, Ont. — 
Participant à une cérémonie 
de pose de la première pierre 
du collège Champlain, prêt de 
Peterborough, M. Jean Lesage 
a déclaré mercredi qu’il "faut 
attribuer largement à l’igno­
rance'' les maux de la terre.

"Réduits à leur cause pre­
mière, a-t-il dit, nous ne trou­
vons pas d’exemple dans l'his­
toire de maux qui auraient pu 
être évités et qui n'ont pas été 
causés par l'ignorance et par 
le préjugé, qui est une for­
me venimeuse et contagieuse 
de l'ignorance”.

M. Lesage a ajouté : “Mais 
qu'un collège ontarien porte 
un nom qui est si vénéré à tra­
vers le Québec, voilà un défi 
à l'étroitesse d'esprit. Quel 
geste, beau et chaleureux, de 
compréhension. N'est-ce pas 
un excellent moyen de dire 
aux préjugés : “vous n'aver 
pas de place ici",

M. Lesage a affirmé d au­
tre part, que l'éducateur d'au­
jourd’hui fait face au défi le 
plus significatif de l’hUtoire 
de l’enseignement. ‘Tl a main­
tenant l’occasion, a dit M. Le­
sage. de réussir là ou les 
ideologies communistes et ca­
pitalistes ont définitivement 
connu l’échec : éliminer tou­
tes les inégalités qui ne dé­
pendent pas du mérite per­
sonnel”.

M. John Robarts, premier 
ministre de l’Ontario a parti­
cipé avec M. Lesage à la cé­
rémonie marquant la cons­
truction du futur collège 
Champlain.

QUEBEC - M. Gérald 
Martineau, conseiller législatif 
du Québec et ancien trésorier 
de l'Union nationale, a intenté 
une action en dommages de 
$j0,000. en cour supérieure, con­
tre la Presse Canadienne et le 
quotidien "Le Soleil", de la 
vieille capitale.

M. Martineau soutient que, 
dans une nouvelle du mois de 
septembre dernier, on a dit 
faussement qu'en qualité de re­
présentant du gouvernement, il 
avait accepté de l'argent d'une 
compagnie, alors qu'il est 

rouvé qu'il n'a obtenu aucun 
énéfice personnel de transac­

tions dont les tribunaux devront 
juger de la légalité.

A la présidence des 
maitres-élecfriciens

M. Jean Chauret. de Mont­
réal. a été élu président de la 
corporation des maîtres élec­
triciens de la province de Qué­
bec, au terme du 15e congrès 
annuel de cet organisme, tenu 
en fin de semaine a Québec. M. 
Chauret succède à ce poste a 
M. Antoine Grégoire de Hull.

Le bureau de direction com­
prend également M. Grégoire 
Duguay de Granby. 1er vice- 
président; M. Claude Lamy, de 
Joliette, 2ème vice-président; 
M. Emile Bourbonnais de Mont­
réal. secrétaire. Le comité pa­
ritaire de la corporation com­
prend également des directeurs 
représentant les diverses par­
ties de la province de Québec.

L’histoire des 
fusiliers Mont-Royal

En marge de la publication 
de l'histoire régimentaire, le 
comité historique du régiment 
que dirige le brigadier Guy 
Gauvreau fait appel à tous les 
officiers, sous-officiers et sol­
dats qui ont servi dans les dif­
férentes formations du régi­
ment Les Fusiliers Mont-Royal 
en temps de paix et en temps 
de guerre à se présenter au 
manège régimentaire, avenue 
des Pins à compter de 8h. p.m. 
les vendredis 22 et 29 octobre. 
A cette occasion, des équipes 
d’anciens officiers recueilleront 
les témoignages précieux et 
personnels des anciens mem­
bres du régiment. Ces témoi­
gnages viendront s'ajouter à 
l’histoire officielle pour former 
un tout.

Complexe de pêche 
à Rivière-au-Renard

QUEBEC — Le ministre 
de l'industrie et du commerce 
dans le cabinet provincial, M. 
Gérard-D. Lévesque, a annoncé 
l'établissement d'un complexe 
ultra-moderne de pèche à Ri- 
vière-au-Renard, en Gaspésie au 
coût de $4,400,000. Les travaux, 
qui commenceront incessam­
ment, comprendront la cons­
truction d'une usine de trans­
formation du poisson, ainsi 
que la construction d'une rampe 
de lancement, d’un chalutier de 
pèche de 155 pieds et la réfec­
tion des tabliers du quai actuel. 
M. Lévesque a ajouté que le 
projet fournira éventuellement 
de l'emploi à 300 personnes et 
peut-être à 600.

Diefenbaker
(Suite de la première page)
La veille, à Renfrew, le chef 

conservateur a mis M. Pear­
son au défi de publier la lettre 
du président Johnson au sujet 
du Vietnam. Selon lui. les dé­
clarations du gouvernement sur 
le problème vietnamien sèment 
une contusion grossière qui 
équivaut à une "tromperie". Le 
gouvernement a perdu tout sens 
de ses responsabilités interna­
tionales, a-t-il soutenu.

M. Diefenbaker a dit que ce 
n’est pas en palabrant que l'on 
pourra réussir à cacher que le 
ministre de la défense, M. Paul 
Hellyer, ne semble pas avoir 
accès à la correspondance con­
cernant son ministère.

Montréal
(Suite de la première page)

bâtir un Québec modern* où 
il fait bon vivra, où nous invi­
tons les gens honnêtes et res­
pectables à travailler et à vi­
vre en toute sécurité et en 
toute liberté.

Un autre invité fut prié 
inopinément à dire »• elq-—s 
mots : le maire de Toronto. 
M. Philip Given souligna I' - 
mitié qui l'unit au maira do 
Montréal et à U métropole. 
Rappelant que, le mois der­
nier, M. Drapeau avait partici­
pé à l'inauguration de l'hâtel 
de ville de le viile-reine, M. 
Given dit en souriant qu'il 
était prêt à venir à Montréal 
chaque fois que son maire par­
ticiperait au lancement d'un 
nouvel immeuble de grande 
classe.

Le congrès de PUCC
(Suite de la première page)

L'été dernier, le gouvernement provincial a amendé la loi 
des marchés agricoles en accordent des moyens accrus aux 
syndicats da producteurs, notamment celui de faire déduire la 
cotisation syndicale sur autorisation écrite volontaire et révo­
cable du producteur, et celui de trensférer les pouvoirs des 
offices de producteurs à des syndicats par simpla décision do 
l'assemblé* général* plutôt que par référendum.

Au cours de la prochaine année, l'UCC soumettra au gou- 
varnamant un projet da loi des syndicats agricoles. La question 
du modo de cotisation sera l'un des principaux points d* c* 
projet et M. Moreau a confié que la tendance du comité 
chargé de préparer le projet laisse prévoir que l'UCC réclamera 
la déduction obligatoire par les conseils municipaux ou d* 
comte lorsqu* la majorité des producteurs d'une localité ou 
d'uno région auront opté pour l'UCC.

Lo congrès a élu hier les dirigeants d* l'UCC pour la 
prochain* année. M. Sorcl a été réélu è la présidence par 
acclamation. M. Albert Allam a été élu vice-président, en rem­
placement de M. Marcel Dubuc, et M. Joseph Bouchard a été 
réélu deuxième vice-président.

svensHARp

Nouvel acier, nouvelle lame, nouveau confort

ElfEDCUEif Efitin
La première lame en acier inoxydable de 
qualité ultra-supérieure. Elle vous donne 
un rasage d’un velouté que vous croyiez 
encore impossible. Le secret? Un nouvel 

acier d’une qualité insurpassable 
—l’acier au chrome inoxydable!

Ce nouvel scier le R ne-Gram* suédois est 
un scier inoxydable è grain fin, à basse teneur de 
carbone et haute teneur de chrome, conçu et étudié 
spécialement pour noue, e'ect-à-dir» pour vouai 
S affiient plus finement gadant «a douceur d» ooiNPt

pfus longtemps, I est encore merfleur que le meilleur 
acier inoxydable jamais utilisé auparavant R a permis 
la fabrication de notre nouveau Convex Edge*, le fil 
de raeoir qui caresse et glisse sur la peau en douceur.
Cjfyq lypf rtnau-^y Kfltlt mffOfTl $1.00.



„ par Gerotd’Gerry* 
Gosselin

A côté des grands spectacles du sport professionnel 
qui retiennent l’attention des sportifs depuis deux ou 
trois semaines, il convient de signaler des initiatives qu’on 
ne peut ignorer. Je veux parler, en premier lieu, d’Expo- 
Ski, une initiative du centre de l’Immaculée-Coneeption. 
Cette exposition, qui finit dimanche, n’aurait d’autre mo­
tif d encouragement que d’être une autre réalisation du 
R. P. Marcel de la Sahlonnière, que ce serait suffisant. Le 
fondateur de l’Association canadienne des centres de loi­
sirs, depuis quelque temps, est en train d’imprimer son 
évangile dans le coeur des jeunes et d’attirer l’attention 
sur les sports de plein air.

Le hockey est sans doute notre sport national, mais 
s’il y a beaucoup d’appelés, il y a moins d’élus. De plus, 
il s’agit d’un sport de contact. II existe, pourtant, pour la 
santé de l’individu de tous les âges, des moyens de se te­
nir en forme, des sports agréables, moins dangereux, mais 
non moins formateurs. Mais pour cela, il faut sortir, lais­
ser les salles de jeux suitant de fumée, abandonner les 
cinemas, et une foule de distractions énervantes, sans ou­
blier l’esclavage de la télévision. Le ski est un de ces sports. 
Sport qui peut être de compétition ausi, mais, dans notre 
contexte de raffermissement de la jeunesse, le ski est un 
sport de conditionnement, de perfectionnement, d’endu­
rance, de joie saine et de grand réconfort.

Il ne faut pas attendre la bordée de neige qui para­
lysera nos rues ni le givre oui rendra les routes glissantes. 
Il faut se préparer dès maintenant et le meilleur moyen 
de le faire est de visiter Exno-Ski, qui se tient jusqu’à di­
manche soir au centre Paul-Sauvé. On y trouvera les équi­
pements pratiques, abordables ; les conseils de gens éclai­
rés ; les outils indispensables ; et surtout l’ambiance pré­
paratoire aux excursions promises à la prochaine saison. 
Pourquoi ne pas terminer en ajoutant au slogan du Père 
Sablon : * La santé par le ski”. Sa fiche comme promo­
teur de loisir, sains est impeccable. C’est le Sandy Koufax 
des loi 'ir«. Ou*nH le gouvernement provincial va-t-il »e 
l'attirlier exrhisivpment rt en ncrmanence au prochain 
hurrati des loisirs provinciaux ?

■ ■ ■

Une autre h"He initiative : celle du centre Notre- 
Dame, fover québécois du ballon-panier, qui a décidé 
d'a:outfr une autre discipline à son programme, celle du 
polo aquatique et qui, pour le faire, a retenu les services 
d’un grand soéciaüste en la matière. Norman Goldberg. 
Ce dern’er est un ancien membre des équines canadiennes 
oui rco-ésrntèrent te Canada, en Israël, en 1957; aux Jeux 
panaméricains du Brésil, en 19b.I, et en Europe l’été der­
nier. La méthode du gérant général Yvan Coutu est sim­
ple. Pour vulgariser un sport, il faut avoir des instruc­
teurs compétents et pratiernes, et pour former ces der­
niers, il faut développer plusieurs joueurs. C’est un cercle 
vicieux. Ces sports n’attirent évidemment pas l’attention 
de la télévision, à peine quelques mentions dans les jour­
naux, mais étant donné que la plupart des maisons d’en­
seignement ont des piscines, le centre Notre-Dame cher­
che, non pas tellement à former des champions, mais des 
hommes, ce qui est un des buts premiers de l’éducation 
physique, recommandée par le rapport Parent, pour com­
pléter l’épanouissement complet des jeunes.

■ ■ ■

Le polo aquatique est loin d'être un sport facile. Pour 
y réussir, il fau, une habileté peu commune comme na­
geur, — c'est la base, — de l’endurance ; des muscles 
puissants et beaucoup de virtuosité pour manier le ballon 
à travers la nappe liquide et sans point d’appui pour le 
corps. Ce sport occasionne une grande dépense d'énergie 
et c'est pour cela qu'on y parvient seulement à la suite 
d’un conditionnement physique rationnel et graduel, pour 
arriver à la maîtrise complète de cette discipline. Par l’ad­
dition de cette discipline à son programme, le centre Notre- 
Dame rejoint la Palestre où ce sport est aussi en honneur. 
On compte prés de 500 joueurs dans la région métropoli­
taine. I.es parties, au centre Notre-Dame, auront lieu le 
lundi soir, à 9h.30 p.m. et le samedi après-midi, à 5h. p.m.

VOYEZ LES 
ALOUETTES

PROCHAINE JOUTE

HAMILTON vs ALOUEHES
Samedi, le 23 octobre. 2 h. 05 p.m.

Les billets sont disponibles 
aux endroits ordinaires, et 
au Bureau des Billets des 
Alouettes, à la Galerie des 
Boutiques de la Place Ville-Marie,

875-2045
LE CLUB DE FOOTBALL LES ALOUETTES DE MONTRÉAL, INC.

Pensez à _____ ^

^aiks
POUR DES RÉPARATIONS EXPERTES

qui prolongent la vie des chaussures usées.

Vos vieilles chaussures auront la qualité Pack's 
par un ressemelage complet comprenant: le 

remplacement des talons et leurs coussinets, la remis 
en état des dessus y compris les coutures et 

lacets, plus un soigneux cirage;
Portez vos chaussures usées —Dack's ou de toute 
autre marque—au magasin Dack's le plus proche.

Seulement $8.95
3 MAGASINS À MONIRÉAl 1235 Carré Phillips

5125 Boulevard Décarie 
1025 ouest, rue Ste-Catherine

LE DEVOIR. MONTRÉAL, VENDREDI, 22 OCTOBRE 1965 QUINZE

Pour créer son plan de pension

L'Association des joueurs réclame 
contribution annuelle de $90,000

une
de la LCF

OTTAWA — L'Associa­
tion canadienne des jou­
eurs de football, bien que 
non encore reconnue offi­
ciellement par la Ligue Ca­
nadienne de Football, a 
réclamé du circuit, hier, 
une contribution annuelle 
de $90,000 pour l’aider à 
créer un plan de pension.

L'association, par la voix 
de son président, Gary 
Schreider. a indiqué n'avoir 
encore reçu aucune répon­
se de la ligue sur cette 
question. Par ailleurs, elle 
aura nombre de complica­
tions à régler avant de pou 
voir lancer son plan de 
pension, à plus forte raison

à l’approche de la création 
du plan de retraite du gou­
vernement fédéral, qui de­
viendra effectif à compter 
de l an prochain.

Schreider sYst dit confiant 
hier de voir bientôt la ligne 
Canadienne de football recon- 
naitre officiellement l'Associa­
tion comme organisme dv né­
gociation, soulignant que les

L'offre faite à Bernard Geoffrion :

“Une autre preuve du dirigisme 
révoltant que les tout-puissants 
du hockey exercent sur ce sport”

— Martineau
Bernard Geoffrion, instructeur des As de 

Québec de la Ligue Américaine de hockey et 
ancien joueur-étoile des Canadiens de Mont­
réal a dit hier qu'il tenait à poursuivre sa car­
rière avec l'organisation des Canadiens.

Geoffrion a dit qu'il avait été intéressé, au 
début de la semaine, par une offre d'un con­
trat de cinq ans à $35,000 par année, qui lui 
a été faite par la direction des Leafs de To­
ronto.

"J'ai pensé à mon affaire ,a dit Geoffrion 
et je ne suis plus du tout intéressé par cette 
offre. J'ai fait ma carrière dans le hockey avec 
le Canadien et je veux la terminer dans leur 
organisation. Pour l'instant, je suit instruc­
teur des As et je veux le demeurer," a-t-il 
lancé.

Geoffrion, qui est âgé de 34 ans, est un 
retiré volontaire du Canadien et il figure sur 
leur liste à ce titre.

"J'ai consulté le livre des règlements de la 
Ligue nationale," a-t-il précisé, "et je constate 
qu'aucune équipe ou aucun propriétaire d'é­

quipe de la ligue n'a le droit de m'approcher."
"Boom-boom" qui en est à sa deuxième an­

née comme instructeur des As a conduit, ces 
derniers au championnat de la division est de 
la Ligue américaine l'an dernier.

Geoffrion a précisé que l'offre lui avait 
été faite par Stafford Smythe de l'organisation 
des Leafs.

Pour sa part, le président des As de Qué­
bec, M. Gérald Martineau a déclaré en com­
mentant l'offre reçue par Geoffrion, que la 
direction de l'équipe ne s'opposerait pas et 
qu'elle laisserait l'entière liberté è Geoffrion 
de faire son choix.

"Nous n'empêcherons certainement pas un 
Canadien français de gagner $35,000 par an­
née, s'il le peut," a dit M. Martineau qui s'est 
toutefois montré déçu du fait nue la direction 
des As n'ait pas été avisé# officiellement de 
cette offre faite à son instructeur.

"Cette façon d'agir est une autre preuve 
du dirigisme révoltant que les tout-puissants 
du hockey exercent sur ce sport."

1NTERCOLLEG1 ALE

Normand Desjardins, un 
quarl-arrière vedette

I.e collège de Montréal est 
en train de créer un véritable 
mythe du ’•quart-arrière”, au 
football intercollégial.

Après avoir aligné durant 
plusieurs années ‘‘le maitre”, 
Pierre Bouchard, voici que le 
club aligne cette année un jeu­
ne homme qui connait des suc­
cès fantastiques avec ses pas­
ses.

Normand Desjardins. Voilà 
un jeune homme qui pourrait 
se créer une carrière enviable 
ehc? les professionnels, si seu­
lement cette dernière l'inter- 
resse.

Depuis le début du calen­
drier. dans la ligue Intercollé­
giale. Normand a accumulé 
198 points, cl même en reslant 
inactif au cours des deux der­
nières joutes, ses poursuivants 
n'auraient à toute fin pratique 
presque pas de chances de le 
retoindre, tellement son avan­
ce est confortable.

Normand dourine dans six 
domaines individuels, et seul 
.lean Robert Charland (plus 
grand nombre de verges en 
moyennes par passe complétée 
21 R, et plus long jeu : 90 ver­
ges) a réussi à lui ravir deux 
honneurs. Et le seul honneur 
douteux (le plus grand nombre 
d'interception) est détenu par 
Henri Scarlett, qui s’est fait in­
tercepter sept fois en cinq jou­
les.

Chez les receveurs de passes, 
la lutte sc fait toujours à deux, 
le solide François Leduc, des 
Cactus du collège Notre-Dame, 
et Raymond Sauriol, du Douze 
du collège Grasset, mais par 
contre on souligne l'arrivée 
dans la mêlée d'un type, Mau-

FORUM
SAMEDI, LE 23 OCTOBRE 

à 8 hres P.M.

HOCKEY - LIGUE NATIONALE

DETROIT

CANADIENS
PRIX : Sièges à $2.00 dans la ter- 
lasse en vente aujourd'hui de 
10 a m. à 0 heures et demain 
a compter de 10 heures, liillets 
d'admission générale à $1.Î5 et 
$1.50 aussi en vente aujourd hui 
et demain. Millets d'admission 
générale a $1.25 en vente samedi 
soir a compter de 7 heures aux 
guichets de la rue St-Luc.

rice Leclerc, des Electriques de 
Shawinigan. qui a fait des pro­
grès immenses au cours des 
deux dernières semaines, si 
bien qu'il .s'est hissé au troi­
sième rang.

Soulignons incidemment que 
Jean Laurin, des Tribuns de 
SteThérèse. a capte les neuf 
passes dirigées en sa direction 
par le quart-arrière, si bien 
qu'il est le receveur de 
passes le plus sûr du circuit.

Chez, les porteurs de ballon, 
René Fiselte a perdu beaucoup 
de terrain sur Claude Mailhot, 
des Kodiaks du Mon! St-Louis 
et André Meunier, des Aigles 
d'or des Eudistes. Quant à Guy 
St-Jean, qui n'avait presque 
pas porté le ballon lors des 
deux matches précédents, il a 
repris sa place parmi les me­
neurs. Mailhot et Meunier se 
partagent tous les honneurs in 
dividuels dans cette catégorie.

Fleet Time 
le cheval 
à vaincre
Les courses reprennent 

après une soirée de relâche, 
ce soir, au l’arc Richelieu, et 
le secrétaire Mtke McCormac 
a organisé comme attraction 
principale, un amble de $3,000 
pour préférés.

L'épreuve mettre aux prises 
le fameux Fleet Time, des écu­
ries Maplewood, un excellent 
ambleur de 3 ans. qui. depuis 

I quelque temps, a été attelé 
j passablement dur. à l’occasion 

de stakes où il devait se me­
surer à Woodlawn Drummond 
ou Rivaltime. Le handieapeur 
Bill Slack a décerné une cote 
matinale de 5-2 à Fleet Time, 
mais il semble avoir beaucoup 
de respect pour Bullets, qu'il 
a coté a 3-1.

En plus de ces deux excel­
lents amblcurs, le peloton 
reunira également Drummond 
Widower, un cheval qui n'a 
pratiquement pas couru cet­
te année et qui devrait être 
frais et dispos, Novae Scott, 
qui a déjà gagné en 2:03 et 
qui peut toujours surprendre 

| J J. Wann qui a déjà battu de 
1 meilcurs chevaux et enfin 

Starbound. un ambleur qui, il 
' faut le reconaître, à quelque 
i peu déçu cette année.

UN WHISKY CANADIEN

Un des 3 Grands Whiskys Canadiens
EXPORTÉS AVEC FIERTÉ VERS PLUS DE 50 PAYS

OISTUH Vlfllll {T fMBOUTilllE A VAllfVflElD PAR CAftAOlAft SCKtfcltV OtSTHltNIEt LTD

Inscrits au Richelieu
UTIKITE DES KI-KVEUH8 Dl' 

Ql EBEC
AMBLE — 3 ans — $3,617 
Pas dr paris — % 7 h. 30

1 Ben's Gift W. Bourgon
2 Plue Rldge Adioc
3 Meadow Wayne B Côté
•4 Crush atone Mtr, Y Plouffe
5 Royal C. Way G Jutras
6 Cloverland Gordon, McTavlsh
7 Devil Ml:
8 Duc St-Maurice R Paquln

PREMIER F COURSE 
TROT — Conditions — $1,000

1 loaola Hanover 3
6 Tyee G Bouvrett* 7.2
7 Tonie M crie L Pelletier A
3 J R. L. Duquette 6
R Belle Front L. St-Jacques 6
2 Merrle Piper 8
5 Northwood Barney. G’maiaon R
4 Doug Hanover R. Trudel 10

Aussi éligibles:
Clever Stone F Leboeuf
Why Not H. Stewart Jr

DECXIEME COl'RSF. 
\MBLE — Réclamer — $006

5 Duchess Day C 
fi Norma B
3 Princes» Star»
1 Chief Johnston
2 Penny Chief
4 Juliana Herbert 
8 IncitAtus
7 Franchise

Aussi éligibles: 
Robert L 
Ronnie Dean

Lachance 
S Grisé 
Bourgon

R Bolly 
Lefebvre

M Picard 
Karma 1er

TROISIEME COI RSE 
AM B h F. — Conditions — $000

3 Show Boy
2 Newark R
4 Shaffer Fairy 
fi Meadow Byrd
: Milton Hanover
5 Just Joe
7 Step Bevond
8 Oav Rhapsody 

Aussi éligibles: 
Castle Hal 
Silly Boy

Y. Pelchat. 3
RouthlUier 7-2 

E. White 9-2
R Ponton 5
R. Hardier fi

L Bergeron 
MacTavish 

J. Gram

N. Ma.-vsé
P Grenier

8
10

QUATRIEME (Dl RSI 
trot — Reclamer — $1.200
Dusty Dean 
Mr Tvson 
Gay Baron 
Proper Wav 
Hoot Charm 
Scotch Irtoh

8 Cloyd Hanover

Orandmaison 
G. l^chauce 

C Rocheleau 
M Gingraa 

W. Bourgon 
Y. Gamache 
G Ka/maler 

P Caldwell
CINQITFME COCRSE 

AMHI.K — Conditions — $1.000 
3 Dom DhU G. Lachance
5 Here'» How R Caldwell
fi Sargeant Dares MacTavish 
7 Midnight A Grattan. Stwart
2 Melody Smoky P Hebert 
1 Diamond Pence Martineau 
4 Northwood Daniel Dupont 
8 Mifflin Hanover C. St-J'que* 

Aussi éligible:
Joe Brooke L St-Jacquea

SIXIEME COCRSE 
AMRLE — Conditions — $1.200

6 Miss Baker Adios. I^*feb\re 2
5 Rhythm Man C. Moreau 4
3 Hldow'er Patch Y. Pelchat 4
1 Easy Abe P Caldwell fi
4 Peter W G Lachance fi
2 Joseph B I^alrd L. Bourgon 8 
8 Dapper Grattan S. G. Fillon 8
7 Candv Mountain J. Hébert 10 

Aussi éligibles
Stormy M A Hanna
Hickory Meadow Vllandré 

SEPTIEME ( OCR S|.
TROT — Conditions — $1,200

3 Empire Soil ', O Lachance 3
4 Newport Rocket M Gingras 4
6 Sherbrooke Wav e R Gagne fi
2 Beasle Fllcka G Cameron 6
8 Flemlngton Riddell Watters 6
1 Lona Spring wood P. Grenier 8
5 Faber Mar Mir M. Bouvrette 8
7 Duchess Song P Caldwell 10

Aural élltibie.
Pinky Jamie O Ka/.maler 

HCITIEMF COCHSI 
\MRLE — Conditions — $1.400

3 Dicky D*re« Y Oamache
! 1 Senator Pick V Plouffe 7-2
i 4 14* I Jon C. Dupre 4
I S Armbro Davey F Leboeuf fi

fi Ima Johnston G l irhame fi
1 7 D and M G Ka/jnalcr 8

8 Speedv Sam C Pelletier 8
j 2 Little Dandv P Grenier 12

XECVIF.ME COI RS!
AMBLE — Préféré* — $3,000 

.j I Fleet Time MacTavish 5-2
5 Bullets O Lachance 3
2 Drummond Widow. C P'tler 4
3 Novae Scott V Bourgon fi
4 J J Wann R Botlv fi
fi Starbound O Ka/maler 8

DIXIEME (OCRS!
IMBI K — Réclamer - $1,000

3 Steady Flash Y. Plouffe 3
! 5 Quick Prime 7-2

4 Wavko C Pelletier 9-2
8 The Saint R Bouthlllier fi
2 Dale Freehall C Bélanger fi 
1 MlnnleV Gene Martineau 8
fi Lucky Shot M. Gingraa 8
7 Stewart Dit S. R Roberge 10

Aussi éligibles.
Keyko P. Grenier

* Mi Pogle O. Ki/maler

dirigeants du football canadien 
se sont montrés de bonne foi 
au cours de rencontres qu'ils 
eurent au cours des derniers 
mois avec les membres de l'or­
ganisme.

Le contenu de la réclama­
tion faite par l’association a 
été révélé à la ligue en juin 
dernier mais il n'a été rendu 
public qu'hier.

“Nous avons voulu donner 
au gérants généraux et aux 
propriétaires des équipes suf­
fisamment de temps pour étu­
dier la question avant d infor­
mer la presse de notre deman­
de". d expliquer Schreider. Ce 
dernier a été porté à la prési­
dence de l'association lors de 
sa création, en mai dernier et. 
depuis, il s'est retire du foot­
ball Les joueurs lui ont tou­
tefois demandé de poursuivre 
son terme à la présidence 
avant de les quitter.

Le plan de pension désiré 
par les joueurs nécessiterait 
de leur part un déboursé an­
nuel de S300. chacun, te qui 
formerait un grand total d'en­
viron $90,000 et l’équivalent 
par la ligue ou tous les clubs 
qui en tonnent les cadres.

“Nous aimerions mieux que 
l’argent provienne des coffres

de la ligue plutôt que des 
équipes afin de protéger cel­
les-ci au cas ou elles connaî­
traient de mauvaises années", 
de dire Schreider.

Bill Crothers et 
l'athlétisme

TORONTO — Bill Crothers 
s préconisé que les program­
me:- scolaires lassent une 
meilleure part a la formation 
athlétique Le célèbre coureur, 
sans une déposition qu'il a 
faite devant le comité sur la 
jeunesse de la Législature on­
tarienne. a soutenu que les 
éducateurs devraient insister 
moins sur les notes de l'étu­
diant et davantage sur sa par­
ticipation aux autres activités, 
telle l’athlétisme.

Quatre instituteurs qui dé­
posaient en même temps que 
Crothers o n t recommandé 
qu’on pen>e davantage a l’u- 
tiiisation des loisirs et que 
tous les étudiants du degré se­
condaire devraient avoir une 
période quotidienne d’éduca­
tion physique.

HOCKEY
HIER

LIG CK S MT RK X IN T
H<*i>hev à Québec 

Lica T 4CXIOK V
Peterborough a Hamilton 

< E SOIR 
LIU E AMERIC AINE

Los Angeles a Baltimore 
I.na E II XIOR ONT X 1(10

Catharine's à Niagara. Fall* 
Toronto a Kitchener

CLASSEMENT
LIGUE AMERICAINE

(DIVISION EST)
c; f* V Pp Pr Pt«

Providence 2 6 4 4
Québec I :o 5 3
Hershev 1 1 Î 10 3 3
Baittmore 1 0 7 5 2
Springfield 0 0 fi 12 0

(DIVISION OlEST)
(i

Rochester 1
r N

o
Pp P* P*«

Pittsburgh 1 o fi 2
Cleveland 0 0 0 O
Buffalo 0 0 3 fi 0

LIGUE JUNIOR "A"
G p X Pp Pr Ptfi

Oshawa 2 2 1.1 H fi
Kitchener 2 0 20 11 5
Peterborough 2 0 1 Ifi 9 5
Niagara Falls 2 0 0 IP 5 4
St. Catharines l 2 1 1* 20 3
Toronto 1 1 0 12 10
Hamilton 2 0 15 Ifi 2
Montreal 0 2 i 8 13 1
London 0 4 0 5 21 0

COMPTABLES AGRÉÉS
MEMBRES DE

L'INSTITUT DES COMPTABLES AGREES THE INSTITUTE OF CHARTERED
DE QUEBEC ACCOUNTANTS OF QUEBEC

— établi en 18A0 —
C.-D. Mellor, C.A., Directeur Adminittretif 

Edifice oes Comptables Agrees, 630 ouest, rue Legeuchetière — Tél.î 861-1891

ARCHAMBAULT, MARCHAND, 
BOIVIN, ARBOUR, LAFIEUR 

A CIE
Comptables «gréés 

159 0., rue Craig. 861 1491

ARMAND, FIUION A ASSOCIES
Comptables agréés 

3785 ouest, Jean-Talon 
RE 1 7601 

Ville Mont-Royal

AUDtî, POUPART A CIE
Comptables agréés

P. Audft, BA. L Sc. Com., CA. 
G Poupart B A , L.Sc Com., C.A.

/073 St Denis Montréal 10 
272-8751

KENDALL TRUDFl & CIE
Comptables agréés 

1015 Côte Beaver Hall 
866 8563

GERARD lABEUE
Comptable agréé 

80 est, boul. Henri-Bourassa 
384-9945

LACHANCE. BROSSEAU,™ 
ALIARD & CIE

Comptables agréés
Bernard F 1 «chance C.A. 
Pierre Y Brorseau, C.A.

Denis Allard. f.A.
Rotjrr Morin, C A 

Georues Gagnon C A.
110 ouest, Place Crémaiie 

Suite 750 — 381-9323

MESSIER, GUY, POIRIER, 
BOURGEOIS, GUENETTE i ASS.

Comptables agréés
Jacques Bourgeon, L.S.C., C.A. 

Guy Guenette, C A.
Pierr/v Paul Guy, L.S.C., C.A.

Guv Messier, L.SC.., C.A. 
Raymond A Poirier, C.A. 
Robert Houde. B A., C A.

50 Place Crémane — Suit» 4*2 
Montreal 11 387 447}

NADEAU, PAQUET & CIE
Comptables agréés

Jacques ft Nadeau. C.A.
Réal Vainvüle- C.A.
Gilles Blondin. C.A.
Michel Guérin. C.A.

E G M Muiliflan. C.A.

1420 ouest. Sherbrooke, ch. 850 
842-6812

BASTIEN, BARRIERE i ASSOCIÉS
Comptables agréés

F J. Bostlen, C A P Barrière. C.A. 
G. Burduas. C.A. B F»ellerin. C A. 

Yvon Joyal, C A

620 cuest, boul. Dorchester 
Montréal 866 5886

LORENZO BELANGER & ASSOCIES
Comptables agréés 

1980 ouest, rue Sherbrooke 
Suite 340

937-4238

CAMILLE BENOIT & ASSOCIES
Comotables agréés
r «mille BenoTt C a 

Jean Claude Gagnon. C A.
Yves Df'sn és. C A

50 Place Crémaiie, Suite 419 
_____ 381-5621 ___

PAUL E. BONNIER
Comptable agréé 

360, St-Jacques Montréal 1 
842-4691_________ 842-2761

CLARKSON, GORDON i CIE
Comptables agréés

P V. Barnett, CA HE. Bell. CA 
M. Camirand, CA H. M Caron, CA 
L.J. Carrière. CA D J Finley, CA 
JB Gick.CA A vV. Gilmour, CA
G Gingras- CA j.P Gravellne, CA 
GP Knpping.CA K MacKemie CA 
J.D. Morrison, CA R. Normandeau, CA 

D C. Scott. CA

Associés-résidents 
Montréal — Québec

Tcronto, Hamilton, Kitchener, London, 
W ndsor, Winnipeg, Regina, Calgary 

Edmonton, Vancouver

COURTOIS, FREOETTE, 
CHARETTE A CIE

Comptables agréés
F Fredette, C A. G Charette, C A.
R Poupart, C A. V. Laieunesst. C.A. 
L. Pobillard. C A. H Mercier, C A 
J.C Recette. C.A. L. BHIeMeur. C A. 
G. Fausse. C.A. H Mercier, C.A.

507 Place d'Armes 
Tel.: 842-8621

DeCARUFEl, DsCARUFEl 
A L’ESPERANCE

Comptables agréé*
50 ouest. Place Crémazi# 

Suite 1010 
Tél.: 384-1890

DENIS. DESMARAIS. .
HOULE 4 CIE

Comptables agréés
J P Dents, B A B S.A.. u.S C., C A 

rfoger Houle. BA L.S.C C A 
Olivier Sasseville. B A , L S t., C.A. 

Germrn Devrarns. CA 
Duncan Mooney C.A

57 ouest, Saint Jacques 
VI. S-5208

DESCHAMPS 4 GROTHE
Comptables agréés

J Artn.ir Ors. r A.
René F Grnthé C A

1411 Crescent, Montréal 25 
VI. 5-3248

GALARNEAU, DESMARAIS 
BOUDREAU, HUARD cl ASSOCIES

Comptables aqreés
Aimé Ga arneau c a 

JacquM De«rnara<» C.A.
Gilles Boudreau C.A 

Dortat Hua'd C A
237 o.. boul. Saint-Joseph 

Tél. 274-2534 Montreal 8

6AUVIN. DUCHARME. ROULEAU 
PRENOVOST, DUMAIS, BRAULT 

4 ASSOCIES
Comptables agréés

Roqet unuvm, C-A 
J-Orner Du 'arme, CA. 
Jean-Paul Rouleau, C.A.
Ge fdes Prenovost C.A. 

Bernard Duma s C.A.
Louis P Brault. C.A.
Pierre Lain e ( .A

561 est, boulevard Crémazi* 
Montréal 11 Tél.: 381 8011

LAFONTAINE, BEDARD 4 
BERTRAND

Comptables agréé»
Gaston Bédard, C A.
RAal Bertrand C.A.

Georges Lafontaine, L.SC., C A
7070, Chemm de la C6te des Naiget 
MONTREAL 14 — Tel : RE MOT

IAVALLEE, BEDARD, LYONNAIS, 
GASCON, IU5SIER, N0I5EUX, 

SÉNÉCAl
H.
D
J.
R
M

Comptables agréés
Lavallée. C A. 
Lyonnais, C A.

senec* a 
St LOUIS, C A. 
Demers. C a 

Pau» Hébert.

R Bedard. C.A. 
L Gascon, C A. 
P Nnispux. C.A 
P Bédard. CA 
D Crockett. C A 
A Lussier C.A

CA.. Sv'dlc
215. rue St-Jacques, Montréal 

Tél.: 849 7791
Sherbrooke Trois-Rivière»

LEBLANC 4 CIE
Comptables agréé»

F»r— 1 E Leblanc, L S L C.A.
435 est, rue Laurier 

MONTREAL 
776-2638

LEMIRE, ROULEAU 4 CIE
Comptables agréés

R Lemire, C.A R. M. Rouleau. C A
33 ouest, St-Jacques, ch. 505 

Tél. 844-3475

MAHEU, NOËL 4 CIE
Comptables agréé»

J E. Vahtu. CA A NoAt C A
R Vancu, C A B Pobart C A.
A.R F agglolo, C. A. V Hurtuh se C a 
G Amldenenu. C.A G. Landry C A 
L Jarry, C.A R Tremblay C A
M LeTeil’cr. C.A Y Lapalme C A 
A Harei. C A. J Cfl’é, C a
G Normandeau.C A A Gaudette.C.A 

G T'ergeau. r A 
507 Place d'Armes 

Montréal Tél.: 842-6651

MALLETTE, COTE, NORMANDIN 
4 CIE

et

NADON. NADON 4 ASSOCIÉS
Comptable» «gréé»

J. Err üen Nadon, C JG 
André Nadon. C.A,
André Lanctôt, C A.

Rob»rt Dagenais. C.A.
Robert Nadon. C.A

215 eues*, rue St-J»cqu*> 
845 8051

PRICE WATERHOUSE 4 CO.
Comptables agréés 

606 rue Cathcart 866 9701
Montréal. Ottawa, Halilax. Toronto, 

Hamilton, Windsor Winnipeg, Calgary, 
Edmonton. Vancouver, Victoria

PROULX, D ORSONNENS 4 CIE
Comptables agréés
Rene Prouix, B A., C.A.

Guy D'Orsonnen* B A. C A,

360 ouest, Saint-Jacques 
Suite 2004 
VI. 4-3017

RAYMOND, CHABOT, MARTIN, 
PARE 4 CIE

Comptables agréés
J Raymond, C.A. G. Chabot,C.A.
G Martin. C.A. J Paré, C.A 
J Brlssette, C.A. P Paqum. C.A.
L. P Rondeau. C.A. <. Girard, C A.
J.-P Roy. C A P B lodeau, C.A.
C St-Denis, C A, P v Laporte, C.A 
R Gagnon C A. S Sauc-er, C A.
J.-P Pilon. C.A. G Groulx. C A.

La Tour de la Bourse 
Montréal 3, Què. 878 2691

ROBERT SAINT-DENIS 4 CIE
Comptables agréés 

7000 Ave du Parc, Suit* 301 
Montréal 15 CR. 4-2797

SAMSON, BELAIR, COTE, 
LACROIX 4 ASSOCIES 
E. N. KNIGHT 4 CO.
Comptables agréés 

MONTREAL

RENE DE COTRET, OSTIGUY, 
HEBERT, ST-ARNAUD, GOSSELIN, 
VERRIER, BEAUCHEMIN 4 CIE

Y. Normandin, C.A. J R de Cotret C.A 
f.-t Mallette. C.A. J Osf.Quy C A 
A Côté. C.A C. Hebert C.A
G Normandin C.A. P P de Cotret, CA 
A Roussel. C A A. S! Arnaud C.A 
J-J Lecavalier. C.A. C Gosselin, C.A 
A Massé C.A R Verrier C. a
G Lefebvre. CA L Beauchemin C A !
1440 ouest, rue Ste-Catherine 

Montréal — 866-2891 
Drummondville, Tracy, 
Trois-Rivières, Nicolet

McDonald, currif 4 co.
COOPERS 4 LYBRAN0
Comptables agréés 

630 ouest, boul. Dorchester 
Montréal 2 875 5140

Bureaux é travers tout le Canada

GILLES MENARD,
Comptable agréé 

3310, avenue Maplewood 
Appartement 9 

Montréal, Qué. RE. 7-9725

MERCIER, ROY 4 CIE
Comptables agrees

Gaston Merciar. C A 
Rnher* Pny C A

3165 est, Ste-Catherine 
Montréal 4 — 526-0828

MESSIER. JACQUES, GAUTHIER, 
SAINT DENIS 4 CIE

Comptables agréés
Roger Messier C.A 

Robert Jacc.ups. C A.
Régent Gauthier, C A 

Marcel Saint Ormi» c A.
Jacques Martin, C.A 

(Associé Joliette)
360 O., St Jacques, local 1225 

842 9131

QUEBEC — RIMOUSKI

TOUCHE, ROSS. BAILEY 4 SMART 
ET

CHABOT, FORTIER 4 HAWEY
Comptables agréé»

Edifice de la Banque Royale

Place Ville-Marie 861-8531
Ha'itax, Saint Jean, Québec,

Can de la Madeleine, Montréal. 
Ottawa Toronto, Hamilton. London. 

Winnipeg, Regina, Saskatoon, 
North Battipford. Calgary, Edmonton, 

Vancouver. Victoria,
Nassau. Bahamas 

Etats Unis, Grande Bretagne 
et autres pays du monde

THORNE, MULHOUAND,
howson 4 McPherson

ET
MIDDLETON HOPE 4 CO.

Comptables agréés
RJP Dawson, C A. J r- cewls, C.A 
C A Poissant, C.A W.G Hogg. C A 
A.C Shack''!:, c a h Gxrbacz, C A 

Miliar Chase, C A.
G St-Georqes. C.A 
A ssm-ies-resident •

Halifax, St John, Kingston. Toronto, 
Gan Kitchener. London, Winnipeg, 

Catgary Edmonton, Vancouver. 
Nassau Bahamas

LUCIEN VIAU 4 ASSOCIES
Comptables agréés

C A Desroches, C A 
Fernand Rheault C.A

210 o., b. Crémazi* DU. 8-9251

VIAU 4 ROBIN
Comptnblc* agréés

L. D. v au. C A w‘onçi Robin, C.A 
Jacques R Chadillon C.A. 

Arrnacd H Vian. C.A.
J Serge Gervals. C.A

4926 Ave. Verdun, Verdun 
PO 9-3871
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Vingt à trente bases de fusées russes 
sont en construction près de Hanoï

WASHINGTON — D« vingt » trente base* de 
fuseei tol-air de construction soviétique ont été repérées 
au Nord-Vietnam, déclare-t-on de source informée à 
Washington. Il s'agit de bases fixes et la plupart d’entre 
elles n'ont pas atteint le stade opérationnel.

Il existe par surcroît un nombre indéterminé de 
tracteurs lance-fusées qui se déplacent de temps à autre.

Le l’enlasone décline de com­
menter cette information Dans 
les milieux officiels on se bor­
ne toutefois a rappeler que le 
département de la défense a 
identifié huit bases de fusées 
"Sam" 'Surface to Air Missi­
les autour de Hanoi Cinq de 
celles u sont fixes. Elles n ont 
pas attaqué les appareils amé­
ricains et n'ont pas non plus 
été exposées a leur bombarde­
ment. Apres que deux bases

mobiles nord-vietnamiennes fu­
rent entrées en action en juil­
let contre un chasseur de l'aé- 
ro-navale américaine, l'avia­
tion en a démoli une et endom­
mage l'autre I,a semaine der­
nière enfin, une autre base mo­
bile de missiles sol-air, au 
Nord-Vietnam, a attaqué un ap­
pareil américain Elle a peu 
apres été détruite, rappellent 
aussi les milieux officiels amé­
ricains.

Réquisitoire contre un 
grand Dragon" du KKK

WASHINGTON — L'audi­
tion du Grand Dragon" de 
Caroline du Nord, James Jones 
s'est poursuivie hier devant la 
Commission des activités anti 
américaines et c'est un véri- 
table réquisitoire que M Do­
nald Appeil, enquêteur de la 
Commission a dressé devant 
Jones toujours muet.

Jones a été accusé :
de s’être fait payer deux 

voitures : une Cadillac et une 
Dodge par les membres du 
Klan

d'avoir fait un faux rap­
port sur l'etat des finances du 
Klan lors d une réunion du 
Klan tenue en août dernier.

d'avoir envoyé nombre de 
lettres confidentielles deman­
dant à des sympathisants de 
faire des dons au Klan même 
s'ils ne pouvaient pas y 
adhérer.

d’avoir créé un “fonds 
d'entraide aux veuves du 
Klan" auquel tout membre de 
vait payer un dollar chaque 
fois qu’un membre du Klan 
mourait, fonds qui fit d'énor­
mes bénéfices.

d'avoir ordonné aux mem­
bres du Klan de signer des po­
lices d'assurance médicale qui, 
elles aussi, permirent d'impor­
tantes rentrées d argent.

Pour la première fois depuis 
le début des interrogatoires 
des membres du Ku Klux 
Klan, la Commission parlemen­
taire d enquête sur les activi 
tés anti américaines a abordé 
le problème des actes de vio­
lence perpétrés par des mem­
bres du Klan.

Après avoir interrogé James 
Jones, Grand Dragon" sur 
des problèmes financiers. M. 
Appeil lui a demandé s'il était 
vrai qu'un certain Raymond 
Mills, membre du Ku Klux 
Klan. accusé d'avoir lancé des 
bombes le 24 janvier dernier 
à New Bern (Caroline du Nord) 
ait plaidé coupable et que le 
Klan loin de le désavouer avait 
lancé une souscription pour 
réunir les fonds en vue de sa 
défense.

De son côté M. Willis, prési- 
dent de la Commission a de 
mandé: "Reconnaissez-vous 
que votre organisation qui 
prétend être opposée à la vio­
lence, n'a jamais expulsé un 
membre connu pour avoir 
commis des actes de vio­
lence ?’’

James Jones s’est abstenu 
de répondre à ces questions, 
invoquant toujours le 5e amen 
dement.

De l’avis du secrétaire à la 
defense McNamara, disent en­
fin les cercles précités, les ins­
tallations de missiles sol-air 
qui n'attaquent pas les avions 
américains au Nord-Vietnam ne 
figurent pas sur les listes d'ob­
jectifs prioritaires du comman­
dement américain, notamment 
1 e s bases fixes protégeant 
Hanoi.

SAIGON — Le Vietcong a 
considérablement desserre hier 
son étreinte autour du camp 
des forces spéciales de Plei Me 
qu'il encerclait depuis deux 
jours et qu’il semblait vouloir 
assiéger comme ce fut le cas 
du poste de Duc C'o

La défense de Plei Me, situé 
a 25 milles au sud-ouest de 
Pleiku, a entraîne une recru­
descence de l'activité aerienne 
et l’envoi de plusieurs compa­
gnies héliportées. 42g sorties 
ont été effectuées par les avions 
américains tandis que deux 
destroyers bombardaient les 
positions côtières du Vietcong.

Un porte-parole américain a 
déclaré hier matin que la près 
sion autour de Plei Me avait 
surtout consisté en tirs de har­
cèlement, mais qu'il n’y avait 
jamais eu d'attaque du camp 
par les rebelles. Aucun des 
avant-postes qui protègent le 
camp n'a subi d'attaque.

Les bombardements de zones 
Vietcong par le.s “B-52" stra­
tégiques venus de lîle de 
Guam se poursuivent hier ma­
tin les appareils géants ont 
effectué leur cinquantième

raid au Sud du 17e parallèle 
en bombardant trois zones de 
la province de Binh Dmh. si­
tuées a 60 milles au nord- 
ouest de Qui Nhon et à 300 
mille, au nnord-est de Saigon, 
dans le Centre-Vietnam.

Dans la province de Quang 
Tri. à 630 milles. Au nord 
ouest de Saigon, les Vietcong 
ont déclenche une opération 
qui a duré de minuit à cinq 
heures hier et qui leur a 
permis de pénétrer dans le pos­
te de Bao Cang défendu par 
un bataillon gouvernemental. 
Ils ont fait sauter un dépôt 
d'obus et détruit un canon de 
155, un camion et un bulldozer.

Bilan des pertes 
Le bilan hebdomadaire pu­

blié par le gouvernement amé­
ricain indique que 259 Viet­
cong ont cté faits prisonniers 
au cours de la semaine se ter­
minant le 16 octobre. C’est le 
chiffre le plus élevé enregis­
tré jusqu’ici. A la fin août, 
235 Vietcong avaient été cap­
turés en une semaine 

Selon le bilan, les pertes 
américaines sont de 35 tués, 
205 blessés et un disparu. Les 
chiffres de la semaine précé­
dente étaient respectivement 
de 49. 113 et 4 

De leur côté. les forces gou­
vernementales ont eu 602 tués, 
blesses et disparus. Elles ont 
en outre perdu 161 armes.

Le bilan indique d'autre part 
que 684 Vietcong ont été tués 
et que 182 armes ont été pri­
ses.

M. Johnson est 
retourné à la 

Maison-Blanche
BETHESDA — Le président 

Johnson • quitté l’hôpital na­
val da Bethesda hier pour re­
gagner ia Maison-Blanche, 
après avoir reçu un "feu vert" 
complet de ses médecins dans 
la matinée.

Le chef de l’exécutif, qui 
avait décidé cette fois de ne 
pas prendre l’hélicoptère qui 
lui sert d’ordinaire pour ses 
déplacements, est monté en 
voiture peu après 1 heure 
p.m. pour rejoindre la capitale 
sous bonne escorte policière.

Un peu amaigri dans son 
complet gris foncé, M. John­
son, qui marchait néanmoins 
d’un pas leste en arborant un 
large sourire a fait preuve 
d’une activité considérable au 
moment de quitter l’hôpital.

Avant de monter dans sa voi­
ture, rangée devant une porte 
de coté de l’hôpital naval, M. 
Johnson a tenu à rendre visi­
te è une salle abritant une 
soixantaine de "marines" bles­
sés au combat au Vietnam.

Le chef de l’exécutif a prit 
le temps de bavarder un peu 
avec la plupart d’entre eux en 
s'arrêtant au passage au che­
vet de quelques grands bles­
sés pour leur dire qu'il était 
"très fier" d'eux.

A plusieurs reprises, le pré­
sident a déclaré à ces "mari­
nes" "C'est avec le coeur lourd 
que j'ai donné les ordres que 
vous avez exécutés", mais en 
ajoutant chaque fois encore 
qu’il était fier de la manière 
dont ils s'étaient acquittés de 
leur devoir.

Le dialogue reprend entre 
l'Angleterre et la Rhodésie

LONDRES — Avec le départ annoncé officiellement de M. Wilson pour Sa« 
lisbury. le dialogue entre les deux capitales a repris.

Le premier ministre britannique a fait là un geste spectaculaire destiné à ja 
fois à aider une solution et à rassurer ceux des Britanniques qui s'étaient montrés 
plus favorables aux thèses de M. Smith depuis que celui-ci avait avancé mercredi sa 
proposition de traité spécial garantissant le respect de la constitution de 1961.

M. Wilson considère que cette 
offre mérite considération. Il 
souligne cependant dans son 
message au premier ministre 
rhodésien que le gouvernement 
britannique reste sur ses posi­
tions en ce qui concerne la né­
cessité de faire accepter les ba­
ses de l’indcpendance rhodesi- 
enne par le peuple de Khodesie 
dans son ensemble. C’est-à-dire 
qu’il continue de préconiser l’or­
ganisation d’un référendum. 
Une telle proposition parait a 
première vue inacceptable au 
gouvernement Smith, qui l’a

d’ailleurs déjà rejetée au cours 
des pourparlers de Londres.

Le chemin à parcourir avant 
d'aboutir à un accord est donc 
encore très long. Mais il est 
important de remarquer que M. 
Smith a déjà fait quelques con­
cessions: par exemple, en ac­
ceptant de recevoir M. Wilson, 
il accepte en même temps que 
celui-ci consulte les dirigeants 
de l’opposition rhodésienne et 
notamment les leaders afri­
cains actuellement emprison­
nés, ou placés en résidence for­
cée.

La décision de M. Harold 
Wilson, chef du gouvernement 
britannique, de venir en Rho­
désie. "ne signifie pas que les 
négociations (sur l’indépendan­
ce rhodésienne > seront reprises. 
Elles ont pris fin à Londres et 
je ne vois pas de raison de les 
rouvrir", a cependant déclaré, 
hier soir, M. lan Smith, dan* 
une interview radio-télévisée.

Le chef du gouvernement 
rhodésien a déclaré, d’autra 
part, qu’il estimait qu’une dé­
claration unilatérale d’indépen­
dance était toujours sa “cart* 
maîtresse".

La siluation s'aggrave en Argentine
BUENOS AIRES — La situa­

tion s'aggrave en Argentine. 
La Confédération générale du 
travail dominée par les Pe- 
ronistes. qui compte quelque 
deux millions de travailleurs, 
vient de décréter un arrêt to­
tal du travail à partir de jeudi 
soir minuit pour protester con­
tre la mort d'un gréviste tué 
dans l’après-midi aux environs 
de Buenos Aires au cours des

bagarres qui ont opposé la 
police aux manifestants. Cer­
tains syndicats dissidents ont 
refusé toutefois de suivre l’or­
dre de grève lancé par la 
C.G.T.

Les événements se précipi­
tent donc, onze jours après 
l’arrivée à Buenos Aires d'Isa- 
bel Pérou dont la présence fut 
à l’origine des sérieux trou­
bles, qui ont mis aux prises les
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Londres: le projet d'ANF peut 
être un élément de discussion

LONDRES — "Le projet de 
force nucléaire atlantique 
<ANF> reste toujours la solu­
tion proposée par la Grande 
Bretagne pour résoudre le pro­
blème du partage des responsa­
bilités nucléaires au sein de 
l’OTAN", a déclaré hier soir le 
secrétaire au Koreign Office. 
M Michael Stewart, au cours 
d’une conférence de presse te­
nue quelques heures après son 
retotir d’un voyage au Japon, 
en Corée du Sud et à New York.

Le ministre britannique a in­
dique toutefois que le projet de 
force nucléaire atlantique doit 
être examine par d’autres pays 
que la Grande-Bretagne et dans 
un autre contexte. Il a ajoute 
que l’accent mis actuellement 
sur le projet de I A N K. est

susceptible de plaire aux Sovié­
tiques mais que par contre il 
risque d’être interprété par les 
Allemands comme une mesure 
de discrimination à leur égard.

Le ministre avait foui d’a­
bord déclaré qu’un traité sur la 
non dissémination nucléaire esl 
désirable. Il avait egalement 
souhaité qu’un accord sur le.s 
responsabilités nucléaires inter­
vienne au sein de l’OTAN.

"La question de TA.N.F. » 
progressé plutôt lentement au 
sein de l’Alliance atlantique, a 
ajouté M Stewart II faut éga­
lement prendre note de certai­
nes opinions exprimées par 1 D- 
mon soviétique au sujet de la 
non-dissémination et ne pas ou­
blier non plus qu’un nouveau 
gouvernement allemand est for­
mé a la suite des élections".

Départ de l’ambassadeur 
Alphand

WASHINGTON — L’ambassa­
deur de France aux Etats-Unis 
et Madame Hervé Alphand ont 
fait mercredi leurs adieux dé­
finitifs à Washington, aux in­
nombrables amis — officiels et 
personnels — qu’ils se sont faits 
après un séjour de plus de neuf 
ans dans la capitale américai­
ne M. Alphand succède a M. 
Eric de Carbonnel au poste de 
secrétaire général du ministère 
des affaires étrangères ("est 
M Charles Lucet. directeur po­
litique au Quai d’Orsay qui a 
été désigné comme nouvel am­
bassadeur de France aux Etats- 
Unis. Il est attendu à la fin du 
mois de novembre.
Isabella Peron n’est pas 

persona non grata
BUENOS AIRES — Le gou­

vernement argentin n'a deman­
dé en aucun moment è Isabelle 
Perron de quitter le pays, « 
déclaré un porte-parole du mi­
nistère de l'intérieur, démen­
tant ainsi les informations 
selon lesquelles la femme de 
l'ancien président aurait été 
priée de regagner Madrid dans 
les plus brefs délais.

Le mystère de la disparition 
do Mme Peron continue de 
passionner l'opinion publique 
argentine. Mme Peron avait été 
vua an public pour la dernièra 
fois dimancha damier et selon 
certaines informations, elle se 
trouverait dans une "estancia" 
de la province de Buenos Aires, 
sous la "protection" de l'aile 
syndicat# du parti péroniste.

Le sommet 
afro-asiatique 

ALGER — L'Algérie a reçu 
mandat du comité préparatoiro 
da la conférenca afro-asiatiqua 
d* s'enquérir "par les voies di­
plomatiques ou tout* autre voie 
qu'elle jugera utile" de la par­
ticipation è la data prévut des 
pays d'Afriquo at d'Asio è cette 
conférence.

Une contitution du 
Malawi

LILONGWE, (Malawi). — 
Le parti du congrès du Malawi 
(gouvernemental) a adopté, 
au cours de sa session an­
nuelle, un projet de constitu­
tion républicaine en vue de la 
proclamation de la république, 
le 6 juillet prochain. A cette 
date, le Dr Kamuzu Banda, 
premier ministre dont la can­
didature a été la seule à être 
retenue par le parti gouver­
nemental .deviendra président.

Menace pakistanaise
NATIONS UNIES — Dans un* 

lettr* adressé* au président du 
Conseil de sécurité la 19 octo- 
brt, le représentant da l'Inde è 
l'ONU, M. G. Parthasarathi si­
gnale au Conseil da sécurité 
que las forces pakistanaises 
renforcent leurs positions *t 
construisent des casemates dans 
las secteurs de Naushahra et 
Akhnur, au Cachamira at dans 
la sactaur da Sialket au Pun­
jab.

Expulsion d-s 
mercenaires du Congo ?
ACCRA — Le Congo-Léo- 

poldville aurait décidé d’ex­
pulser les conseillers étran­
gers et les mercenaires blancs 
dont les activités au Congo 
étaient liées à la présence de 
M. Tschombé à la tête du 
gouvernement, déclare-t-on de 
source proche de la délégation 
congolaise à Accra.

jeunesses antipéronistes, let 
organisations syndicales péro- 
nistes et la police. L’atmosphè­
re de malaise qui régnait en 
Argentine, et plus spéciale­
ment à Buenos Aires, depuis 
l'arrivée de la femme de l’an­
cien dictateur, s’était aggravée 
dimanche lorsque la police in­
terdit le grand meeting orga­
nisé par les ’ justicialistes” 
pour commémorer le vingtième 
anniversaire de la révolution 
péroniste. Pendant plus de sept 
heures des groupes péronistes 
avaient livré une véritable ba­
taille rangée contre de très 
importantes forces de police 
qui. finalement, les empêchè­
rent de tenir la manifestation 
prévue.

Les hostilités entre le gou­
vernement et la C.G.T. étaient 
donc ouvertement déclarées. 
La C.G.T. mit rapidement au 
point un plan d’agitation. Des 
grèves de courte durée étaient 
déclenchées, hier matin, dans 
plusieurs centres industriels 
des faubourgs de Buenos Aires.

Le bilan de cette première 
journée est assez lourd: un ou­
vrier métallurgiste José Ga­
briel Musi, âgé de 23 ans. a été 
tué dans la localité de San 
Justn et cinquante personnes, 
dont 12 policiers, ont été 
blessés.
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...pour une raison inconnue, il y a 34 ans, le Grand 

Macnish était coté à prix populaire en Amérique du 

Nord. Ailleurs il se vendait, et se vend encore, à prime. 

Il est, par consequent, au Canada, non seulement l'un 

des plus fameux whiskys e'cossais, mais aussi l'un des 

meilleurs que Ton puisse se procurer.
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